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1ère PARTIE 

LES TETES DE TURCS 
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•11L .. expérience démontre que 1 'avis 
des hommes compétents est souvent tout 
à fait en désaccord avec la réalitê,et 
l'histoire de la science est 1 'histoir(� 
des erreurs des hommes c6m�êtents." 

Vilfredo PARETO 
in" Traité de· Sociologie .. 



INI�ODUCTIDN 

Le texte que vous allez lire représente pour une bonne 
part le contenu initialement prévu du chapitre 5i� de mo� ouvrage 
HLE NOEUD rJRDIEN�9 publié en 1979 par �HANCE-EMPIRE. 

c� texte a �té refusé par l'éditeur qui. je cite, ne 
souhaitait pas durcir le débat dvidées opposant certains des auteurs 
qu'il publie à l'Union Rationaliste. Bref, je n'avais pas l'imprima­
tu� de cette Union (dite) rationaliste� dont l'influence néfaste 
déborde parfois le strict cadre du Mandarinat pour salir la réputa­
tion de quelque éditeur. Le fossilis�e intellectuel ne cannait pas 
de frontières . • •  

Entre temps, le livre de Michel Monnerie est sorti de 
presse, ainsi que celui des sieurs Barthel et Brucker. Comme leur 
discours ne diffère guère de la production coutumière des autres 
réductionnistes1 il m1est app8rU qu'une critjque de ces livres trou� 
verait ici sa juste place. J'ai donc rajouté trois "t�tes de turcs1' 
à ma �ollection. 

Ce texte résume tous les arguments des détracteurs. Un� 
part importante des contre-arguments que nous pouvons opposer aux 
thèses réductionnistes Y figurent égale�nt. Toutefoisv l'essentiel 
de ce pensum date de plusieurs mois� et si je devais l'écrire aujour­
d'hui, peut-être m'y prendrais-je différemment. L'exploitation de 
travaux récents, notèmm�nt en philosophie des sciences� en épistémo­
logie ou en "sociologie du paranormal'' s '�vérerait certainement fruc­
tueuse. De telles études. développées aux Etats-Unis et au Canada 
par Marcello Truzzi, Ronald Westrum9 Chsrles Tart ou Michael Persin­
ger, par exemple9 sont de la �lus haute importance pour comprendre 
la sociologie de la dynamique pro/ar.ti o Nous y reviendrons ultérieu­
rement car ces tr� ��x� inconnus en france semble-t-il, sont pourtant 
de natur� à changer du tout au tout la face de la controverse ufolo­
giqueo 

Thierry PINVIDICP 1.9o80 

Q Q Q 

CAHIER 305 DE L'U NION RATIONALISTE 

L'offensive rationali�te 

Le� rationalistes, ayant lvhabitude de réduire à néant 
tout ce qui est en marge de leur programme de vie� ont naturellement 
pris position contre la réalité du phénomè�e OVNI. Leur px�tre, Evry 
Schatzman, professeur d'Astrophysique è la faculté des sc3.ences de 
P�ris, a consacré un numéro entier des cahiers rational�stes (n2305) 
à lw�tude" du problème. 

Intitulé "les extra-terrestres"9 ce cahier expose les 
m�rites et les ca�ences de l'hypothèse extra-terrestreOO.Le but en 
lui-m@me est louable, cependant cette brochure nous réserve bien des 
surprises, • •  Awtour d'Evry Schatzman sont rassemblés François Birauci, 
astronqme à l'observatoire de Meudon, René Buvet� biophysicien et 
professeur à l'université du Val de Marne, mais aussi ... Jean Leclant, 
égyptologue à la Sorbonne.et Ernest Laperrousaz, palestinologue dis­
tingué • • •  ça comme�ce bien. 

(1) voir note cage suivante. 
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Si Mon�ieur Schatzman envisage un nouveau débat su1 �e s�jet. JD 
.lui s·. ggère de prendre contact avec certains 11ufologues" �;J;i r·e n<?!�.­
q U er 0 n t p é3 S , eU X , dB 1 U i f à U r r1 ir U n e 1 i S t 8 de p art j_ C J·. ; ! a r {_ .'3 !:11' S C e r ·­

tibles d'élever le niveau du débat • • •  

Evry Schatzman prend tout d'abord la parula et pr�sente 
une liate de questinns issues des note� qu'il prit lors ds l"émi9�int' 
i;;jJ.ë . .:ise"- :;c.ivi.i..i::;ctions perciues;; d Harol.d rie.1.nl. Ces quest:tur··s se 
r apportent aux cartes de Piri Reisf aux dieux '.isitant la terre d.c"'r··,; 
les machines volantes ; à l'interprétation de l'arche de l9Rl1i�nce 
comme condensateur électrique, ou de la météorite de la Tu�gun�ka. 
Après avoir fait un rapide tour d'horizon de ces histoires, E ury 
5ch�tzman signale l'origine extra-terrestre qui leur� généralement 
attribuée. Il s'�git là évidemment du travail de Charroux et des 
autres faiseurs de canulars préhistoriques. 

Schatzman a entièrement raison de les dénoncer. Cependant. 
pourquoi faut-il que la véritable recherche ufologique en pâtisse� 
C•esf aller vite en besogne que de mettre dans le m�me sac les �on­
clusions issues des statistiques de Poher et les allégatir�ns in­
contrôlées d'un Charroux dont l 1 u niqu e mérite est d'être commercial! 

Evidemment ce charlatanisme afférent au problème constitue une au­
baine po�r 1es rationalistes : elle leur permet de tout nier en bloc. 

Jean Leclant intervient ensuitep at contrecarre la l.itt§­
rature existante. Il balaye tout d'un revers de main. Cependant son 
intervention œnsacré� à l'archéologie égyptienne� quoique intrin­
sèquement fort intéressante, finit par s:éterni�er et laisse � 
penser qu ' il s'est trompé de débat • . •  Emporté finalem�nt par le f�­
natisme rationaliste, Jean Leclant conclue son expnsé par ces pa­
roles " Champollion nous a donné la clef des hiéroglyphes sans avoir 
b e 9 o i n de f ai re i , , t; erve n � r l es B x t r· a- t: e r :r: e s t. ::res • • •  rr I l f au t re te n j r 

de la partie de son exposé se rapport�nt vraiment au sujet� la pos­
sibilité d'éviter l'introduction d9extra-terrestres dans l'histbire 
égyptienne. Leur intervention n'est pas impossibls mais prétendre 
en avoir d�s preuves revient à imposer cette croyance. 

Sans rentre� dans les détails9 force nous est cependant 
de constater la cohérence et l'invariabilité globalP ris textes cos­
mogoniques primitif s .  

C' est troublant et justifie de la part des r ationalis tes 
l'attitude négative con�istant à opter à priori pour uGe possibili­
té future d'explication. L'exactitude du calsndrier Aztèque ou la 
con�tante astronomique "découv�rte" è Ninive ouvrent largement lsc 
portes aux spéculations que Monsieur Leclant le veuille ou nan. 
Son attitude rassurante chère au mandarinat n'est pas è proprsment 
parler scientifique. 

Ernest Laperrousaz prend ensuite la parole et soulève un 
problème d'impottance : l1explication par des "extra-terrestres'i se­
rait un succ�dan� de religion". De l1oeuf ou de la poule lequel fut 
le premier? serait-on en droit de r�pandre! Toutes les religions 
font état de dieux venus des cieuxf donc� par assenee mêmep "extra­
tarrestreej". ll ne s' agi:t. pas de 11 actualisation d'un mythe mais 
d e 1 1 ac tu a 1 i s at i on d 1 u n e con;:� .P ti on des fa i t s e n r: <1 pp 1J r. t a v e c 1 F: s 

r1ote page précé ente: C' est donc es s en t iel lem e n t de l'HET que nous 
allons parler dans les pages qui suivent. En aucune façon je d éfend s 
cette hypothèse plus qU'une autrep mon argumentation v i se à montrer 
simplement que les i d8 e s  vi eillotes rl é fendu e s d�ns le cahier 305 ne 
sont pas toujuur� kohérentef. 
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p-c· o q r 8 :' de n o t  :r. e soc i é t é  • Ern e s  t L a pe rro u s a z d é c  1 ar :c • + ,. :: . 
::aso<.J;� . � "' r é al is at i on d e  t e m pl e s  s ol i d e s  à par t ir de gL·�:�s·: ·. pi·· 
erreE. avant 1 a d é co u ve rt e  d u  cim e n t .  Cel a n 1 e x  pl i c: u e pa:-" -��:.;;ï·� . ·, ;� 
1<:> s élr'. ci e ns pro c é d ai en t • I l e s  t po s s .1. b 1 e de s u i •n: a l 1 é v o J.. u � i :1 r· Q e" 
téch n i q ue s  d e pu is l 'u t il is at ion par l'homme d u  p rem ier arl:efact8 
il y a trois m i l l i o n s  d 'an né e s  po urs u i t -il . Au cun e civilisauion 
d is par u e  n 1a pu e xi s t ex d o nt l e s  pr ogrès seraient p�ssés inaper�us 
d é cl are -t -i l  en t o u t e  l o g iq u e . Ain s i  d o n c  l 'ar che d 'al l i an ce con s ­
t r uit e à part i r  d e s  i n d i cat i o n s  d e  l a  Bi b l e  par d e s  é t u d ian t s  en 
bio l o g ie am é ricain s a pu s e r v i r  d e  co n d e n s at eu r  m ais il ne fau t 
f o rcé m e n t  y voir l à  sa fonction initiale. 

No n ,  M o n s i eu r  Lape r ro u s az pi l  e s t  co n ve n ab l e  de n e  pas d é� as­
ser u n  s e u il mi n im u m  d'o b je ct ivit é !  Qu�o n pu is s e  s e  •s e r vir d e  l 9ar ­
ch e d 'al l ian ce co m m e  d1u n co n d e n s ate ur est dé jà en soi sig�ificatif 
et at t e s t e  l a  so l id it é  d e  son in t e r prét at io n e n  t an t  q u e  co n de n s a­
teu r .  M aia l o rs q u 'e n  pl us l 'h is t o ir e  d e  l 'arch e e s t  as s ocié e dans 
l a  b ib l e  à d e s  pr o bl èm e s  d e  s e co u s s e s é lect riq u e s  (l '�r e d� très ­
h au t ) � in t e rprétab l e s  par l 'é l e ct ricit é s t at iq u e p  n 'a t t e ig n ant pas 
l e s  pr� t re s  q u i  pr e n n e n t , e u x9 l e  so i n de s'isolerp le doute n 1 es t 
pl �s pe r mis . Il ne fau t pas po u r  aut ant s'affo l e r. Le s r at io n al is t e s  
pré f ère nt t o u t  n ie r  plutôt q u e  d e  d e voir ad me t t r e  d e  t e ls. fait s .  
P o u rt an t  te l a  n 'e n g age à r ie n à prio ri . Evid em m e n t p  s i l'on s ' e ff o r ­
ce d e  vo ir à l o n g  t e r m e  ce l a  pe u t  d e ve n ir g ên an t . I l e s t p d ès l o r s �  
pié f é rab l e  d e  t ou t  n ie r  e n  bloc. C e pe n d an t  ce n'e s t  pe ut -@t re pas 
t o u t  à f ait s cien t ifiq ue ? Au lieu d e  nier, M o n s ie ur laperro usa2 
aurait el,l i n t é r� t  à po s e r  l a  q u e s t io n  suivante �"La r é al is at ion d e  
m é t au x  pl aq ué s o r  o u  ar g e n t  d an s  l1an t iq u it §  il l ust r e  l a  co n nais ­
s an ce pré co ce d e  l 'é lect ricit é �  puisq ue f ais an t appel à l 1é l e ct ro ­
d épo s it io n .  Les piles ciécuuveri..es Ja,,::; lb::; Tu.i.nt::::; Je BayddJ fJcH 
l ' arch éo l o g u e  WihE..n Kaerti.g confirment cet te s u pp os i t io n . N'au rait -il 
pas é t é  po s s ib l e  au x anciens d e  concevoir un co�densateur�" 

Le f an at is m e  mène au par ad o xe lo r s qu1il co nsis t e  à d é t ruire 
s ys t é m at iq u e m en t  st m alad r oit e m e n t  to u t  �rg u m e n t  au l ieu d'en vis ag er 
u n e  s o l u t i o n  m é t h o d iq ue. Laper ro u s az rappe lle e n s u i te à·ju s t e titr� 
l e s  m ét h o d e s  co n n u e s  u t il i s é e s  po u r  t ran s po r t e r  l es pie r r es e t  con s­
t r u i re d e s  t e m pl e s  im m e n s es .  

P u i s p  faisant all u s io n  aux mystérieux dess.L.� .d e Nazca? il 
l es d é cl are d é d ié s  à des divinités au x q u el l e s un� i m po r tan c e  consid� 
rab l e  a t o u jo urs été décernée. Est-cc vrai? Nous n'en s avo ns r ien. 
C'e s t  ce pe n d an t  u n e  e xplicatio n pratique autorisant l e s  r at�onalis ­
t es à d o rmir s u r  l e u rs  d e ux o rei l l es a ( l) 

M ais p M o n s ie ur Lape rr o u s az p  le pr ob l èm e  n1e s t  pas lè . . •  e n co ­

re un � fois ! I l  s 'ag it d 'e xpl iq u e r  ces des s in s  gigantesque� don t 1� 
co n ce Rt io n  e xige d'gtre co n tr8lêe d u  ci�l . Vo ilà l e  v é r itabl e prob­
l èm e . Je n e  pr en d s  pas ici part i pour l 'h ypo thèse ext ra-t e rr e s t r e  
b ie n  q u e  s e m b l an t  1� d é fen d re de pu is un cer t ain te m ps .  Je m 1appl i qu �  
u n iq u e m e nt à m o n t rer l a  mé d io crit é d e  l 'ar g u m e n t at ion r at io n al i s t e  
po rt an t justement s u r  ce t t e  hypothèse. C'est tout. 

Be auco up pl us co n s tru ct if est l1appo rt de Fr ahço is Bir aud 
co n s idér an t !�hypothèse e x t r a-t � � �e s t re co m m e  pl �us ib l e ,  t an t  qu e 

i)Vous avez r�marqué comme les dieux ont bun dos?Face à un e é nigm e u n  ar­
tefact dont le fonctionnemBnt est incompréhensible, o� semble r e l e ver d'u� 
t e c h no l ogi e trop élaborée par ra� p ort à c e ll� de l1époque, 'l'ar6héologie 
co n clut à l1objet �8 culte.Ce h1est pas rigoureux,certes,mais reposant! 
Maintenant il est possible q ue ce soit là l�explj_cation.Nous n ' e n s avons 
r ie n .  m ais cela n1cmpt�che pas E.L.aperToL.;saz de l�i3ffirnlf::'j:. 
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los ��nnées d e  l'as tr o n o mie n e  v i e nne nt p a s  l1;i1f�Lmc�. �l 
., :=- rr . , : u a q u 1 i 1 e s  t s e  u 1 e men t po s si b 1 e d e  s a v o i r si u t, e § ·'; D �- 1_ s '- .., · 

sJ;i::ourêe ci: un systè1ne p lan étair e par étud'e d e  sa il:'� tasse ;1, :cc··!'"' 
ti or> " Ce 11 e ·- c i di mi n u  e e n  c a 9 d 1 e xi s te n c 3 · d 1 u n te 1 9 ys t è in r.:l- { 1 .� :�_ d t' 

consar�atjon ci nétique . ) Beaucoup d'étoiles ont u n  c hape l e t d� �ia­
nètes. Le te m ps e st do� c à l'optimisme. To u s  le s � r o b l è m e s  pesé� � · -� 
les OVNI ne p e u ven t par c o ntre êtr e  é l u ci d é s. De s m i l lie rs de ier-· 
rien s o nt été confrontés à u ne s itu ation e xtrao rdi�aire e t  absu rde . 

Mais, dit-il9 c'est dan s l'éno�mité m@m � des chi f f res qus le doute 
s 'i n sinue. Cett e  d e r niè r e  af fir�atio n  p r éte n dant � e  j u st i fi s r . �dr 
l e  fait que r 1 ou s n e  p o u v o n s  n u l l e m ent p r ét e n d r e  à tant d e  vis itss 
me paraît hautement spéculative. 

Fran�0l5 B i x au d constate le caractèr e par t r o p pa�sionnel du 
débat entre pro et anti s o u c o u pis t e s ,  excluant tout� ri gu e ur scie n ­
tifique . Il dénonce les élucubrations des faiseurs de sensatio'n'm:l 
et l 'ac har n e m e nt d e s  stientifiques recourant .parfois à l a  mauvaise 
foi. 

Pui s il se r é fè r e  eux m u l ti p l e s  é vèn e m e n ts historiq��s d o nt 
o n  prêt e c ouram me nt l ' origi ne aux e xtra-terrestr es � l ' é pisode bib­
l iq u e  du c har d'Ez é c h i e l  o u  l e s  ap pariti o n s  d e  F atima par e x e m p l e. 
Si s o n  raisonnement est sagep les exemples sont g é n é ralemert mal 
chois i s. En e ffet, Jo s e ph Bl u m ric h .  e x p e rt e n  aé r o nautiq u e  de la 
NASA 9 a é h1 d i é le char d' E z éc hl. el a p r è s av o i r lu le 11Charriot' d"es 
die u x" d' Eric h V o n  Dani k e n. S e s  c o n c l u sio n s  sont surprenant·e-a··."(l) 
Quent aux visions de F atima elles correspondent au schéma g é n é�al 
d e s  o b s e r vatio n s  d'OVN I .  (( 2 ) 

• 

. 

Françoia ijiraud p o u r s u it la liste �es interpré tat�p ns erra-
nées e� m e n ti o nnant la dalle de Palenqu e. I l  d é p l o r e  �'e x p loita� 
tio n  par les 11 dro yan ts au� OVNI" d e s  pr i ses de position s cienti fi­

q u e s  sur le sujet. Me n tio n nant lee xis te n c e  d e  cert ains coll�gues 
passionnés par les OVNI F rançois Biraud détaille l eur b �in i o n . 

El l e  cons i s te à cr oire l e  n i v eau d e  nos éventuels visiteurs telle­
ment supérieur au notre qu1il est i n util e de chercher à compren dre 
l e u r  c o m p o rt e ment . Si ces collègues ont raison, déclare Biraud, 
il ne r e s t e  p l u s  q u 1 à  i g n orer le pr o b lème . 

E h n o n  ! M ê me si 1 e s  rn o ti v at i on s des 11é t ra n g ers 11 11 ou s s on t 
à jamais incompréhensibles ( et c�ci reste à prou�ei) il e�� �éces­
saire et u rgent ( dans l'éventualité de i�ut e�i�ten�e) d� � ur�ei� ­

l e r  sérieusement leurs faits et ge�tes. Si leurs � oti0ati oni iestent 
obscures nous serions cependant tou jo u rs à même él 1 interprê1:er. '!r,e 
menace fla gran t�. De puis 8 a n s  main t enant je l utte contre l'état 
d� fait c o n si sta nt � se.désintéresser du problème. Il est i mpos s ib ­

l e  de rester sans opinion! A partir du moment oD l�on est co ris�isn t 
d e  son existence9 on doit s'efforcer de l'intégrer à la gamme gé­
nér ale des connaissances . .  Celles-ci seront peut-@tre . l i mité es 

dan s  l e  cas présent9 mais ne seront jamais i nutiles! C'est triste 
d'entendre un scientifique déclarer la scienc� �ncomp é t ent e . Il 
faut, pours'.Jit Fi.rF.l'.!d, distinguer le phénom�n e OVN I ·de. l'hypothèse 
extra-terrestre. cette dernière procédant d'un choix subjectif 
donc relevant de la croyance.".. 

,, 

l)Il s 1 a gi r ai t d1un engin remarquablement adapté aux évolutions dans l�at­
mosph�re.Toutefo i s  les conrlusions de Elumri c h pourraient +�ès bien avo ir 
été''étudiées"pour venir conforter ses propres idées astronautiques et in­
tér�sser la NASA è sce travaux. 
�� ) c f • p ar ex . " L e co 11. è ga i n vi si b 1 e" de J • V a 11 é e • P • l 7 3 e t su i v a n tes • 
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Je ne suis pas d'accord. Malgré ses carences , cet�3 hypo�hè­
se est celle qui vi ent immédiatement à l'espri t (on est don� d'�c­
cord sur le mot "choix"} mais parce quelle est la plus logioue e' 
la moins a bsurd e . Il conVfendrait de ne pas l'oublier! 

Lorsque nous serons, nous, capables d'envoyer une expédition 
s u r u n e au t re p 1 an è te o co mm e c 1 es t 1 e c as d an s l 1 h y pot h è s e i n c ri roli ·• 

née , poursuit Biraud, nous aurons découvert depuis longt e mps des 
moyens beaucoup.plus r � f fi n és d'obtenir toutes les informations dé­
sirapl�s sur les autres civilisations. C'est fort juste. Il est donc 
logique d ' é t e nd re cette loi intuitive au reste de la galaxie. Dans 
ce cas les �ventuels e xtr a- t errestres seraient des touristes, et 
non des scientifiques, conclue - t - il . Mais qui a osé dire le contra� 
re pour l'insta�t, Monsieur Biraud? L' HET pos tule la visite d'en­
gins e xtr a- t errestr�s pilotés, mais elle ne spécule pas sur la na� 
ture ou les intentions des pilotes • • •  

François Biraud détaille ensuite des procédés de communica­
tions pl� s prometteurs, en l'occurence la radio-astronomie. L 1 in te� 
v,ntion irntéressanta en soi a tendance à s ' éterniser et à ne plus 
concefner ls sujet. 

René Buvet intervient enfinv dont l'�xposé magistral se borne 
à f �ire le point des chances d'apparition de la vie sur te�re (et à 
for�iari �ill e u rs ) sur la base des opinions émises par les différen­
te� écales de pensée. Le problème posé par René Buvet est de s a v o� 

si nous pquvons être conscients du contact avec d'éventuels e�tra­
t�rrestres ( dont il ne nie pas l'évidente présence dans notre ga­
laxie). rr�nçois Biraud met alors en valeur les 5% de cas inexpli ­
qu�s du r apport CONDON. Mais, réplique René Buvet, si quelque phé­
nomènR nP. trnii\IP. fl'�"' rl 1-R:.:rl i r.i'lti nn i 1 nP- faut f1ns sa r:roir� en 
droit q1imposer celle qu ' on désire. C'est fort justeo 

Cependant , déclare-t-il encore : "L'existence d'OVNI dans 
ce que ce f a it introduit de négatif ne saurait pour moi être cons� 
déré comme le point de dé part d'idée s sû res qu ant à l ' e xi stence di 
ext;a-terrestres''· C'�st clair. René Buvet nie l'hypothèse extra­
terrestre mais ne r e met pas fondamentalement les OVNI en question� 

L'opinion discutable qu'il émet dans cette phrase ne manqu� 
ra de caut ionner l'opinion rationaliste selon laquelle les OVNI 
relèvent de l'imagination et des fantasmes. Le problème est là.Les 
rationalistes m�l a n gero nt volontiers le phé nomè ne OVNI et l'hypo­
thèse e�tra-terrestre pour p�u que la négation de l'un facilite 
la négation qe l'autre! Il n'est qu' à c onsidére r le titre évoca� 
teur définissant le suj et d'une discussion normalemen t axé e sur le 
problème des 0\A\Jl • • •  

françois Biraud reprend finalement la parole. f l déclar e 
que 1� nombre des OVNI présumés joue contre leur e x istence et 
�'étonne �e n'avoir pas davant� ge d'enregistrements physiques à 
leur égard. Puis, �1 soulève ensuite à juste titre un problème d� 
méthodologie : la non-impossibilité d'un fait est souvent intro­
duite comme argument en faveur de ce fait, pro cédé pour le moins 
�hoquant. 
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L ' i n ter v e n ti o n de F ra n ç ois Bir au d es t de 1 o i n l a il ;_ u '' ,.., b <­

.ie�t: �. Cependant les arguments qu'il emploie9 tout en ét2�� �ec •­
v a b 1 e s 9 o il t d é j à f a i t p o u r 1 a p 1 u p ar t 1 1 o b j e t d ' é c 1 a .i :::- :: �.::; s R ; ,-_ , J; ·"·· o 

Ai11�i le problème des photographies a été abordé par Aimé Mich�l 
dans di P-f'érF-;·lts numéros de la revue "Lumières dans ln nu.; t1:·_�)o '_3 
C.i 1 1 "'s +. :; (1 r rl f" F T'A n':; n ;_ s Ri r � '..! d �/ t r Q �! 1.' !2 ré pC',., s � . A i l'l'\ é M .; ·-: h � l r ':'\ 0 :.=: -;: �· : ,,, 
en effet qu'on devrait s'attendre en toute logique è plus de photo­
graphies et d'enregistrements physiques d'OVNio Ce fait semble en 
faveur du mythe. Cependant9 décla�e-t-il9 en tenant compte de la 
proportion de menteurs dans la population9 nous devrions nous at­
tendre è un lot beaucoup plus important de canulars photographique�. 
Ce n'est pas le cas non pluso Que conclure? 

Agacé par l'offensive rationaliste visant la forme et par� 
tant donc sur le charlatanisme je décidais9 il y a quelque tempsv 
'd'écrire à Evry Schatzman requérant une argumentation de fond. Pro­
fitant de l'annonce officielle de ctéation du GEPAN(2) je lui envoyai 
la lettre suivante, volontairement destinée à "app§ter". Je lui 
suis reconnaissant d 1 avoir ré pondu et écl Qi ré par là le 11 différent '1 

qui nous sépare. Il est temps maintenant de prendre connaissance 
des documents inédits 

Monsieur9 

C'est à propos d'un phénomène qui préoccupe beaucoup l'union 
rationaliste que je me suis permis de vous écrire les objets va� 
lents non identifiés. 

Le CNES vient d'annoncer la création d'un groupe d'étude des 
OVNI à Toulouse. J'ai eu l'occasion de lire dans la revue de l ' A st­
runautiq�a·�� article tr�s troub�ant réalisé �n 1975 par un scienti·­
fique du CNES. Il :essart en règle générale que ce n'est pas un phé­
nomène passager mais que nous avons 11traîné 11 tout au long de notre 
histoireo Des faits ont été établis par des personnes d'autorité 
(Clyde Tambaugh aurait vu un OVNI EN 194Y). Le nombre de témoigna­
ges est inversement proportionnel è la densité de la population. LEs 
observations rapportées resp�ent les lois de l'optique et le scien­
tifique du CNES dit avoir obtenu une droite de Bouguer à partir des 
témoignages! Ces deux dernières constatations sont exemptes de tou­
te interprétation subjective. Il semblerait également, d'après ce 
qui fut dit à une conférence "OVNI" à laquelle j'ai assisté par 
curiosité ( 3) r qu'il y eut des observations conjointes au radar, 
qua les animaux (non sujets à une psychose col�ect�ve) réagissent 
au phénomène avant qu'il ne so{t visible9 �ue des scènes identiques 
sont décrites par des peuples trè� différents sur le plan moral ei 
culturel, qu1enfin il y aurait corrélation avec le géomagnétisme 
et les pannes d'électricitéo Sans tomber dans la crédulité béate ou 
le thomismev est-il possible de se faire une opinion? Cet article 
et cette conférence m'ont profondément troubléo Je n'ignore pas que 
vous êtes résolument contre l'existence des OVNI (cahier nQ 305 oD 
vous dénonciez essentiellement et à juste titre d'ailleurs le char­
latanisme greffé sur cette queijtion.) Certains sont �pour'' d'autrBe 
''contre". Quel crédit accorder à une opinion dénuée de toute probi­
té scientifique? C'est pour cela que j'attache tant d1importance à 

• u .. 

(1) LDLN ... Raymond V�illith9 "Lee pins"� 43400 LE CHAr-1BDN SL_:;l LIGNON 
(2)Groupement pour l ' E tude des Phénomènes Aériens Non-identifiés.fondé lB 
1er mai 1977 au centre National d'Etudes 5patiales de Toulouse et dirigé 
jusqu 9 en septer11bre 19/8 par Cla_Ll�:_l::l Pohe r .  3 )Quel.Je mRli.ce ±out de même! 



1� votrr. Comme j'ai lu le cahier 305, je vous serais t��s recor­
nais!:;ant ��i vous pouviez axer votre argumentatior\ S'_.::;: lE fe ,cl mêr;;<? 
et non sul le char�atanisme y afférent. 

E:r vous remerciant d' a\• ance et en m 1 excusant d 1 avoir ?busé 
rl;:;; 1:o t,· c temps� soyez assuré. i\'lonsieur Schatzman • de mes ser.timw:;·:�2 
distingués". 

Thierry PJNVIDIC. 
La réponse d'Evry Schatzman ne d�vait pas tarderA • •  

Cher ami, 

� Le têmoignage et le fait scientifique ne sont pas de même 
nature. Dans le fait scientifique il y a à l a  fois observation et 
expérimentation. Bien sûr. certains faits scientifiques sont seule­
ment observés (les éto�les filantes autrefois par exemple.) Mais le 
mise en oeuvre de moyens d'observation de plus en plus élaborés en 
rendent la réalité indiscutable et en éta blissent la naturea 

Dans l e  cas des OVNI, il y a certainement quelque chose q�i 
a été observé mais l es témoignages sont difficiles à int�r préter 
car les gens transposent ce qu'il s ont vu gr�ce è l eur imagination. 
Analyser des témoignages relève des techniques du juge d'instruc-
tion et non du travail des scientifiques. L' article de Poher fait 

, illusion à cause des affirmations et des courbes,mais sa méthodo­

\ logie est obscure, les barres d'erreurs et l es erreurs statisFiques 
� �a sont pas données, bref je ne crois pas que ce soit +e moyen de 

transformer des témoignéges en faits scientifiques. 
Cette histo�re de droite de Bouguer est justement ce qui 

me parait le plus bizarrs. Pour qu'une probabilité de détection 
donne une droite cie Bouguerr il faut que'elle dépende de façon 
bien particulière de la magnitude de l:objet. Tout cela fait que 
je n1ai guère confiance dans l es résultats de Poher" 

Dans l'ensemble. je suis extrêmement sceptique sur l 'éventu­
alité des résultats scientifiques dans ce domaine. 

Bien cordialement votrep 
Evry Schatzman. 

Je voudrais d'abord m'excuser auprès de Monsieur Schatzman 
du pieux mensonge dont j� me suis rendu responsable. En effet si je 
lui avais avoué m1intéresser grandement au problème des OVNI je 
n1aurais vraisembl abl ement pas reçu une ré ponse objective, voire 
pas de réponse du tout • 

..lie déduis de sa lett:ce que nous nous trouvons fac:= aL'X OVNI 
dans la situation des savants du XVIIIe siècl e face aux météorites. 
Il r este � souhaiter la mise en oeuvre des ''moyens d1observationa 
él aborés". Analyser des témoignages relève des techniques du juge 
d'instruction? Et alors? C'est donc que la sçience doit nécessaire­
ment avoir recours à l'analyse scientifique (autopsie. étude bal lis­
tique d'une arme etc . • •  ) pour édifier les jurés sur l es points dé­
l icats de l'instruction. Ce renoncement des scientifiques vis à vis 
des difficultés provoquées par l'investigation du problème m'étonne­
ra toujours! Il nous faudra l utter contre cette ostracisme désastreux 
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pour p � rvenir à débl o q ue r  les crédits nécessaires à 1� mise • .  

op, v�' r.:: de 11 a p  p a re i l l  age d'ana lys e , 

Evry Schatz m an met e n  c au s e  l a  méthodologie employée par 
Claude P o her. N o us a s s i stons a l or s  � une situation i dentique à ce� 
le du dGbat sur l a  génér ati on spontanée contempor a i ne de P a s teurl 
Le s cept i ci s me de M onsieur Schatzm an ne j ustifie p a s  l e  m anque de 
con f i ance en l'uni q ue tr a v a i l  vér i t ablement scient ifiq ue existant 
s ur l e  s ujet. Le problème de méthodol ogie n� p e ut se dis cute� q u1 
entre Cl aude Pohe r  e t  l ui. S on c a s ,en ce q ui nous con c ern e � est 
désespéré • • •  

fr ancois Le Li o nn a i s  : 

Mathématicien �gé d� 76 ans, i l  e s t  " pr�si dent d'honneur" 
de l'association des écrivains " s ci entifiq ues '' de F r ance. L ' a rtic­
le incriminé a été publié le 22 novembre 1974 d ans TAM, re vue des 
armées f r  anç a i s e � ,  s ous un titre év oc at eu r : " du tem p s  pe r du 11 ;. 

Fr ançois Le Lionn a i s e st , c o m m e  noüs l e  ve rr ons, d'un s ce ptici s m � 
inébranlable. 

11Le tém o i gn age n'a r i goureusement aucune v a l eur. Ce l a  ne � 
v eut p a s  di re q ue l e  phén o m è ne n ' e x i s te p a s , m a i s  ce n'est p a s  un 
p reuve q u ' il exi s te , e t  ceci q ue le témoin soit sain d'esprit , de 
penne f o i � intel l i gent, ou m§me p� i x  Nobel de phys i qu e ! " ll faut 
d o nc a v ouer qu'un scepticisme de ce genre v aut le détour! 

Cr oyez- v ous, Monsieur Le Lionn a i s, en la réalité des mété­
orites? S i  v oua n'e n  n'avez pas vu, comment p ouvez-v ous a ffi r m e r  
lBur r é a l i té? Et s ' i l  v o us a été d onné d'en voi r c o m m e nt pouvez­
v ous conclure à l eur existence et ne p a s  considérer la p o s s i bi l ité 
d' a v oir éts abusé? D ' a i l leur s ,  vo�s portez de s l unettes n'est-ce­
p a s ?  V o�s ne trouvez pas ce petit jeu agaçant à la longue? N ' i mpor­

te q ui peut uti liser cette méthod� pou� choguer a� s u j e t de n'im­
porte qyoi! Comme je le déclarais entre autres9 dans la lettre à 
Evr y Schatzman les témoignages respectent les lois de l'opt�que. 
Vous pouvez l ' exp l i quer sans mettre en doute la probité scientifi­
que de Claude Poher? 

J'estime qu'il faut être très fort ou très ptétentieux pou� 
mettre en doute la parole et la qualité d'observation d'un prix No� 
bel de physique lorsq�e celui-ci décrit l'observation cl1un OVNI. 
\l ous ne semblez cependant pas à cela près. Si le témoignage pris 
isolément n'a pas l'honneur de vous satisfairep quelle qu'en soit 
la crédibilité, que pensez-vous des témoignages multiples d'une 
m@me observation, telle celle de l'ile de la Trinité9 le 16 janvier 
1958, avec p;ise conjointe de plusieurs photographies �t caution 
du gouvernement brésilien? Cela ne vous émeut pas? Et l'affaire 
Hill contenant des détails inaccessibles aux témoins lars de leur 
observ ation ? Toujours pas? . 

Comment e x pl ique� - v q us l a  loi négative de Vallée, c'est-à­
dire la proportionn9lité inverse entre observations et densité de 
population? Nos compagnons à quatre pattes nous signalant brave­
ment les observations avant qu'elles ne surviennent sont sOrement 
schyzoph rènes, à moins qu'ils extériorisent les archétypes de leur 
inconscient collectif • • •  Pauvres petites bêtes! 
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a L e s  'J \I N I  p e u v e n t  s ' e x p l i q u e r p a r  d e s  p h é n o m è n e s  a t m r:' �' i.l h t:'. êi q u c s "  o 

M o i s  s 2 � e  a u c u n  d o u t e ! N o u s  v o u l o n s  d e s  n o m s , M o n s i e u r  L. e l i o n r 2 � s i 
N o u s  s o m m e s  t o u s  c a p a b l e s  d e  p a r l e r  d a n s  l e  v a g u e  c o m m e  v o u s  l e  
f a i t e s , m a i s  l a  p l ai s a n t e r i e  a a s s e z  d u r é . 

" L e s  t r a c e s  a u  s ol n e  s u r p r e n n e n t  q u e  c e u x  q u i  ' ' e u l e n t  ê t r e  
s u r p � � s " . V o i l �  a u t � e  c h o s e ! L e s  t r a c e s  c i r c u l a i r e s  à D � l p � o e ( K a� ­
s a s ) ,  o u  l a  n e i g e  n e  t e n ai t  p a s  et l e u r  i n e x p l i c a b l e  p h o � p h o r e s c e n c e  
n ' o n t  m a  f o i  a u c u n e  r a i s o n  d e  n o u s  s u r p r e n d r e  • • •  I l  e x i s t e  d e  m u l t i p ­
l e s  a u t r e s  p h é n o m è n e s  c a p a b l e s  q e  r e n d r e  c o m p t e  d e  c e s  t r a c e s ? S o i t, 
m a i s  p o u r q u o i  s o n t - e l l e s  a s s o c i é e s  à l a  d e s c r i p t i o n  d ' e n g i n s  b i z a r ­
r e s  a u �  d � p a r t s  f u l g u r a n t s ?  C ' e s t  t o u t d e  m ê m� é t r a n g e .  n o n ?  Q u a n t  
a u x a n a l y s a s  d e  t e r r a i n s , e l l e s  n e  r i m e n t  à r i e n , u n e  a n a l y s e  p r é �  
c ê d e n t  l ' i n c i d e n t  n ' a y a n t  p u p e t  p o u r  c a u s e , ê t r e � f e c t u é e .  C e l a  
s em b l e  f o ± t  l o g i q u e � c e p e n d a n t  l a  p r o p e n s i o n  d ' u n-e c h a n t i l l o n  v é g é ­
t a l à p o u s s e r  s u r  d e  l a  t e r r e  e x t r a i t e  d ' u n l i e u  d ' a t t e r r i s s a g e  e s t  
p l � s  i m p o r t a n t e  q u e  d e  n a t u r e . C o n c l u s i o n ?  

" C ' e s t  l a  m ê m El  c h a s e  a v e c  l e s  p h o t o g r a p h i e s , p o u r s u i t - i l  f a ­
r o u c h e m e n t , e l l e s  s o n t  t o u t e s  e x p l i c a b l e s  p a r d u  p o s s i � l e  ; l a r s q u 7 
a n  n e  p e u t  p a s  i d e n t i f i e r  l ' o b j e t  m o b i l e � a n  p e u t  t o u j o u r s  d o n n e r  
u n e  l i s t e  d e  p o s s i b i l i t é s  t o u t à f a i t  v r a i s e m b l a b l e s · "  L e s  p o s s i ­
b i l i t é s  e n  q u e s t i o n  s a n t  r a i s o n n a b l e s  q u a l i t a t i v e m e n t  m a i s  p a s  q u a n ­
t i t a t i v e m e n t .  C e l ij  n ' a p p a r a i t  p a s  s i  l ' o n s ' e f f a r e e  d e  ��o u v e r  u n e  
o b s e r v a t i o n  q u i  " c a l l e '' à l a  p h o t o g r a p h i e . H é l a s , a n  a p p r e n d  e n s u i t e  
q u e  l e  b a l l a n - s o n d e  p r é s u m é  ( d 1 a p r è s  p h o t o ) a é t é  c o n t r ô l é  a u  r a d a r 
e t  v o y a g e a i t � 6 0 D k m / h  • • •  M a i?. . v o u s  a v e z  r a i s o n  � i l  n e  f a u t  p a s 
l e  d i r e . T o u t e s  l e s  p h o t o s  s o n t  d è s  l a r s  e x p l i c a b l e s  e t  l ' o n d o r t 
b i e n .  

I n t e r r o g é  su r l e  r ô l e  d e  l a  s c i e n c e  e n  p a r e i l  c a s 9 F r a n ç o i s  
L e  L i u n n é::l i s J é c 1 d u �  q u tl 1 tl s l u .i. b ::. t a  u 1 1 L L ; 1 d 1 1 ':J L: t.: t, b .i. l e 6 0 v r J I  8 :..: i s ., 
t e n t ,  m a i s  i l  r a j o u t e  : 11 q u 1 o n n o u s  d o n n e  d 1 a b o r d  l e s  e x t r a- t e r r e s ­
t r e s  • • •  " ( ? ? ! ) C ' e s t  à s e  d é g o û t e r  d e  l ' é t u d e  o b j e c t i v e  d u  s u j e t ! 
N o u s  a v o n s  a f f a i r e , d 1 u n � ô t é , à d e s  r a t i o n �l i s t e s  a d m e t t a n t  l ' e x i s ­
t e n c e  d 1 u n p r o b l è m e  m ai s  r e f u s a n t  l ' h y p o t h è s e  e x t r a -

t e r r e s t r e  p o u r  d e s  � a i s o � s  n ' a p p a r a i s s a n t  p a s  v a l a b l e s . D ' u n 
a u t r e  c ô t é , u n  r a t i o n a l i s t e  d e m a n d e  à v o i r  d e s  e x t r a - t e r r e s t r œ  p o u r  
c r o i r e  a u x O V N I  • • •  C e l a  d o n n e  e n v i e  d e  " l ai s s e r  t o m b .e r "  e t  d e  s 1 a b  o ïl ·� 
n e r  à P e r l i n  P i n p i n ! " O n  n e  v a  t o u t d e  m ê m e  p a s  c h a n g e r  l e s l o i s  
p o u r  c o r r e s p o n d r e  à d e s  t é m o i g n a g e s o u  d e s  t r a c e s  q u i  n e  s o n t  p a s  
d é  m o  n s t r a t  i v e s  e x p 1 i q u e - t - i  1 • " C e t t  e q u e s t i  a n  • • • I 1 f a u  t .1. e s e x t .r. a " '  
t e r r e s t r e s  � • U n  p o i n t  c ' e s t  t o u t .  

L e s  o b j e t s  v o l a n t s  n o n  i d e n t i f i é s  n e  s o n t  p a s  u n  s u j e t  d '  
é t � d e  \! a 1 a b !  e p o u r  M o n s  i e u  r l e  '' pr o f  e s  s e u  r " L è L i o n  n a i s • ..! e p r o p o s e  � 
d i  t - i l  P d e  n o u s  o c c u p e r d e c h o s e s  d o n t  o n  e s t  s û r  9 e t  d e  n e  p a s  E.!'.!::;. 
d r e  n o t r e  t e mps d a n s  d e s  é t u d e s  s u r  d e s  p h é n o m è n e s  q u i  e x i s t e n t  
p e u t - ê t r e  m a i s  n e  s o n t  p a s é t a b l i s . A u t r e m e n t  i l  f a u d r ? i t a l o r s  6 t u - · 
d i e r  l e s  a p p a r i t i o n s  d u  d i e u  5 h i v 8  o u  d e s  s i r è n e s , b e a u c o u p  � l u s  
n om b r e u s e s . "  P a r o l e s  a d m i r a b l e s  d e  l a  p a r t  d ' u n s c i e n t i f i q u e . N o u s  
p e r d r i o n s  n o t r e  t e m p s  d a n s  c e t t e  é t u d e .  E t  n o u s l e  p e r d r i o n s  c a r 
l e s  d i t s  p h é n o m è n e s  n a  s a n t  p a s  é t a b l i s .  M a i s  b o n  s a n g , c o m m e n t  
p o u r r a i e n t - i l s  l ' ê t r e  s ' i l s  n ' é t a i e n t  p a s  é t u d i é s ! !  Q u a n t  a u  d i e u  
S h i v â , a u x s i r è n e s  e t  a u t r e s  l u t i n s  e t  f a r f a d e t s , i l s  p o u r r a i e n t ,  
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c o mn · l  le i . g n a l e  V allée p avo i r  un r a p p o r t  avec nos p r é o c c u p a t i on s . 
f r  .m ç o;l. s  Le L i o n n a i s  se d é ç larerai t ravi de t rou v e r u n  mo.·� .. 

c "  13 l  · d 1 0 V�� � d a n  fi s o n  j a r  di n , mai s n e fer a p as 1 e moi n d r e  effo r t d e 
� o n  � a t �  p u u �  é tu dier le p robl è me .  

·
" S i  q uelqu ' un m ' a ffirme q u ' il 

':1 a . _ m  mf'r t ie n  da ns mo ? j a r d i n , .
. 

p o urs� i t  ... · il � j e  n '\ a i  p ae;; e n v i e  d !?  
� e  l�ver e �  d ' alle r vo1 r  • . •  " Vo1là q u1 en d1 t lo n g  sur l e p e r s o n n a g e �  
M o n e:�. e u r  L e  � i o n nais n ' es t  m ê me pas t h omis t e � il est borné .  I l  n 1  
�ra  . J a s  v o i r  dan s  so n jar d i n  car i l  s a it que le " m a r t i e n " ne peut s ' y 
t ro� J � r·. C J �- 0 .  J e  l ui ava i s  e nvo yé u n e  lettre simi laire à c e l l e  des­
t i n €  . . ! à E v �· y  S c h a t z ma n o J e  n 1 ai bien en t e n du r e ç u  aucun e  rép o n s e o 

L ' of� ni o n  . J e  M o n s i eu r L e  L i o n n ais m ' i n di ffère e n  elle- m @ me .  E l l e  n e  � . 
r e p t � e  S U I  ij U c u n e  a r gume n t a t i o n  v a l a b l e  e t  l ' au teur souf fre d ' u n e  

, g r a v\1 c a r e � c e  e n  i ri format i o n . Par co n t re , le r 6le m § me d e  M o nsi eur 
L e  l ·1 o n n aj 9 dan s  les milieux scienti fi q ues co n tem p o r ai ns me g@ n e  
d a y � � t a g e , · ' o u t r e la p robité qu'o n " lui d écerne au tom a t i quemen t .  I l  
e s t  � l a  ce u x do n t  l ' avis p r i me ,  des gouvern an ts ac tuels de la sci e n c e .  
C '  e� s  . .; u-n m a n dar i n . L 1 i n fluence du man dari nat n e  da i t p as ê t re sous ·-" 
e s t �� é e . M n � sieur L e  L i o n n a i s  est de ceux qui fo n t  p a s ser l es t h è ­

s e s  •• .  · •  N u l ' d o u t e  q ue le carcan rat i o n ali s te n ' ense r r e  enc ore p o ur 
l9n�;emps ��s j � u nes g é n érati o n s  dec hercheur s v i � e  ac cusés de légè ­
r e t e< p a r  J. e:t s . t radi t i o n a l is t e s  m ili t a n t s . 

· 

Monsie ur  Le L io n nais � l asse l ' acq uit et encourage ses col-
l è g L.;.: _': s à e . 1  f a i r e  au t a n t .  I l  crai n t  1 '  ap pariti o n  des i dées n e uves 
c ap � 0 l e s  d : t  r é v o l u t i � n n e r  l a  sc ie nce au r isqu e de f a i re b ascu l e r le 
p i � i , s t al sur  l e q u e l ü a r � us s i  à sé per c h � r . E t  o u i , la sci e n ce 
d u  � � e  s i è r. l e  c 'es t c � l a  aus s i ! C e  sont ! e s  que relles en t re é c ole s  
d a  p� n e é e � · l ' h y p ocri s i e p a r  c r a i n t e  d e  dé p lai r e � u n  m a n dari n , les 
r e c � � r c h e s

.
con f i de ntiel l e s  de p eur de com p ro me t tre !  C e t te menta l i ­

t é "· L' t §c o e �.-e p ; o  f o n d  é men t .  �E n fi n , j e  r e m s r c i  e M o nsi eu r L e  L i  o nr.1 ais . 
S e s  . 1: é fle x i o ns n e  n o u s  o n t  r i e n  a p p r i s � s i  c e  n '1 e s t  sur s o n  p ro p re 
p e r � � n n age . J e  le r e m e r c i e c a r n o u s  n ' a vo n s  p a s tous les j u u � s l '  
O Ç C �j i o n  d �  r i r e  e n  écout a n t  un p r o f e s s e u r d i r e  d e s  b ê t i s e s  • . .  

' 
\. M i c h el R O U Z E  : a c o n s a c r é  u n  c a h i e r  d e  l ' a g e n c e  f r a n ç a i s e  

d ' i m· o rmat+ o n  s c i en t i f i q u e  a u  p r o b l è m e  d e s  O V N I . C e tte p u b lic a t i o n 
data� t d ' o � t a b r e  19 7 4  es t i n t i t u l é e  '' l u e u r s  s u r  l e s  s o u c o u p � s  v o l a n ­
tes �� com me le p r e mier l i v r e  d ' A i m é  M i c h e l . A v a n t  t o u t � j e  p r e n d s  
n o t �� � e s  b.J n n es dis po s i tio n s  d e  c e  jour n a l i s t e  co n s e r v a n t  v o l o n t a i ­
r e m iF.l t l e  ' .. erme " souco u p e volante " à s e u l e  f i n  d e  c h o q u e r . M i c h e l  
R o u i · : � ar t l c i p a i t  é g a l e m e n t  a u  d é b a t  t é l évi s é  d ' A c t u e l  2 , l e  4 f é v ­
;iat: l 9 7 4  J U  c ô t é  de f r a n ç o i s  d e  Clo s e t s , G � r a r d  Bo n n ot , J e a n - C l a u d e 
� o u r� e t  e t  R o b e r t C l a r k e . M a i s  i l  p r é t e n d  q u e  l e s  dé s é t aie n t  pip é s . 
L e s  : t c u r n a t i s t e s  pré s e n t s , s e l o n  s o n  o p i n i o n 8 s e r v a i e n t  de fair e ­
valoi r è l l u f o lo g u e P i e r r e  G u é r i n .  ( N o co m m e n t )  

E x ami n o n s  l e  c o n t e n u  d e  c e t t e  b r o c h u r e  d ' i n f o r m a t i o n . L e s  
�ouc �upe s ,  n o u s di t - o n 9 s o n t n é e s  a u x E t a t s - U n i s  i l  n'y a p a s b i e n  
J o n � � e mp s .· U n  doute a p p e r a i t  d é j à  q u a n t à l a q u a l i t é  d e  l ' i n f o rm a­
t � or : .  T c u t'.i3 perso n n e  s 9 i n t é r e s s a n t  u n  m i n i m u m  à l a  "q u e s t i o n c a n n a i t  
d e s  � a s  h i � � o r i q u e s  d é m e n t a n t  ! � a s s e r tio n  d e  M i chel R o u z é . A p e i ne 
a � t - � l éc1 . t  trois li g n es q u ' il commet déjà �n e é n o r m e  b o u l e t t e  • • •  

T o u t:.� autr!1  per son n e  aur a i t renoncé à é c rire . 
"

N o t a n t  l e s  form e s  
�i z �: r e s  � l l � n t  d e  l ' ice-cream à 1 1 e n jo l i v e u r 9 M ichel R ouz é é no nce 

... 
" ·  
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.J E· fo: ;;• <>-=- a i � �  •: d e s  d e s s i n s  p.u b l i é s  d a n s  l a  p r e s s e  a y a ;· -' · : . t' i:'! U l.J . j�· é u n e  
t r a d : � � o n  � l aq u e l l e  l e s  t é m o i n �  d e s  a p p ar i t i o n s  s e  c o n � �  � m e n t  p r e s ­
:-: � - ; "' ' ' c : j  o u r s  d e  b o n  g r é . "  

M B i s  c ' e s t  1 �  u n e  a f f i r m a t i o n  p u r e m e n t  g r a t u i � G : C sl a  i l l u s ­
t T e  u � 9  i n c o n t e s t a b l e  m a u v ai s e  f o i  d e  l a  p a r t  d 9 u M a u t e ur s e  d i s a n t  
: o u � n �l i s t e  s c i e n t i fi q u e .  I l  e � t a m e  e n s u i t e  u n e  l o n g u e  s é r i e d 1 a f -
·� ..:. . '::' - · .. · .:: . ;:; d .:: r. n 3 n t 3 u t a n t d e p l' 6 u ·v �:; s d e a a m a u  ·v é Ü  s e f o i " [' , t3 s e r:1 L d 1 1  L 
l e  c a s  d e  T h o m a s  M a n t e l,l q u ' o n e x p l i q u e  d é s o r m a i s  p ar u n e  p er t é  d e  
c o n s c i e n c e  � h a u t e  a l t i t u d e , M i c h e l  R o u z é  d é c l a r e , s a r c a s t i q u e  : 
" i l  é t a i t  p l u s  e x c i t a n t  d e  s u p p o s e r  q u ' i l a v a i t  p é r i  d ' 'J n e  ·a c t i o n  
i n c o n n u e  d e  l a  p a r t  d e s o c c u p a n t s  d e  l a  s o u c o u p e  r é s o l u a  � s e  d � b a r ·­
l· a s s e r  d e  l ' i n d i s c r e t . "  Le t o n  e s t  v o l o n t ai r e m e n t  gri nç a n t  e t  l ' a t• ··· 
s e n c e  d ' o b j e c t i v i t é  fl agr a n t • L e  p r o c é d é  l e  p l u s  s û r  p o u r  d é m o l i =  
u n e  t h è s e  e s t  d ' i n s i s t e r  s u r  s e s  f a i b l e s s e s s a n s  a b o r d e r  l e  c h a p i t r e  
d e  s e s  q u al i t é s . M i c h e l R o u z. é  y e x c e l l e . I l  " d é g a g e "  e n s u i t e  u n e  
c o n s t a n t e  s o c i o - p s y c h o l o g i q u e  d u  p h é n o m è n e  : l e s  e x p l i c a t i o n s  l e s  
p l u s  s i m p l e s  e t  l e s  p l u s  i m m é d i a t e s  s o n t  r e j e t é e s  a u  p r o f i t  d � a u t r e s  
b e a u c o u p  p l u s  i m p r o b a b l e s  m a i s  é v o c a t r i c e s  d e  m y s t è r e s  a n g o i s s a n t s  
o u  e x al t a n t s . "  C e r t a i n s  " c r o y a n t s "  v é r i f i e n t  v r a i s e m b l a bl e m e n t c e t t e  
l o i p m a i s  i l  n e  f a u t p a s e n  f a i r e  u n e  v é r i t é  u n i v e r s e l l e ! 

I l  t r a i t e  p l u s  l o i n  d e  p a r a n o i a q u e  " l e  m y t h e  d e  l a  c o n s p i r a­
t i o n  d u  s i l e n c e " .  J e  s u i s  h e u r e u x d e  l ' e n t e n d r e  d i r e  • • •  B i e A . e � t e n d u  
M i c h e l R o u z é  e s t  t r è s  b i e n  i n f o r m é  e t  d oc u m e n � é . I l  a f fi r m e  s a n s 
a u  c u  n d o  u i: e 1 ' a b  s e n c e  d ·e c o n  s p i  r a t  i o n d u  s i  1 e n c e e n  c o �  n aÏ s s a n  c e d e 
c au s e . ( l )  

M i c h e l R o u � é dé t a i l l e  l e s r e l a t i o n s  e n t r e  � m e r  e t  A rn ol d , 
d o n t  l ' a s s o c i a t i o n  a l a r g e m e n t  c o n t r i b u é � l a n c e � '' l � a f f a i r e  d e s  
O V N I '' a u x  E t a t s - U n i s .  P o u r q u o i  b a s e - t - i l  s o n  a r g u m e n t a t i o n  s u r  l a  
f o r m e , c 1 e s t - � - d i r e  l e  c h a r l a t a n i s m e � a u  l i e u  d w  f o n d . r l e s  s t a­
t i s t i q u e s  p a r e x e 1 n p l e ) ?  L a  r é p o n s e  e s t  ai s é e  � i l  a p a r c o u r u  r a p i ­
d e m e n t  q u e l q u e s  é p i s o d e s  d e  l a  l i t t é r a t u r e s o u c o u p i s t e  d é c a d e n t e  
m a i s  n ' a p a s s o n g é  � c o n s u l t e r  l e s  t r a v a u x p r o c é d a n t s  d 9 u n e  m é t h o ­
d o l o g i e  s c i e n t i fi q u e  d e s  r a r e s  s a v a n t s  à p a r t i c i p e r  a c t i v e m e n t  a u x 
r e c h e r c h e s  sur l e  s u j e t ! E s t - c e  c e l a  l ' i n fo r m a t i o n ?  D i r e  . l a  M é r i t é , 
d ' a c c o r d � m a i s  d i r e  a l o r s  t o u t e  l a  v é r i t é  e t  ri e n  q u e  l a  v é ri t é . 
C e p e n d a n t 9 i l  f a u t p o u r  c e l a  ê t r e  i n t e l l e c t u e l l e m e n t  h o n n ê t e  • •  o o u 
b i e n  i n f o r m é . 

M i c h e l  A o u z é  a 1 1 o u t r e c u i d a n c e  d e  d é  c l  a r e r  a u  s u j e t, d e s  a l ­
l é g a t i o n s  d e  D o n al d  K e y h o e  ç o n c e r n a n t  l e s  r e c h e r c h e s  r u s s e 3  r el a t i ­
v e s  � l a  q u t;J s t i o n  : " c e s a f f i rm a t i o n s  t r a n c h a n t e s  d 1 h y p o t h è s e-s n o r.  
f o n d é e s  d o n n e n t  s a  c o l o r a t i o n  s p é c i fi q u e  à u n  s t y l e  q u ' o n r e t r o u v e  
d a n s  l e �  a u t r e s  b r a n c h e s  d e  l a  l i t t é r a t u r �  i r r a t i o n a l i s t e '' · S e s  
p r o p r e s  a f f i r m a t i o n s , g é n é r a l e m e n t  g r a t u i t e s 9 s o n t  b i e n  &G r b e a u ­
c o u p  p l u s r a i s o n n a b l e s ! Q u a n t  a u x  p r o p o s  d e  D o n a l d  K e y h o e 9 r a p p e ­
l o n s  à s o n  i n t e n t i o n q u e  c e u x - c i  é t a i e n t  b a s é s  s u r  d e s  i n f o r� a t i o n s  
e n  er o v e n a n c e  d i r e c t e  d u  P e n t ago n e . p ar l ' i n t e r m é d i a i r e  d ' A l b e r t  M .  
C h o p  d u  s e r v i c e  d e  r e l a t i o n's p u b l i q u e s  d e  1 ' U S A F . D o n al d  K e y h o e  c o n ­
n a i s s a n t  l e  s é n a t e u r  B y r d  p o u r  a v o i r  p a r t i c i p é  � l J e x p é d i t i q n  p o ­
l a i r e  d e  l ' a m i r a l  B y r d , s o n  f r è r e . D o n a l d  K e y h o e  é t a i t  i � c dh t e s t a b ­
l e m e n t  u n  p e r s o n n a g e  b i e n  i n f o r m é . I l  e s t  t r è s  f a c i l e  d e  l e  p r é s e n ­
t e r  c o mm a  u n  c h a r l a t a n a u x  l e c t e u r s fr a n ç a i s  q u i  d e  t o u t e  f a ç � n  n '  
i r o n t  p a s v é r i f i e r . V o i l �  e n c o r e  d u  b e a u t r a v a i l  j o u r n al i s t i q u e ! 
B r a v o ! . . . 

( 1 ) V o i r  11 L E  NO E U D  G D FI D  I E N  11  p o u r  1 e s  i n  d J. c e s  t a ng i b l EL§. d 1 u n e  rr_� c h e r c h e  
d : h é g é m o n i e  m i l i t a i r e  d a n s  l e  d o m ai n e  u f o l o g i q u e . 
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E t  M i c h e  1 R o u  z é d.e c � t e r F r  a n  c k S c  u 1 1  y e t  s e s  b 1 _ ,:_ e s � '' d e  p , 
i: fi ::O � '=' l a  s u r e n c h è r e . B i e n  q u 0 i l a i t p a r f a i t e m e r; �; :r a i r· n  .::! · · -- r:' r.; ._ 
n o n c e r , p o u q u o i d i a b l e  i n s i s t e r o u t r e  m e s u r e  s u r  d e s  o � � r � s  p a � t � 
c u l i e r s ! E n  f a i t d e  b r o c h u r e  d 0 i n f o r m a t i c n p b i e n  d e s  p 2 g e s  s o n t  
r e m p � i � �  d ' h i s t o i r e s  r o c a m b o l e s q L : e s  q u � i l .s ' e s t  f a i t u n  p � a i s i r d e  
r e s s o r t i r  d e s  r e s t e s  p o u s s i é r e u x d ' u n e  v a g u e  l i t t é r a i r e d é s a d e r t · .  
V o i l �  � u  � � d v d� i  u e  r e c h e r c h e ,  e t  m é t h o d i q u e  s ' 1 l v o u s  p l e i t l L ' a f ­
f a i r e  G e o r g e s  A d am s k i . e s t  s i g n a l é e c o m m e  é t a n t  l a  s e u l e  n o t e  é r o t i ­
q u e ( ? ! ) d e  l a  l i t t é r a t u r e  s o u c o u p i s t e . M i c h e l  R o u z é  n 1 a u r a i t - i l  j a­
m ai s  e n t e n d u  p a r l e r  d e  l ' a f f ai r e  A n t o n i o  V i l l a s  B o a s ?  I l  i g n o r e  d é ­
c i d é m e n t  b e a u c o u p  d e  c h o s e s  p o u r  q u e l q u 1 u n d é t e r m i n é  à p a r l e r , � 
o r i e n t e r  e t  à c l o r e � e  d é b a t . 

L ' é p i d é m i e  a t t e i n t  l ' E u r o p e  e n  1 9 5 4 p l e t e r r a i n  a y a n t  é t é  
p f é � a r é  p a r l a  p u b l i c a t i o n  d 1 o u v r a g e s  t r a d u i t s  d e  l ' a m é r i c a i n  p o u r ­
s u i t- i l . C ' e s t  f a u x ! D è s  1 9 4 6  u n e  v a g u e  d é f e r l a i t  s u r  l e s  p a y s  
s c a n d i n a v e s  d o n t  o n  n e  p o u v a i t  r e n d r e  l e s  t r a d u c t i o n s  a m é r i c a i n e s  
r e s p o n s a b l e s . V o u s  n e  s a v i e z  p a s  c e l a ,  n ' e s t - c e  p a s , M o n s i e u r  
A o u � é ?  M a i s  fi n a l e m � n t  s u r  q u e l l e s  i n f o r m a t i o n  s O r e s  b a s e � - v o u s  
v o s  p r o p o s ?  

S u i v e n t , d a n s  l e  t e x t e , q u e l q u e s  e � p l i c a t i o n s  r i d i c u l e s  
d e s  o b s e r v a t i o n s  a u x q u e l l e s  t o u t  u n  c h a c u n  a v a i t  r e n o n c é  à c r o i r e  
d e p u i s  l o n Q t e m p s . I l  o s e  p o u r t a n t  n o u s  l e s  r e s s e r v i r  � l e m a c c a r ­
t h � a m e  e t  + a  g u e r r e  f r o i d e  p o u r  l e s  U S A , l a  g u e r r e  d u A l g é r i e p o u r  
� a  F r a n c e  • • •  Q u e  v o u s  s o y e z  d é t r a c t e u r # M o n s i e u r  R o u z é , p a s s e  e n ­
c o r e , m a i s  p r e n e z  q u a n d  m @ m e  l a  p e i n e  d e  v o u s  r e c yc l e r ! L e  M a c ­
c � r t h y s m e  c ' é t a i t  b o n  p o u r  n o s  p a r e n t s ! L a d e r n i è r e v a g u e  fr a n ç a i s e  
( 1 9 7 3 . � 9 7 4 ) s e r a i t  i m p u t a b l e  à l a  c r i s e  d u  p é t r o l e  e t  a u x p o u s s é e s 
i n f t a t i o n n i s t e s ?  N o u s  n ' av o n s  p a s d e  p é t r o l e  , m a i s  v o u s  n ' a v e z  
p a s  b e a u c q u o  d '  i d 8 e s  M o n s i  A LJ r  R m J 7 R . E n  R f f P. t ' r n r � r r; u n :i  n 1 a v o n :=;; ­
n o u s  p l u s  d e  v i s i t e s  d e p u i s 1 9 7 4  m a l g r é  l ' i n f l a t i o n  r è g n a n t e  e t  
l ' i n s u f f i s a n c e  d e s  i d é e s  f r a n ç ai s e s p o u r  c o m b l e r  l 1 a b s e n c e  d e  p é t ­
r o l e ?  

T e n t e r d e s  c o r r é l a t i o n s  c u e s t  b i e n  j o l i  ( v o y e z  V I E R O U D Y ) .  
T r o u v e r  d e s  c o r r é l a t i o n s  s ign i f c a t i v e s  c ' e s t  a u t r e  c h o s e ! D a n s  
l e  c a s p r é s e n t  i l  s 0 a g i t  d u a i l l e u r s  d e  l a  m i s e  e n  é v i d e n c e  d ' u n e  
e b��nc e d e c o r r é l a t i o n . M a i s  l a  v a g u e  a p e u t - ê t r e  é t é  s t o p p é e  e n  
pl � i n �s s o r p a r l ' a n n o n c e  d e  l a  m o r t  d u  p r é s i d e n t  P o m p i d o u  c o m m e  
v o u s  o s e z  l e  d é c l a r e r . C e p e n d a n t  j e  n ' y  c r o i s  g u è r e e t  j ' a u r a i s  
s o u h a i t é  d e s  h y p o t h è s e s  p l u s  r a i s o n n a b l e s , s u r t o u t p o u r  u �  j o u r ­
n a l i s t e  à p r é t e n t i o n  s c i e n t i f i q u e . M i c h e l  R o u z é  11 a n a l y s e 10 l e  p h é �· 
n o m � n e  d e  v a g u e s  e n  d� c l a r a n t  q u e  d ' a u t r e s  p e r s o n n e s  s e  s e n t e n t  
i m m é d i a t e m e n t  o b l i g é e s  d e  v o i r  11 l e u r " D V N I  l o r s q u ' u n a r t i c l e  e s t  
p u b l i é d a n s  l e  j o u r n a l . 1 . 

D e  t e l s  a r t i c l e s  s o n t  g é n é r a l e m e n t  s u i v i s  d ' u r� " a p p e l  à 
t é m 9 i n s 11 i n f o r  m a n  t 1 e s p e r  s o n  n e s a y a n  t a p e r  ç u u n e n g i n  d e  1 1 e x i  s ·-· 

t e n c e  d ' u n e  s t r u c t u r e  d ' a c c u e i l  p o u r  l e u r s t é m o i g n a g e s . V o i l à 
t o u t .  I l  n ' y  a p a s d e  m y s t è r e  p o u r  q u i  M ' i g n o r e  p a s d é l i b é r é m e n t  
l e s  f a i t s . Q u a n t  à l ' o r t h o t é n i e  d ' A i m é  M i c h e l , e l l e  n e  p r o u v e  p a s 
l a  r é a l i t é  o b j e c t iv e  d u  p h é n o m è n e  m a l g r é  v o t r e  c r o y a n c e , c v e s t  l è  
to4 t l e  d r a m e  ; v o u s  c r oye z  � l a  v é r a c i t é  d e c e r t a i n s  f a i t s  s a n s  
e x am e n s  pré a l a b l e s . V o t � e  t h è s e  e s t  p a r  e s s e n c e  m ê m e  s u b j e c t i v e .  



T o u t � � t  b o n  e n s u i t e  p o u r  c o n f o r t e r  c e t t e  o p i n i o n , é g a r e m e n t  l e  p l u s  
t o + c '  e t  l ' i g n o r a n c e  d e s  fo n d e m e n t s  m � m e s  d e  l a  m é t h o d e  s c i e � t i f i ­
q u u  u u j t:J c 'ti v e  F-J é::lr l l d -c u r e . 

A p r ès 1 ' é m i  s s i  o n 11 P a s  d e  p a n i  q u s '' s u r F r a ,, c e -· I n t e x  c o n s  a ·-
c r  é e a '-' x 0 V N I o n  p o u  v a i  t s ' a t  t e n d r  e à d e  n o  u v e 11 e s  11 v o c  a t  i o n  s H d e  
t é m o i n s  c o n s t a t e  M i c h e l  R o u z é .  O r �  t r è s  p e u  d e  c a n u l a r s  o n t  é t é  
m o n t é s 9 à c r o i r e  q u e  n o s  c o n t e m p o r a i n s  s o n t  s é r i e u x  e t  d i s c i p l i n é s . 
M ai s 9 M o n s i e u r  R o u z é , i l  f a u t  a u s s i  e x p l i q u e r  c e t t e  a b s e n ç e  d e  c a n �  
l a r s ; I l  m e t  e n � u i t e  e n  c a u s e  l a  c o n s c i e n c e  p r o f e s s i o n n e l l e  d e s  
j o u r n a l i s t e s  h a b i t u 6 s  à r é a l i s e r a v a n t  t o u t u n  '' p a p i e r  q u e  s e  v e n d  
b i e n '' · D e  m ê m e , d é c l a r e - t - i l 9 l e s  d é p ê c h e s  i d e n t i f i a n t  u n  OVNI s r �  
i m m é d i a t e m e n t  m i s e s  a u  p a n i e r 9 à m o i n s  q u ' e l l e s  h e  s o i e n t  p u b l i é e s  
a c c o m p a g n é e s  d ' u n c o m m e n t a i r e  v o l o n t a i r e m e n t  d e s t i n é  à m é n a g e r  
c e r t a i n s  le c t e u r s • C • e s t  e x a g é r é . 

M a i s  d e  t o u t e  f a ç o n  l ' u f o l o g i e  c e  n ' e s t  p a s  ç a !  C ' e s t  l e  
t r a i t e m e n t  i n d i v i d u e l d ' e n q u ê t e s  f a i t e s  s u r  l e  t e r r a i n , c ' e s t  l 1 G x a ­
m e n p � y c h o l o g i q u e  d u  t é m o i n � c ' e s t  e n fi n  l ' a n a l y s e s c i e n t i f i q u e  d e s  
t r a c e s  d e  l ' o b s e r v a t i o n ( l ) · L e s  c a n u l a r s  n e  r é s i s t e n t p a s ( o u p e u ) 
e n  g é n é r a l à l ' i n v e s t i g a t i o n  p o u s s é e  d ' u n b o n  e n q u ê t e u r  • Q u e l a  
p r e s s e a i t  pu b l i é c e  c a n u l a r c o m m e  u n  c a s a u t h e n t i q u e  d � O VNI n ' i n f­
l u e n c e r a  p a s  l ' é t u d d  d 0 y n c h B r c h e u r  m é t h o d i q u e . C 1 e s t  l ' e s s e n t i e l . 

M i c h e l R o u z é  d é m o n t e  e n s u i t e  l a  f a ç o n  d o n t  l e  r é d a c t e u r  u t i �  
l i s e  l e  11 b o n  p a s s a g e "  d ' u n e  d é c l a r a t i o n  r e l a t i v e  a u x OVNI 
f a i t e  p a r u n e  a u t o r i t é � p o u r  m e t t r e  l e  s u j E t  e n  v a l e u r .  C e r t e �  d e s  
a b u s  o n t  é t é  c o m m i s  à c e  n i v e a u . I l  n e  f a u t c e p e n d a n t  p a s d r a m a t i �  
s er • • •  L e s  s c i e n t i fi q u e s  r e f u s e n t  d e  s e  pr o n o n c e r  p a r c r a i n t e  · d e 
v o i r  l e u r  d É c l a r a t i o n  d é f o r m é e  m a i s  é g al e m e n t  c ar l e  p h é n o m è n e  l e u r  
o t:: I I I U l e  é c f l  é::!f.l JJ B I- à .i :  i I l  V 8 6  i: i  y d 'Ï; i o n  S (.; i t:: J l  c i. f i q  U 1:::! 9 C e  crmix pro cé dant J\n exa­
m e n  t r o p  s u p e r f i c i e l  d e  l a  m a t i è r e u f o l o g i q u e .  

L a  t e n s i o n  p a s s i o n n e l l e  r e l a t i v e  a u x O VNI r e n d  l e s t é m o i g ­
n a g e s  d o u t e u x  e t  c e tJ x - c i s ' é c a r t e n t  d e  l a  r é a l i t é p o u r  r é p o n d r e  a u ­
t o m a t i q u e m e n t  à u n  m o d è l e  p r é f o r m é 9 é n o n c e - t - i l  d o c t e m e n t o  C e  n '  
e s t  p a s i d i o t ! M a i s  c ' e s t  d e  l a  l i t t é r a t u r e 9 M o n s i e u r  R o u z é , e t  d e  
l a  m a u v a i s e  l i t t é r a t u r e  c a r  Cl a u d e  P o h e r  e n t r e a u t r e s  a � r o u v é  
u n e  c e r t a i n e  c o h é r e n c e  d a n s  l e  p h é n o m è n e  i n d é p e n d a m m e r 1 � d e  t o u t  a s ­
p e c t  s u b j e c t i f  p r o p r e  a u x t é m o i g n a g e s . 

A n a l y s a n t  l e s  p r é c é d e n t s  h i s t o r i q u e s  p r é s u m é s 9 M i c h e l  R o u z €:  
s i g n a l e l e s  r é c i t s  d u  m o y e n - g g e  c �  d e s  p e r s o n n e s  n o m b r e u s e s  e t  d i g ­
n e s  d e  f o i  a t t e s t a i e n t  a v o i r  e n t e n d u  p a t l e r  d e s  a n i m a u �  o u  o b s e r v �  
d e s  é p é e s  d a n s  l e  c i e l . P e r s o n n e  n e  v e u t  p l u s  y c r o i r e  e t  d e  n o s  
j u u l: i::i d o n c  p e r s o n n e  n ' e n v o i t  a c t u e l l e m e n t  p o u r s u i t � i l o C e t  a r g u �-· 
m e n t  n e  p e nn e t  p a s  cl e  c o n c l u .r e  a u  rn y t h e  m a i s  u n i q u B m e r· L. a u n e  
" m o d e '' ·  C e t t e m o d e  c a c h e  u n  rn y t h e , o u  b i e n  i l l u s t r e  u n i q u e m e n t  l a  
f a ç o n  d o n t  l e s  g e n s a v ai e n t  c h o � s i  à c e t t e  é p o q u e  d e  d é c r i r e l e  
p h é n o m è n e  e G  f o n c t i o n  d e  l e u r s c r o y a n c e s . 

M i c h e l  R o u z é  é t e n d  s o n  a r g u m e n t a t i o n  à l 1 e n s e m b l e  d e �  p r o ­
c è s  é t a b l i s  p o u r  s o r c e l l e r i e  e t  c o n s t a t e  q u e  l e s  " r é v é l-é t i o n s " n '  
é t a i e n t  p a s t o u j o u r s  f a i t e s  s o u s  l a  t e r r e u r .  E t  a l o r s ? C h aq.u e �  é p o-­
q u e a s e s  o r  i g i n a u  x • A u  X V I I e s i è c l  e 1 e c .l i  m a t. é t a 1 1  t f a v o r  a b  1 e à 1 a . . .  

( 1 ) D u  m o i n s  c 1 e s t  c e  q u e  f o n t  l e s  r a r e s  p e r s o n n e s  à m é r i t e r l e  q u a ­
l i f i c a t i f  d 1 u f o l o g u e o o o  
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s o r c � l l e r i e  e n t r e t e n u e  p a r u n e  l i t t é r a t u r a  d o u t e u s e  m a i �  . . u : = a t i v G o 
C F. r;  · ·  < o u >t'. -- d i n g u e s  11 i n v e n t e r o n t d e s  h i s t o i r ss  s i m �. 1 a i r e s .  

Q u ' o n p a r l e  d ' O V N I  p o u r d B s  r a i s o n s  s 8 � i e u s e s  e t  vo i � j  q u e  
l e s d i n g u e s  s ' e m p a r e n t d u  s u ti e t . M a i ' c ' e s t  p a r f � i t e m e n t  n o r m al ! 
E t r � i n c 9 p ab l e  d e  f G i r c  l Q  p � r t  d 8 s  � h o � e s  l 1 e s t  m o i n s ! S ·  l e �  d i n · 
éJ ' .. • ::: s "'" , 1 , .;; 1 , t. e: ri ".; c c .s 1 ,  .i b L IJ i r e s d '1 0 \i î� l p c e l l  e o - (.; 2 n e .L' � ::o i s t e r·, t g L a .n; 
à l ' e nq u @ t e  d é t a i l l é e . Le u r s h i s t o i r e s  n 1 i n t e r f ê r e n t  p a s a v e c  le 
v é r i t a b l e  pr o b l è m e q u i  e s t  l ' o b s e r v a t i o n p a r  d e s  p e r s o n ne s  D 3 r f a i ­
t e m e n t  d i g n e s  d e  f o i  d ' u n p h é n o m è n e  d o n t  P o h e r  a p u  d é g a g e r  l e  c a r e l ·  
t è r e  o b j e c t i f  i n t r i n s è q u e .  C e l a  i l  n e  f a u t p a s  l ' o u b l i e r .  

C 9 e s t  t r o p  f a c i l e  d e  s e  s e r v i r  d e s  d i n g u e s  p o u r  t o u t  m e t t r e  
a u  p a n i e r . L a  r é p a r t i t i o n  des t é m o i n s  e s t t r è s r e p r é s e n t a t i v e  d e l a  
p o p u l a t i o n . I l  e s t  n o r m a l  q u 9 i l y ai t d e s d i n g u e s  p a r m i  a u x .  M i c h e l  
R o u z é  n ' h é s i t e  p a s  c e p e n d a n t à p a r l e r d ' a r c h é ty p e , c o m m e  d a n s  l e  e n �  
d u  s e r p e n t  d e  m e r  q u i  d é f r a y a l a c h r o n i q u e a u  s i è c l e  d e r n i e r  ; é t n r � 
e n  q u e l q u e  s o r t e  l e p r é d é c e s s e u r d e s  O V N I .  J e  v o u d r a i s  q u e  l 9 o r m ' � x ­
p l i q u e  p o u r q u o i  f a u t - i l  a u t o m a t i q u e m e n t c l a s s e r  l e  s e r p e n t  d e  m e r  
p a r m i  l e s  m y t h e s ?  Lo n g t e m p s  o n  n e  c r u t p a s a u  c o e l a c a n t h e  j wJ q u 1 ? u 
j o u r  o ù  l ' o n e u t  u n  e x e m p l a i r e v i v a n t  d e  c e  f o s s i l e v i e u x  d e  6 0  m i l ­
l i o n s  d ' a n n é e s . D e  m @ m e �  l e  " m o n s t r e  d u  l o c h  N e s s w  e x i s t e . N � s s i e  
B 1 e s t  l a i s s é p h o t o g r a p h i e r  p l u s i e u r s f o i s  d e p u i s q u e m o n s i e u r  F r a n k  
S e a r l  a i n s t a l l é u n e  s t a t i o n  p e r m a n e n t e  d 9 o b s e r v a t i o n  s u r  l e s b e r g e s  
d u  L o c h . N o u s  a v o n s  l à  v r a i � e m b l a b l e m e n t  a f f a i r e  à u n  r e p t i l e � r é ­
h � s t o r i q u e  a p p a r e n t é  a u p l é s i o s a u r e p n ' e n d é p l a i s e  à M o n s i e u r  R o u z é .  
C e l u i - c i  q é c l a r e  e n s u i t e s i g n i f i c a t i v e  l ' a s s i m i l a t i o n  d u  m i r a c l e  d e  
F a t i m a  à u n e o b s e r v a t i o n  d ' O V N I . C e s  d e r n i e r s r e p r é s e n t e n t  u n  e r s e � z  
d e  r e l i g i o n . P o u r  c e r t a i n s  c ' e s t  v r a i � m a i s  p d u r q u o i b o n  s a n g  v o u l o i r  
t o u t  g é n P. r r:'ll i s P. r  !'; ; i o  1 .:'1  h .:=! c;; � rl �=�  r r n r n c::: f"'l ' ' T" "" rn F> n t  '] 'r => t • .d_ + s ! l 

J e  d o u t e f o r t  d u  c a r a c t è r e  r e l i g i e u x  d e  l ' o b s e r v a t i o n  f a i t e  
p a r C l y d e  T o m b a u g h p a s t r o n o m e  d i s t i n g u é , à L a s C R U C E S  e n  1 9 4 9 • . •  

C e t t e  t e n d a n c e  à s e  d é b a r r a s s e r  r a p i d e m e n t  d 9 u n p r o b l è m e  g ê n a r t  s u r  
l a  b a s e  d 1 u ne a r g u m e n t a t i o n  q u a l i f i c a t i v e , e t  l a  p l u p a r t  d u  � e m p s  
g r a t u i t e � e s t  d e s  p l u s  d é s a g r é a b l e s . E l l e d é n o t e  c h e z  1 � a t J t e u r  u r  
i n c o n t e s t a b l e  e s p r i t  s c i en t i f i q u e  . • •  I l  e s t  t o u j o u r s p o s s i b l e  d B  d é ­
c l a r e r  ( s a n s  l e  d é m o n t r e r é v i d e m m e n t ) q u e  c e  b e s o i n d e  t r an s c e n d a n c e ,  
i l l u s t r é  p a r  l e s  O V N i e s t  i n c o n s c i e n t  c h e z  l a  p l u p a r t d e s  i n d i v i d u E . 
D a n s  c e . c a s , b i e n .  s G % � t o u t  e s t p e r m i s . •  ; m a i s  c e l a n e  p r o c è d e  d 1 a u ­
c u n e e x p é r i m e n t a t i o n  s c i e n t i f i q u e . P e r s o n n e l l e m e n t  j ' a i  -to u j o u r s  a_J?­
ee l é  c e l a  d e  l a  l i t t é r a t u r e 1 

L ' a r g u m e n t a t i o n  d e  M i c h e l  R o u z é  e s t  b a s é e  e x c l u s i v e m e n t  s u r  
l ' i m p a c t  s o c i o - p s y c h o l o g i q u e  d u  p h � n o m è n e  d a n s  c e r t a i n e s  c o u c h e s  
d e  l a  p o p u l a t i o n � e s s e n t i e l l e m e n t  a u x E t a t s - U n i s . I l  d é c r i t l e  " s y n ­
d r o m e  d e s  s o u c Q L.I p e s  v o l a n t e s 11 d u  d o c t e u r  M e r l o a  � H l l  y a p r e s q u e  
c h a q u e  f o i s u n  p r o f o n d  b e s o i n  d 1 i n t e r p r é t a t i o n  m a g i q u e  a s s o c i é  a u  
d é s i r q u e  l e q  s u r h o m m e s  d 9 a u t r e s  p l a n è t e s  d e v i e n n e n t  l e s  g a r d i e n s  
b é n é v o l e s , q u i  f o r c 13 n t  l a  t e r r e à r e s t e r  u n  m o n d e  e n  p a i x " ., 

C e  s e n t i m e n t  q u a s i - r e l i g i e u x d ' u n r ac h a t de l ' h u m a n i t é  e s t  
p r é s e n t  a u x E t a t s - U n i s . M a i s  l v o n s a i t  l a  r G l i g i o n  e n c o r e  tr ê s  p r é ­
s e n t e  a c t u e l l e m e n t  d a n s  c e r t a i n s  é t a t s  d u  c e n t r e . D 1 a i l l e u r s n e  n o m ­
m e - t - o n  p a s  c e t t e  z o n e  rv T h e  B i b l e  a r e a 1 1 ? L e  p h é n o m è n e  c r é é e  i n d é n i ­
a b l e m e n t  u n  c o u r a n t  p s y c h o t i q u e  d o n s  l B s  p o p u l a t i o n s . l ' e n j e u  e s t  i m ­
p o n t a n t , à t o r t  o u  � r a i s o n . M a i s  p o u r q u o i  d i a b l e  p r o f i t e r  d e  c e  
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f a i t  � o u r  n i e r  l ' o b j e c t i v i t é d u  p h é n o m è n e  r e s p o n s a b l e  d e  c e t t e 
c r � s u : o l l e c t i v e ? C ' e s t  a l l e r  v i t e e n  b e s o g n e , t e l l e m e n t  1 · i � r  n 0 � c  
q u e  c. e r  e s t  m a l h o n n ê t e . 

B e n j am i n S i m n n i l �  g r g n d  5 p é c i a l i s t c  d s  p s y c h i i t r i e d e  B o s ­

t o n  a y a n t  e x a m i n � B e t t y  e t  B a r n e y H i l l  s e  s e r a i t  l a i s s é s u b j u g u é  p a r  
e u x  a � p � s n d - o n e n s u i t e . S a n s  b l a g u e ! C E t t e c o n t a m i n a t i o n  p s y � h n l n h  
g i q u e s e r a i t  e f f e c t i v e  s i  l e  r é c i t  de B e t t y  e t  B a r n e y  H i l l  é t a i t  
f a u x .  D r , i l  c o n t i e n t  d e s  é l é m e n t s  i n a c c e s s i b l e s  a u x t é m o i n s à 1 1 8 -
p o q u e  d e  l ' o b s e r v a t i o n . P o u r q u o i p d è s  l o r s , p r é t e n d r e  q u e  S i m o n  s e  
s e r a i t  l a i s s é s u b j u g u e r sinon pour 1Ecl-er Œ r é d u i r e à n é a n t  u n e  h i s t o i r e 
q u i  r � s i s t e p a r l ' é t r a n g e t é d e  s o n  c o n t e n u  i n f o rm a t i o n n e l p r o p r e ?  

C ' e s t  c e l a  l a  c o n s c i e n c e  p r o f e s s i o n n e l l e  e t  l ' h o n n ê t e t é 
i n t e l l e c t u e l l e ?  M i c h e l  R o u z é  s e  l a n c e e n s u i t e  d a n s  u n e  d é m o n s t r a t i o n  
e m b r o u i l l é e  d u  c a r a c t è r e s u b j e c t i f  d e s  p e r c e p t i o n s  s e n s o r i e l l e s . 
S u i t  � n e l i s t e  d e  f 2 c t e u r s  d ' i n t e r p r 6 t G t i o n s  e r r o n é e s . L a  q u e s t i o n 
s u i v a n t e  e s t  a l o r s  p o s é e  e n  t o u t e  l o g i q u e : 11 P o u r q u o i c e s  p h é n o m è n e s  
s o n t - i l s  p e r ç u s c o m m e  d e s  s o u c o u p e s  v o l a n t e s ? ''  L a r é p o n s e ? A r c h é t y p e s 
p l u s  d é v e l o p p e m e n t  i n t e n s i f d e  l ' a s t r o n a u t i q u e " N o u s  n o u s  p r é p a r o n s 
à l ' a v e n t u r e s p a t i a l e  e t  a u x r ê v e s  q u ' e l l e  c o m p o r t e . M a  f o i . s i  
v o u s  l e  d i t e s . • .  

P o u r  i l l u s t r e r c e s  p r o p o s , M i c h e l R o u z e  d é t a i l l e  l e  r ê v e 
u f o � o g i q u e  d ' u n i n g é n i e u r a m é r i c a i n . U n  p s y c h i â t r e l u i  f i t é v o q u e r 
s e s  s o u v e n i r s  d ' e n f a n c e  e t  r é a l i s a ( s i c ) q u e  l a  s o u c o u p e é t a i t  
d u e  à u n e  l o i n t a i n e  a n g o i s s e p u n  s e n t i m e n t  d e  c u l p a b i l i t é l o r s  d e  
m a u v a i s e s  r e l a t i o n s  a v e c  s o n  p è r e . C e  n ' e s t  p a s d i r e  d e s  b é t i s e s  
q u i  e s t g r a v e  e t c  . . .  e t c  . . .  L j e s s e n t i e l  c e p e n d a n t  e s t  q u e  c e l a  a i t  
s o u l a g é  l e  b r a v e  h o m m e .  C e t t e  t h é r 2 p e u t i q u e p s y c h a n a l y t i q u e  e s t  
e m p i r i q u e .  Q u' ' e l l e  " m a r c h e "  11 9 e s t  p à s u n  g a r a n t i e  d e  s a  v a l i d i t é , 
m a i s  l a  c o n f i r m a t 1 � �  � e  l a  p u i s s a n c e t h é r a p e u t i q u e d e  l ' a u t o s u g g e s ­
t i o n . C ' e s t  d i f f é r e n t .  L e s  a l l é g a t i o n s d e s  p s y c h a n a l y s t e s n 1 o n t  p a s  
f a i t l ' o b j e t  d ' u n e  é t u d e d é t e r m i n i s t e . L a  c a u s a � i t é  n 1 a  j a m a i s  é t é  
m o n t r é e . ( l )  

I l  e s t d o n c  f a c i l e s n ' e s t - c e - p a s  M o n s i e u r  R o u z é , d ' a d o p t e r 
c e t t e  e x p l i c a t i o n  o p p o r t u n i s t e . C e l a  c o n f i r m e m o n  o p i n i o n  s e l o n  l a ­
q u e l l e  v o t r e p r o b i t é s c i e n t i f i q u e n ' a  d ' é g a � q u e  c e l l e  d e s  c h a r J s ­

t a n s  d o n t  v o u s  d é n o n c e z ( à  j u s t e ti t r e  c e t t e  f o i s )  l e s  i n t e n t � o n s  
m e r c a n t i l e s . M i c h e l  R o u z é  p o u r s u i t  e n  f a i s a n t  a l l u s i o n  ( e n f i n) a u  
r a p p o r t  COND D N 9 é t u d e  m i n u t i e u s e m e n t m e n é e  p e n d a n t d e u x a n s  à l a  
d e m a n d e  d e  l ' a r m é e � 3  l ' ai r  a m é r i c a i n e . ( N o  c o m m e n t . ) 

J e  d o u t e  q u e  M i c h e l R o u z é  a i t l u y q u e  d i s - j e �  p a r c o u r u  l e s 
1 4 8 5  p a q e s  d u  r a p p o r t . I l  t i r e  v r a i s e m b l a b l e m e n t  s e s  i n f o r m a t i o n s  
d e s  c o u p u r e s d e  p r e s s e � m é t h o d e  p a r a d o x a l e  p o u r  u n  j o u r n a l i s t e . P u i s  
i l  i n s i s t e  s u r  l a  p r o p a g a n d e  f a i t e  d a n s  l e  r � p p o r t  C O N D O N  v i s a n t  à 
d é  m y s t i f i e r 1 a " p r é  t 8 n d  u e c o n s p i  r fi t i o n d u  s i  1 e n  c e  • '1 M i c h e l  R o u z é 
� x h i b e  é g a l e m e n t l ' a n a l ys e  d e s  3 5  p h o t o g r a p h i e s  r é a l i s é e s p a r l e  c o ­
m i t é  C O N D O N  d ' o ù i l  r e s s o r t  q u ' a u c u n e  n e  r e p r é s e n t e d ' o b j e t  v é r i t a b ­
l e m e n t  e x t r a o r d i n a i r e . P o u r q u o i l e s  3 5  D O  a u t i e s  p h o t o g r a p h i e s n '  
o n t - e l l e s  p a s é t é  e x a m i n é e s ?  Q �à c e l a  n e  ti e n n e , i l  e n  p r o f i t e  p o u r  
d é p l o r e r l ' e x p l o i t a t i o n  d e  c e s  p h o t o s  p a r  l e s  a s s o c i a t i o n s  s o u c o u ­
p i s t e s  d u  m o n d e e n t i e r . 

( l ) D ' a i l l e u r  l a  p s y c h a n a l y s e a � t é s o u v e n t c r i t i � u �e , e t  à j u s t e  t i t r e 
p a r l e s  r a t i o n a l i s � e s . M a i s  l ' O VNI e s t  e n c o r e d i a b l e m e n t  p l u s  d a n g e r e u x 

s e m b l e - t - i l  p u i s q 1 1  ·, o • ,  v a  rn ê m e  j u s q u  9 à r é h a b i l i t e r  l a  p s y c h a n a l y s e e t  l e  
f o u r r e - t o u t d e  1 1 i l"'  c c:c-1 s c  i 8 n t da n s  1 1 o f f  e n s i. '1 e a n  t i  " s o u c o u p i s  t e " 
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ç a i  s a n  t e n  s u i t e  a 1 1  u a i  o n a u  >< q u e 1 q u e a 7 0 0 t é  nw . q n ,_, � e s  ,_ c 1: u dl .. 
l i s  p a : l ' a s t r o n o m e P a u l  M U l l e r  r e l a t i f s  à l a  t r a j e c t o i r e  d e  J ' e n g . r 
s o v i G t i q u e  " C o s m o s  1 6 9 "  i l  r e m a r q u e  l a  t r è s  b a n n e  , f { a hi l i t �  d e s  . e · 
m o i g n a g e s a n a l y s � e . N e  t r o u v e z - v o u s  p a s  a m u s a n t , M o n s i e u r R o u z é p q u e  
n o s  c o n t e m p o r a i n s s o i e n t  s i  a p t e s  à f o u r n i r  d e s  d o n n é e s  fi a b l e s . s u �  
d e s  é v è n e m e n t s a t m o s p h é r i q u e s  e x p l i c a b l e s  e t  q u e  ce t t e fi ab i l i t 6  • r 1 .  t 
m i s e  e n  d o u t e  l o r s q u ' i l s ' a g i t  d e  r e c u e i l l i r  d e s  d o n n é e s  r e l a t i v e s  
8 u n  p h é n o m è n e  p o u v a n t  b o u l e v e r ij e r  l e a  c � n c e p t i c n a  n e t t e s  e t  p r é c i œ a  
d e s  d é t r a c t e u r s ?  I l  f a u t p e u t - ê t r e  ê t r e  l o g i q u e  t o u t d e  m ê m e ! 

L e s  m u l t i p l e s  h y p o t h è s e s  é m i s e s  a u  s u j e t  d e s  O V N i s  s o n t p l a u ­
s i b l e s  m a i e  au c u n  f a i t  n e  v i e n t  l e s  c o n f o r t e r . O r ,  j u s t i fi e r  l e  
c h o i x  d ' u n e  h y p o t h è s e  e n  c o n s t a t a n t  q u ' e l l e  n ' e s t  p a s i m p o s s i b l e  N e s t  u n e  a t t i t u d e  d ' e s p r i t  i n s e n s é e  p o u rs u i t - i l à j u s t e  t i t r e  � " L a  
n o n - i m p o s s i b i l i t é  d e q u e l q u e  c h o s e  i n t r o d u i t e  c o m m e  a r g u m e n t  e n  f a­
v e u r  d e  l ' e x i s t e n c e  d e  c e t t e  c h o s e  e s t  u n  s o p h i s m e  q u i  s ' a p p a r e n t e  
a u  d é l i r e  s c h i z o p h r é n i q u e . "  

C e p e n d a n t , � l a  d i f f é r e n c e  d e  F r a n ç o i s  L e  L i a n n a i s , M i c h e l  
R o u z é  a c c o r d e  q u ' u n e  é t u d e  d u  s u j e t  p e r m e t t r a i t  p e u t - ê t r e u n e  a p p r o -· 
o h e  d e  l a  c o m p l e x i t �  d e s  p r o f o n d e u r s  d e  l a  c o n s c i e n c e c o l l e c t i v e . I 1  
l u i  c o n c è d e  l e  r ô l e  d ' o b j e t  e t  d ' i n s t r u m e n t  d e  c o n n a i s s a n c e  s c i e n t i ­
f i q u e .  S o n  " b r i l l a n t "  e x p o s é  s e  t e r m i n e  p a r d e s  c o n s i d é r a t i o n s  s u r  
� a  v i e  e x t r a - t e r r e s t r e  q u ' i l c o n v i e n t  d e  n e  p a s m ê l e r  f o r t u i t e m e n t  
a u  p r o b l è m e  d e s  O V N I  • • •  

N o u s  a v o n s  f a i t l e  t o u r  d e  c e t t e  b r o c h u r B d o n t  j e  m e t s v o l o n ­
t a i r e m e n t  e n  c a u s e  l e  c a r a c t è r e  i n f o r m a t i o n n e l e t  è q u i  j e d é ni e 
v i g o u r e u s e m e n t  t o u t e  p r é t e n t i o n  s c i e n t i f i q u e .  

I l  e s t i m p o s s i b l e  d e  c o n c l u r e s a n s  p a r l e r  d e  l a  " t h é o r i e  d u  
p Q � t �  � f a u x  a o ç i a l "  c o m m e  e x p l � c a t i a n  d e s  o b s e r v a t i o n s  d ' O V N I . J e  
1 1  a i  g ar d ée p o u r  l e  d e s s e r t  c a r il s '  a g i t  d � u n e  d i s c u s s i o n  e n t r e  p s y�" 
c h o l o g u e s . M e s  c o m m e n t a i r e s  p e r s o n n e l s  s e r o n t  t r è s b r e f s . C e t t e  
t h é o r � e  e s t  l ' o e u v r e d u  d o c t e u r  D o n a l d  I . W a r r e n  d e  l a  s c h o o l  o f  s o = 
c i a l  w o r k  d e  A n n  H a r b o r � M i c h i g a n . ( ! ) 

L a s  O V N I , d i t - i l , n e  s o n t  p a s c o r r e c t e m e n t  d t u d i é s  p a r l e s  
s c i e n c e s  h u m ai n e s . U n  s e u l  c h a p i t r e  d e s  3 6  p a g e s  e s t  c o n s a c r é  à 
l ' é t u d e  p s y c h o l o g i q u e  d a n s  l e  r a p p o r t  C O N D O N .  C e l a  r e p r é s e n t e  à 
p e i n e  4% d u  d o s s i e r m a i s  s ' e x p l i q u e  p a r l ' a b s e n c e  d e  p r i o r i t é  ( e n ­
t e n d e z  p r e s q u e  d é p r é c i a t i o n ) d e  l ' i n t e r p r é t a t i o n  p s y c h o l o g i q u e  e t  
p a r  l a  c a r e n c e  d e s  t é m o i g n a g e s  e n  d o n n é e s  p o u v a n t  i n t é r e s s e r l a  
p s y c h o l o g i e .  

L ' h y p o t h è s e  d e  W a r r e n  e s t  l a  s u i v a n t e  � l 1 e x p l i c a t i o n  d e s  
O V N I r e l è v e  d ' u n e  é t u d e  d u  s t a t u t  s o c i al d e s  i n d i v i d u s  e t  n o n  d ' u n e  
é t u d e  s o c i o l o g i q u e  p o � t a n t  s u r  l a  c o l l e c t i v i t é .  L e s  t é m o i n s , a p p r e n d ­
o n  d a n s  l e  r a p p o r t  C O N D O N n e  d i f f è r e n t  p a s d e s  n o n - t é m o i n s , a u  p o i n t  
d e  v u e  r a c e , § g e  o u  s e x e . I l  e s t  p o s s i b l e , p a r u n e  é t u d e  p l u s  f i n e  
b a s é e  s u r  l e s  d o n n é e s  d u  s o n d a g e  G a l l u p  d e  1 9 6 6 p p u b l i é d a n s  l e  m ê m e  
r a p p o r t , d e  f a i r e  a p p a r ai t r e  u n e  e x p l i c a t i o n  d e s  o b s e r v a t i o n s  e n  
t � r m e s  d e  s t u c t u r e  s o c i a l e .  

W a r r e n  d é f i n i t  e n s u i t e  u n  " s c h é m a  s o c i al a r c h é t y p i q u e "  : " i l  
s u p p o s e  l ' e x i s t e n c e d 1 u n e  r e l a t i o n

. : �u s a � e  e n t r e  u n  é t a t  d e  u r u p t u r e  

( l ) E l l e  d é p e n d d e  l ' E a s t e r n  M i c h i g a n  U n i v e r s i t y s i t � é e  à Y p s i l a n t i � M i c h � g e n 
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d e  s t B t u t s o c i al " , u n  é t a t  p s y c h o l o g i q u e  d e  m a r g i n a l i t é  e t  u n e  c e r ­
t a i n e  f o r m e  d 9 a l i é n a t i o n  s ' i l l u s t r a n t  j u s t e m e n t  p a r l e  r e j e t  d ' � n 
s t a ·l� u � s o c i  a 1 e t d e s  v a 1 e u  r s d e 1 a d i  t e  s o c  i é t é  • L 9 i n d  i v �  d u  d e v i  e n  t 
a l o r s  o u v e r t  à l a  r e c h e r c h e  d e  s a  p l a c e  d a n s  l e  m o n d e . 

J E  c o n s t a t e  l ' e x a c t i t u d e  c u  s c h é m a  d e  W ar r e n  m a i s  i l  c o n s t i �  
� ;__. o l a .... o .1. ,, ..... � � .1. ..i.. o � ..i.. q u � u e ù:i 1 n o  i n s a !J r è s, 1 ' e x p é r i  e n c e  ( t r a u  m a t  i 5 a n  T. e 
p o u r  l e s  v a l e u r s  é t a b l i e s ) d o n t  i l s  f i r e n t  l e s  f r a i s . V o i s i n s  e t  
a m i s a t t e s t e n t  g é n é r a l e m e n t  l e  c h a n g e m e n t  t r è s  n e t  i n t e r v e n u  d a n s  
l ' o r g a n i s a t i o n  d u  p r o g r a m m e  d e  v i e  d e s  t é m o i n s . W a r r e n  a d o n c  d é g a­
g é  u n e c a r a c t é r i s t i q u e  p s y c h o l o g i q u e  a po s t e r i o r i . 

I l d é f i  n i  t e n s u i t e  1 e 11 p o  r t e  à f a u  x s o c  i a 1 11 c o m m e  é t a n  t u n e  
s i t u a t i o n  d a n s  l a q u e l l e  i l  e s t  i m p o s s i b l e  d e  d o n n e r  u n  r a n g  à u n  
i n d i v i d u  d a n s  l e  c l a s s e m e n t  s o c i a l c a r  i l  p r é s e n t e  d e s  c a r a c t è r e s  
s p é c i f i q u e s  d e s  d i f f é r e n t e s  c l a s s e s . L ' e f f e t  d u  p o r t e  à f a u x  e s t  l a  
m a r g i n a l i t é . U n e  f e m m e  i n g é n i e u r  e s t  e x c l u e  d u  m o n d e  d e s  m é n a g è r e s  
p a r d e s  v o i s i n e s  m a i s  n ' e s t  p a s u n  i n g é n i e u r  à p a r t  e n t i è r e p o u r  
s e s  C 9 l l � g u e s  m a s c u l i n s . 

s t a t u t  s o c i a l  é d u c a t i o n  r a c e  

��-------t::��3�_-_�j1!-----------'��t-î 
o u v r i e r  n o i r  
s t a t u t  s o c i a l c o h é r e n t  

f e m m e  i n g é n i e u r  
i n c o h é r e n c e  d e  s t a t u t  d e  1 e r a r d r e  

1 
2 
3 

p h y s i c i e n  iï ë ü i  
i n c o h é r e n c e  d e  s t a t u t  d e  2 e  o r d r e  

L ' o u v r i e r  n o i r  d o n t  l e  s t a t u t  s o c i a l e s t  b a s  a u  m ê m e  t i t r e  
q u e  l ' é d u c a t i o n  e t  l a  " c o n s i d é r a t i o n  r a c i a l e "  a u r a  s o m m e  t o u t e  u n  
s t a t u t  s o c i a l c a h é r e n t . L a  f e m me  - i n g é n i e u r  v c o rn me n o u s  a v o n s  v u 9 
a u r a  d 6 s  p r o b l è m e s  r e l a t i o n n e l s  d u  f a i t  d e  s o n  s t a t u t  d e  f e m m e .  
Q u a n t  a u  p h y s i c i @ n  n oi r , i l  d e v r a  f a i r e  f a c e  à u n  h a n d i c a p  d e  s t a­
t u t c o u p l é  au x p r é j u g é s  r a c i a u x . L 1 i n a d a p t a t i o n  s o c i a l e  s e r a  a l o r s  
d �  d e u x i è m e  o r d r e . 

L e s  p r o b l è m e s  r e l a t i f s � l ' a d a p t a t i o n  s o c i a l e  d e  1 1 i n d i v i d u  
r é s u l t e n t  g é n é r a l e m e n t  d ' u n e  � d i s s o n n a n c e  c o g n i t i v e '' d é c l a r e  W a r r e n � 
r e j o i g n a n t  l à  l 9 a p i n i o n  d e  J u n g " ( L o r s q u ' u n h o m m e  e n  s a i t  p l u s  q u e  



8 t':l s  c •: r; t e m p o r a i n e  i l  d ev i e nt s o l i t a i re " ) . I l  e s t  p c s �d_ t� _!_ ,-, d f'- r: é s u m :- ,: 
l a  t h � s �  d e  W arren e n  é ta b l i s s a n t  l e po stu l at ( W arr e n l e  � u c a n n a � t 
l u i - w ê m e ) d ' u n e rel ati o n  e n tre O V N I  et fru s t ati o r1 .  L a  m � r g i n a l i t é 
e n t ra î ne v ers l a  d e s tru c ti o n v o l o n t a i r e  d ' u n o r � r e  s o c i a l s e � b l a n t 
i n j u s t e .  L ' o b s e r v ati o n  des s o u c o u pes v o l a n t e s  v i s e  l a  d e s t r u c t i o n  
p a r  1 �:; s th è s e s p ar a n  o i a q u e::_.; d u  g e n re 11 c o n s  p..i r a t  :i. o n d u _  s i l e n c e 11 a L  
" r e f u s  d 1 u n s  r e c o n n a i A s n n r. P. !'> r.: :i  F'! n t j  f :i  q t i A  d u  p h P. n o m è n e " . 

L e s  O V N I , p o u rs u i t  W arre n , pro c u re nt l ' é v a s i o n  i rré a l i s a b l e  
a u t r e m e nt .  Cel l e- c i  pré s ente l ' attr a i t d ' @ t r e  t o t a l e  ( l o i n d e s  p r é ­
o c c u p ati o n s  c o u r a ntes des h o mmes ) e t  h ors d e  l ' e n v i r o n n e m e n t  s o c i a l  
d é f i n i  p ar les s tru ctu r e s  p o l i ti c o . é c o n o m i q ues . 

V o i l à  u ne b e l l e t h � o r i e . C o mm e nt l a  t e s t e r ?  W a r ren u t i l i s e  �- 8 
s o n d a g e G a l l u p  ré a l i s é  en 1 9 6 6  a u x E t a t s - U n i s . S u r l a  b a s e  d e  c e  
d o c � ment , i l  a p u  m o n trer q u e  les i n a d a pté s s o c i a u x  v o y a i e n t p l u s  
d ' O V N I  si l ' o n i n c l u e  l e s  femmes et l e s  n o i rs d a n s l 1 a n a l y s e . 

- L ' étu d e  r é a l i s é e  u n i q u em e n t s u r  l e s  h o m m e s  f a i t  a p p a r a î t r e  
u n e c o v ari ati o n  entre l a  p r o p e n s i o n à v o i r  d e s  O V N I  et l ' i m p o r t � n c e 
d e  l ' i n c o h é r e n c e d u  s t atu t s o c i a l . 

- L ' étu d e  a p r è s d é c o u p a g e  e n  r a n g s  s o c i a u x  ( b a s , m o y e n , h a u t ) 
r � v è le l a  m @ m e  c o v a r i a t i o n . 

- A p r è s  d é c o u p a g e  p a r n i v e a u x  d ' é d u c ati o n , u n e c o v a r i at� o n  
i d e n ti q u e  s e  d é g a g e  e n  n i v e a u 1 c o l l è g e '' ( l )  • E l l e  n 1 a p p a r a i t p a s  
au x a u t r e s  n i v e a u x .  

M a i s  i l  e x i s t e  d e  n o m b r e u x  p r o b l è m e s  d é c l a r e - t - i l .  P a r  e x e m p ­
l e  � l es f e m m e s  é v a l u e n t - e l l e s  l e u r  s t a t u t s u r  l a  b a s e  d e  l a  p r o ­

f e � s i o n  et d u  s tatut s o c i al d e  l e u r  m a r i ?  F a u t - i l  c o n s i d é r e r  l a  p r �  
f e s s i o n 0 4  � e  s tatut f a m i l i a l  d e s  f e m m e s  e m p l o y é e s ?  � e s  r e l a t i o n s  
e n t r e  l ' é d u c a t i o n  d e  l a  f e m m e  e t  c e l l e  d u  m a r i n e  r � s q � e n t - � l l e s 
p a s  d ' i n f l u e r  s u r  c e  statut e t c • . •  ? Ces p r o b l è m e s  i l l u s t r e n t  l ' i n ­
f i n i e c o m p l e x i t é  d 1 u n e  é t u d e  p s y c h o l o g i q u e e x h a u s � i v e . L e s  f e m m e s , 
p o u r s u i t  W a r r e n ,  r a p p o r t e n t  d e u x  f o i s  p l u s  d ' O V N I  q u e  l e s  h o� m e s . 
L a  r a ce i n t e r v i e n t  a u s s i  e t  l e s  n o i r s v o i e n t  b e a u c o u p d ' O V N I . L a  
s é g r é g a t i o n  r a c i a l e  a m è n e  e n  r e t o u r  u n e  r i p o s t e  s o u s  f o rm e d e  p r o � 
t e s t a t i o n  p ol i t i q u e  é l o i g n a n t  l e s  m i n o r i t é s  d e  l a  s o c i é t é . 

W a r r e n  s e  d e m a n d e  e n s u i t e  s i  l e s  i n a d a p t é s  s o c i a u x  o p t e n t  
p o u r  l ' h y p o t h è s e  e x t r a - t e r r e s t r e  e t  s ' il r e j e t t e n t  l 9 i d é e  s e l o n  l a ­
q w e l l e  l e s  O V N I s o n t  d e s  p h é n o m è n e s n a t u r el s i n e x p l i q u é s . A l a  
q u e s i; i o n : " Q u e  c r o y e z - v o u s  q u e  s o i e n t  l e s  D V N I 7 11 d u: s o n d a g e G a l l u p ,. 
l e s  i n a d a pté s  s o c i a u x  a v a i e n t  o p t é  p o u r  l 9 h y p o t h è s e  d e  v é h i c u l e s  
e x t r a - t e r r e s t t e s  d v u n e  m a n i è r e  s i g n i f i c a t i v e m e n t  p l u s  f r é q u e n t e q u e  
l e s  a u t re s  c a t é g o r i e s d e  p e r s o n n e s  i n t e r r o g é e s . I l  r e c o n n a i t  e n fi n  
l a  p o s s i b i l i t é  d ' e x i s t e n c e  d e  v é r i t a b l e s  e n g i n s  p i l o t é s  e t  s e  b o r �  
n e  � p r é s e n t e r s o n  t r a v a i l  c o m m e  u n e  i n t e r p r é t a t i o n  p s y c h o l o g i q u e  
p o s s i b l e .  

U n e  c o n t r e - é t u d E  d e  c e t t e  t h é o r i e  d u  " p o r t e  � f a u x  s o c i a l ' : a 
é t é  r é a l i s � p a r l e  d o c t e u r  L é a  S p r i n k l e 9 p r o f e s s e u r  d e  p s y c h o l o g i e  
� l 1 u n i v � � s i t é d u  W y o m i n g à L a r a m i e 9 W y a 9 e t c o n s u l t a n t  d e  l ' A P R O  
e n  p s y c h o l o g i e . E l l e  a é t é  p r é s e n t é e  d a n s  l 1 A P R O - E U L L E T I N  d e  J a n ­
v i e r - f é v r i e r  1 9 7 1 ( p p 5 . 6 . 7 . ) . L é a  S p r i n k l e d é c l a r e  l ' a r t i c l e  d e  
W a rr e n  b i e n  c o n s t r u i t  e t  r e p o s a n t  s u r  u n e  b o n n e  m é t h o d o l o g i e . C e ­
p e n d a n t ,  d i t - i l 9  l ' a u t e u r  n e  f a i t q u ' aBol igu e r  pa r t i e l l e m e n t  u n e  

0 • 0 

( l ) L e C o l l è g e  a u x E t a t s - U n i s  c o r r e s p o n d  a u x 2 p r e m i è r e s  a n n é e s  u n i v e r s i ­
t a i r e s  e n  F r a n c e .  
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t h 6 o :-: ; C' p s y c h  o 1 o g i q u e s u r  1 a b a s  e d 1 u n é c h  a n  t i  1 1  o n  e rn r:L;.i. _ '-l e ' 1 1 i :- , . 
'' u :-:..111�- · -2.:.! r e l a t i v e  à u n e  f r a c t i o n  d e  l a  p o p u l a t i o n  a d u l t 3 arn ti : :Lr:: : ü " c. 

L 9 i n t e r p r é t a t i n n  rl �  W R � r p n  P S t  rl n n c  u n e  d e !  i n t e r p r é t a t i o n s  
? O s s i b l H . L 1 é t u d e  o b j e c t i v e  s � r  l 1 e n s e m L l e  � e s  p e r s o n n e s i n t e r r o g é e s  
n �  � 3 i t o a s r e s s o r t i r  l e  c r i t � r e . L e  b u t  G s t  d 1 i n d u i r e  l e  l e c t c u L  b 
c o n s � u e r a r  � · e n s e m o � e  d e s t A m o i n s  d 1 U V N I  c o mm e  d e s  i n a d a p t é s  ( e n t o r ­
d e z  d e s  � d i n g u e s � ) .  S o n  a r t i c l e � d a n s  l e  s t y l e  c o n s e r v a t e u r d e  
" s c i e n c e �  n ' o u v r i r a  p a s  d e  v o i e  n o u v e l l e  à l a  r e c h e r c h e  m a i s  f é r a  
s a n s  d o u t e a u  c o n t r a i r e  r é g r e s s e r  l e s  v i e i l l e s  t h é o r i e s  p s y c h o l o g i ­
q u e !:? • 

L é a  S p r i n k l e  c o n s t a t e  e n s u i t e  l ' a b s e n c e d 1 i m p a c t  d e  c e t  a r t � : ­
l e  p o u r t a n t  r e l a t i f  à u n s u j e t  b r û l a n t .  I l  e s t  l e  s e u l  e n  e f f e t  � 
q V o i r  r é a g i . D a n s  u n e  l e t t r e  e d r e s s é e a u  r é q a c t e u r  e n  c h e f  d e  " s c i e n ­
c e � , i l  po s e c e s  q u e s t i o n s  d ' � m p o � t a n c �  

- P o u r q u o i W a r r e n  a - t - i l  v o l o n t a i r e m e n t  o u b l i é  l e s d e u x  d e r ­
n i è r e s  c o n c l u s i o n s  d u  r a p p o r t  C O N D O N  r e l a t i v e s  a u  s o n d a g e  G A L L U P  d e  
1 9 6 6 ?  

L e s  ç o n c l u s i o n  " o u b l i é e s " p a r  D o n a l d  W a r r e n  d a n s  l e  r a p p o r t  
C O N D O N  s o n t  l e s  s u i v a n t e s  : 

- L e s  j e u n �s ,  l e s  f e m m e s  e t  l e s  p e r s o n n e s  d o n t  l a  c u l t u r e e s t 
i m p Q r t a n t e  s ' a c c o r d e n t  v o l o n t i e r s  à p r ê t e r  a u x s o u c o u p e s  d e  s o l i d e s  
c h a n c e s  d ' e x i s t e r . 

- L e s  j e u n e s , l e s  f e m m e s  e t  l e s h a b i t a n t s d e s  é t a t s  d e  l 9 e s t  e t  
d u  c e n t r e  d e s  U S A  m a n i f e s t e n t d a v a n t a g e  l 1 o p i n i o n  s e l o n l a q u e rl e u n e  

v i e  a x t r a � t e r r e s t r e  i n t e l l i g e n t e d e  t y p e  h u m a n o ï d e  p o u r r a i t  e x i s -
,. -., ·-. ., _. ...... ... 

C � s  d o n n é e s , c o n s t a t e  L é o  S p r i n k l e  p e u v e n t  b o u l e v e r s e r  l a  t h é -
o r i e  d u  p o r t s  à f e L! �  � c c i :! ! v 1 '  • :J � 4: � 8  � � :':' �  �, 8 -.1% d � s  g e n s )' s e l o n  l e  
r a p p o r t  C O N D O N P  n b  L a p p o r t e n t  p a s l e u r  o b s e r v d t i o n  s i n o n  a u x p a r e n t s 
o u  a u x a m i s . E n fi n � 5 6% d e s  n o n - t é m o i n s  ( o l u s  n o m b r e u x  c e p e n d a n t ) 
a u r a i e n t  d é c l a r é  l e u r  o b s e r v a t i o n  à l a  p 8 l i c e e n  p a r e i l l e  c i r c o n s ­
t a n c e . M a l g r é  l a  f a i b l e  p r o p o rti o n de t é m o i n s  d a n s  l e s  p e r s o n n e s i n ­
t e r r o g é e s  e t  l ' a b s e n c e  d e  r e p r é s e n t a t i v i t é  d e  l e u r  o p i n i o n , i l  f a u t  
c o n s i d é r e r l a  n e t t e d i f f é r e n c e  d ' é t a t  e n t r e  o b s e r 11 a t e u r  e t  n o n - o b s e r ­
v a t e u r .  D o n a l d  W a r r e n  n e  1 1 �  j a m a i s  q u a n t i f i é .  

C e  t e x t e  c o r r e c t i f  d e  L é a  S p r i n k l e a é t é  p r o p o s é  p o u r  p u b l i c a� 
t i o n  a u  r é d a c t e u r  e n  c h e f  d e  " s c i e n c e " . C e l u i - c i  d é c l i n a  l a  p r o p o ­
s i t i o n , i l l u s t r a n t  l e  c o n s e r v a t i s m e  d e  l a  r e v u e .  

B i e n  q u e  n ' é t a n t p a s  p s y c h o l o g u e ,  j e  v o u d r ai s  d o n n e r  r a p i d e m e n t  
m o n  o p i n i o n s u r  c e  t e x t e . J 1 i n s i s t e r a i  t o u t  d ' a b o r d  s u r  l e s  d a n g e r s  
d e  l ' i n t e r p � é t a t i o n  s t a t i s t i q u e . A m o n  s e n s 1 D o n a l d  W a r r e n  a m i s  e n 
é v i d e n c e  c e r t a i n e s  c o v a r i a t i o n s  m a i s  n ' a  p a s  d é c o u v e r t  d e  c a u s a l i t � . 
E t  m 8 m e  s ' i l s ' é t a i t  a g i  d e  r e l a t i o n s  c a u s a l e s , i l  f a u t s e  g a r d e r  
d e s  i n t e r pr é t a t i o n s  h 8 t i v e s  e t  p a r tan t a b tJ s i v e s . L é o  S p r i n k l e  a e u  
p a r f a i t e m e n t r a i s o n  d e  f a i r e  u n e  m i s e  a u  p o i n t  a u  d é b u t  d e  s o �  c o m ­

m e n t a i r e . 

J ' e s t i m e  d o n c  p u r e m e n t  g r a t u i t e  l a  c o n c l u s i o n  d e  D o n a l d  W a r i e n  
s e l o n l a q u e l l e  l e s  s o u c o u p e s  v o l a n t e s  p r o c u r e n t  u n  l � e n a p p r o p r i é 
e n t r e  l a  c o n d i t i o n  d ' a l i é n a t i s n  s o c i a l e  c t  s o n  e x p r e s s i o n  i n d i v i d u ­
e l l e .  D ' a u t r e  p a r t , i l  n o u s  f a u t  p r e n d r e e n  c o n s i d é r a t i q n  l e  f a i t  
r e c o n n u  p a r W a r r e n  q u e  d e s  g e n s  n o r m a u x r a p p o r t e n t  a u s s i  d e s  o b s e r ­
v a t i o n s c ' O V N I . 
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�- � �J i. n t e n a n t , c o m m e nt e x p l i q u e r  l e e  c o v a r i a t i o n s  i l l . '- ' · ' ' : r� r t:, , , ,  'J '" ' 
c e  p ·· ' ·;J é :H r e n ?  O u  e l l e s  e x i s t e n t  v é r i t a b l e m e n t  m a i s  l o u i:' ;Ü· -· c ·  . .  , ; · · ­

t i. c' r • :: t ;,d� i s t i q u e  e e t  s u b j  a c t i v e , o u  e l l e s  a p p a r a i a s E! rd: ��)� <'�-- �l�l!(l, 
W a r r e n  a r:' U  f a i r e  l e e  " d é c o u p a g e s "  a d é q Lj a t a " C rd a  rH � rn ' �: i: îJ t : : : •: · :r. c: i t 
g uè r e , l e  t o n  e t  l a  f o r m e  d e  1 1  e x p o ::� é  é t E1 n  t v o l o P -t a i r � m e n  L d o s t i n R  
à i n d u i r e  l a  l e c t e u r e n  e r r e u r  • • •  D e  t o u t e  f a ç o n , c o m m e  u r  a � 1 t r 0  
p e y  c h  o l o g u e n o u s  1 ' a m o n t ré , 1 a :1 d 8 c o u v e r t e " d e  W a r r e n  n e  d o  i t 1 ,  � g: 
n o u s  e m p ê c h e r  d e  d o r m i r ! 

Vo i l à  p o u r l a  l i s t e  d e  d é t r a c t e u r s d e  l 1 u f o l o g i � . E li �  r1 1 � � t  
p a s e x h a u s t i v e , l o i n  s ' e n f a u t .  J ' a u r a i s  p u  p a r l e r  d e  J a c q u e s  D o r ·  
g i � r d o n t  l ' o p i n i o n b u r l e s q u e  p e r m e t a u x e x t r a- t e r r e s t r e s  d i n t e r v r 
n i r  d a n s  n o t r e  h i s t o i r e  m a i s  dé n i e a u x  OVNI t o u t  d r 6� t  d e  c i t é . 

J ' a v a i s  d e m a n d é à J � c q u e s B e r g i e r , i l  y a q u � l q u e  t e m p s p s i  s s s  
e x t r a - t e r r e s t r e s  v e n ai e n t  s u r  t e r r e  e n  b a t e a u à v o i l e • • •  J 1 a t t e n d s 
t ou j o u r s  l a r é p o n s e , b i e n  e n t e n d u . 

J ' a u r a i s  p u  p a r l e r  é g a l e m e n t  d e s  b a l l o n s - s o n d e s d o n t  D o n a id 
M e n z e l  a v a i t  l e  s e c r e t .  C o n t r a i r e m e n t  a u x d é c l a r a t i o n s  f a i t e s  � c e  
s u j � t , l ' U S A F  r é f u t a i t r égu l i è r e m e n t  s e s c o n c l u s i o n s . I l  n e  f a u t  
p a s e n  e f f e t  m a n q u e r  d ' a u d a c e  p o u r  o s e r  c r i e r  a u  b a l l o n - s o n à e  q u a n d  
c e r t a i n s OVN I  o n t  é t é  r e p é r é s  v o y a g e a n t à p r è s d e  1 0 0  O O O k m / h  d a n s  
l a  s t r a t o s p h è r e • • •  Q u a n t  à P h i l i p  K l a s s , i l  a j e t é  s o n  d é v o l u  s u r  
l e s  p l a s m o i d e s . C e s  p l a s m a s i o n i s é s  à h a u t e t e m p é r a t u r e  s o n t  �x t r ê ­
m e m e n t i n s t � b l e s  e n  l a b o r a t o i r e . A n a l o g u e s  à l a  ftu d r e  e n  b o u  .l e 9 i l s  
n e  p e u v e n t  j a m a i s  d é p a s s e r  u n  m è t r e  d e  r a y o n  � a n s  l a  n a t u r e . W u 9 à  
c e l a n e  t i e n n e , P h i l i p  K l a s s  i n v e n t e  p o u r t a n t  d e s  p l a s m o i d e s  d e  70m 
d e  di a m è t r e p o u r  p e u  q u e  l ' OV N I  e n  q u e s t i o n  a i t u n e  v a g u e  r e s s e m b �  
l a n c e  e x t é r i e u r �  a v e c  u n  p l a s m a .  S e s  e x p l i c a t i o n s ,  c o m m e  c e l l e s  d e  
M e n z e l , s o n t  v a l a ble s q u a l i t a t i v e m e n t  m a i s  p a s q u a n t i t. a t i v e m e n t � s e -­
l o n  l ' o p i n i o n  d e  J a m e s  M a c  D o n a l d . 

C O N C L U S I O N : R é s u m o n s  l e s  a r g u m e n t s  d e s  d é t r a c t e u r s . I l s  c o n s ­
t a t e n t  d ' a b o r d  l ' a b s e n c e  d e  p r e u v e  t a n g i b l e  d e  l 1 e x i s t e n c e  d u  p h s " · 
n o m è n e  e t  m e t t e n t  e n  c a u s e  l a  f r a g i l i t é  d u  t é m o i g n a g e  h u m a i n . I l s  
n ' h é s i t e n t  p a s  à d é c l a r e r  l a  s c i e n c e  i n c o m p é te n t e , e t  n ' é c a r t e n t  p a s 
l a  p o s s i b i l i t é  q u ' u n e  é t u d e  d u  p h é n o m è n e  n ' a b o u t i s s e  à a u c u n  r é s u J  
t a t  c o n c r e t .  Q u e l l e  v al e u r  é g a l e m e n t  a c c o r d e r  a u x  p h o t o g r a p h i e s ?  l l s  
e s t i m e n t  é l a s t i q u e  l ' h y p o t h è s e  e x t r a - t e r r e s t r e  c a r  e l l e  s e  p l i e  � 
t o u t e s  l e s  f a n t a i s i e s . I l s p o s e n t  e n s u i t e l e  p r o b l è m e  d u  n o n - c o n t a c t  
e t  � e l u i  d �  l ' i m p o s s i b l i t é  t h é o r i q u e  d u  v o y a g e  i n t e r s t e l l a i r e . 

I n t e r r o g é s s u r  l e s  r é s u l t a t s  s c i e n t i f i q u e s  e n  l a  m a t i è r e i l s  
d é c l a r e n t  o b s c u r e  l a  m é t h o d o l o g i e  d e  C l a u d e  P o h e r . P u i s  i l s  r a p p e l -· 
l e n t l ' e x i s t e n c e  d e s  m e n t e u r s e t  i m a g i n a t i f s . R e m a r q u a n t  q u e  l e s  
e x p l i c a t i o n �  s i m p l e s  s o n t  s y s t é m a t i q u e m e n t  r e j e t é e s , i l s  c o n s t a t e n t  
u n  e s p r i t d e  s e c t e  b a s é  s u r  u n e  c r o y a n c e  a n a l o g u e  à l a  s o r c e l l e r i e  
d u  m o y e n - � g e  a t t e s t é e  e l l e - a u s s i p a r d � �  p e r s o n n e s  d i g n e s  d e  f e � . 
l e s  t r o u b l e s  é v e n t u e l s  d e  l a  p e � c e p t i o n v i s u e l l e  m i s  à p a r t . i l s  
e s t i m e n t  p o s s i b l e  d e  r e n d r e  c o m p t e  d u  p h é n o m è n e  p a r u n e  é t u d e  s o ­
c i o l o g i q u e  a p p r o p r i é e  ( t h 8 o r i e  d u  p o r t e  à f a u x  s o c i a l ( ! ) , o u  a r ­
c h é t y p e  d e  l ' i n c o n s c i e n t  c o l l e c t i f ( 2 )  . )  J e  v o u s  f a i s  g r § c e  d u  m a c ­
c a r t h y s m e  • • •  

( ! ) " Th e  s t a t u s i n c o n s i s t e n c i e s  t h e o r y a n d  F l y i n g  s a u c e r s  s i g h t i n g s " D o n a l d  
! . W a r r e n  i n  " 5 c i e n c e 11 1 9 7 0 d é t a i l J, é e  d a n s  l e s  p a g e s  p r é c é d e n t e s . 

( 2 ) 11 U n  m y t h e M o d e r n e "  C a r l  G u s t a v J u n g . G a l l i m a r d  1 9 7 4 . 
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� n  f ai t 9 c e s  p e r s o n n e s  s o n t  m al i n f o r m é e s  e t  n e  f e � �  r i e n  p o _ �  
1 9 � + � d e  c r ai n t e  s a n s  d o u t e  d e  b o u l e v e r s e r  l a  q b e l l e  o r d o n n a n c e  d e  
l e � � · · i ci � G q  r e ç u e s "  s e l o n  l 9 e x p r e s s i o n  d e  E i r a u a e t  R i 6 e s . � � n s i , 
d é c l a r e n t ·- i l s  s é r i e u x  l e  r a p p o r t  C O N D O N . m o n u m e n t d e  d é m a g o g ie 
p o u r t a r ·� _ - : ! p u  t é ! 

· ' , '. q u i p r o q u q  r è g n e  e n  u f o l o g i e  q u �:: l e s  r a t i o n al i s t e 5  a 1 e f f o r:­
c e n t  d 1 e � t r e t e n i r . I l  n 1 e s t  f a i t  ei n s i  a u c u n e  d i s t i n c t i o n  e n t r e  
l e s  c h e r c h e u r s  s é r i e u x  e t  l e s  c h a rl a t an s , v é ri t. a b l e s  
d e s t i n a t a i r e s  d e  l ' o f f e n s i v e  r a t i o n al i s t e ' l� L ' o p i n i o n  d e s  c h e r c h e u m  
e n  q u e s t i o n  e s t  p o u r t a n t  r a i s o n n ab l e  e t  s o u m i s e  a �  f a i t s  a u  à l ' ar­
g u m e n t a t i o n  s c i e n t i fi q u e .  E l l e  n ' a  r i e n  à v o i r  a v e c  l e s  p r � t e n ti o n c  
d e s  c h a r l a t a n s  i n c r i m i n é s . Si q u e l q u e s  e s p r i t s  s o n t  i n c a p a b l e s  d e  
s c e p t i c i s m e  c o m m e  l ' a n n o n c e  E m e r s o n 9 j e  c r o i s p o � s i b l e  d e  d é fi n i r  
l ' a c t i o n  n é g a t i v e  d e s  r a t i o n al i s t e s  e n  r a p p e l a n t ,  s e l o n  l ' a d a g e  
b i e n  c o n n u , q u e  l a  l e ç o n  d e s  f ai t s  n ' i n s t r u i t  p a s l ' h om m e  p r i s o n n i &  
d ' u n e  c r o y a n c e  o u  d 1 u n e  f o rm u l e  • • •  

0 • v 

( l ) L a  v r a i e  � e c h e r c h e  d a n s  c e  d o m a i n e  e s t  t e l l e m e n t  o c c u l t e  q u : e l l e  e s t  
e ff e c t i v e m e n t  t r è s  p e u  c o n n u e .  C e p e n d a n t  c e r t a i n s  d é t r ac t e u r s  e n  c o n ­
n a i s s e n t  1 1  e x i s te n c e  m ai s  p a s s e n t  o u t r e  e t  a m a l g a m e n t  c,h e r c h e u r s  e t  
c h ar l a t a n s . L a  m a l h o n n ê t e t é  i n t e l l e c t u e l l e  n ' a  j a m a i s  t u é  p e r o n n e ,  
a l o r s  i l s  e n  p r o f i t e n t  • • •  
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l N111 J\00 UC'l' IQ)I 

Con tr a i r eme n t  è ce q u� c � r t a i n �  p� n s œ n t  � t  
p � r f o i 1  oaumt êl xpt ime r ,  l a  S t'I I!: � SE n ' a  p a r.J  " u n� 

c ur i•uaa eort c:ct� t i o n  d tJ  l a  d énlo cr a t. i G!  � r1 U ! o l t, c;J i t2  ' '  

e t  e n co r e  moi n s  n ' ïl P l *  l ' i n të n t i o n  cl t�  " d i œ e rt �.i t. t! r  
ê la f o i  ô l llJ  p h� t-,otn�na , l éli t!  t�rroi nl!l �t l ü !!  Ufo l ,;, (J u� êi " . 

t..a preuv&� a pu voutJ �n ti t ré! ! o u r n 1 � ct�pu f ii! ma i tlt €! t'i â t d-.  
d aux nn� � �  d ' �di t i e n  d �  n ot r �  b u l l �t i n  � t  n o t r P  
l i qne d �  eo ndul t �  n �  voc i � rà p1u . 

Ccmrn& l ' a  �e:t• it M i ch� 1 MON N E 1U �� 9 fl  pr@ f a c ê  .'i 
l ' un dli!t l t� d  �A rL l tJ l o ïl ,  i n t i t.u l �  " Vo u �  o ve z  d i t;  lt"r tl. t'ltJ i � 1  
- ouL j 1 !1 1 1H t trr a no i a  l " · tJ t  q u i · t r cuv@ra h:.H.t t  n lil. t u e t-.1 "  

l ame n t  1 1.  p l oc:€i dlil lH4 un p r CJ chél i n  num� ro ç1 ' l1 f ,'J l (1ÇJ H� = 

Co ntact , " l a c:oha b i tat ion e n  b�nnt� i ntet l l i Q !ti l"l C a  cl ê  
c! é fe n a eur • d '  op i n i t;� na var i é ë a  o t  m�mt!i cp po s t� � s  U t u  rH.' i n  
de l a  SPEPSE ) � • t  ccr t a i nema n t  u n  g a r a n t  d ' obj a c t i vi t l ,  
car , ·  tout t� n  & ë  re s pe c t &n t  l e a  una l �;i�S a u t r e� ,  � l w c un 
r es ta v i Q i l et nt et cr i t i q uo " ,  

Ai rts l , l e a  p a QI!H� q u i  a u i v t.�nt , �ot� t'il.ilcr éfit l;j  u n t q lH�lti�::l n t  
� l e  c r i t i q u e  d u  d e rn i er ouvr a ge d �  n o t r e  ax-pr� n i d ont , s on t  
a u f f i s emtnf'.: l"' t  é c H f i a tlt� r:a pour mon tr t� r  no t r tJ  s o ue i d 1 (!N i t e r  
l a a  c onc e s N i cn s  f m c i l e s  o u  l as c omp r om1 s "� l h o n n� t � a  q n t r e  
; e n a  de bon n e  �duca t i o n  e t  p o ur d �mcn t r e r  no l r e  re � pe c t d e  
l a  remi s e  e n  c � u� s  d e a  i d e� � . 

Cert a i n s U f o lo g ua s  t rouve ro n t ,  s a n a  a u c u n  d o u t e , u n  

p la i s i r  s e c a que à l a  l e c t ur e  d o  c e  t c:l xte a i qné '!' .  P I NV ID !C ,  
tet nt l e  t h �  s e  de M .  MO N NE R I E' a ébr an lé l e ur s c l lê ra �  c e r ­

t i tudes . 

. . .  / . . .  
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D 1 a ut r e s  p l u s  mod ér és s ' é t o n n e r o nt d e  so n 

a rp � � e n ce a g re s s i ve d on t  on pourra i t  pe n s e r  q u ' e l l e  

i l l us t re un ob s c ur c o mpte à r è g l e r . I l  n ' en e s t  r i en . 

Qua nd on conna i t  b � en n o t re ami T .  r_) n.:v rD IC , o n  s a i t  

q u • i l n e  s ' a g i t p a s  l à  d ' u ne i � ve c t i ve f a r ou c h e d o n t  

M .  MONNERI E s e r a i t s up po s é  f a i r e  J e s  f r a i s . No n .  

Il s ' a gi t d u  p r e m i e r  j e t d ' u r� p e c s un• rea l i ::; é  i mmé d i a t e ­

me n t  aprè s le c t ur e d u  " Na u f r a ge d e s  E xt r a - t e r r e s t re s " 

a ve c  t ou t e  l a  f o u g ue , l e s  p o i n te �  j ' h umour et p a r f o i s  

m�me l a  ma l i ce d o n t  T .  P i t\V I D IC a i me a g r é me n t e r  s o n  

s t y l e , mai s l o i n ,  t rè s  l o i n de s b a s s e s  p o l..&mique s .  

Vo i l à  pourqu o i , de ce t e x t e , i l  n E  f a l l a i t  p a s  c hange r 

un i o t a . C ' es t  c e  q ue n o u s  a v o n s  fa i t s ui v d n t  n o t r e  

règle d 1 o r  d e  l a  RECH ERCH E  CO NS T R C C T I V E  d e  l a  V ER I T E 
S ur ce , b on n e  l e c t ure e t  . . . . . n ' h é s i t e z  p a s  b n o us 

ad re s s e r  TOUT ES vos R Et-lARQU ES 
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REQU I EM P O U R  LES N OY E S  

OU L ' I L LUS I ON P OS I T I V I S T E  

R éf l ex ion s s ur l ' o llV r a ge d e  M i c h e l J'vlON!\i E R I E  

" L e  N a u f r a ye d e s  Ex t r a - t e r r e s t r e s "  

( Ed :  L es N ouv e l le s  Ed i t i on s  H a t i o r. a l i s t e s )  

" A l or s que j e  ne c r o i s  e n  r i e n ,  p a s  p l u s  a ux I nd i en s  

d ' Amé r i q ue q u ' a u . .,; u c c è s  d u  p l a t: .  B a rr e , e n  p a s sa n t 1J a r  l a  
q u i n c a i l l e r i e s ou coup ique e n  t 6 l e  e t  b ou l o n s , j ' a i  

�c cuei l l i  av ec c ur i o s i t é  l ' ouvr a g e  d e  M i c he l MO N NE R I E 
" Le Na ufr a ge d e s  E x t r a - te rr e s t rc-: s " . C e  l i v r e  rn '  a p l u car 
on y s e n t l ' év i d en t e  pr �s e n ce d ' u n m y t h e para s i t a n t  l a  
phé n omé n o l o g i e  OVt-;I , my the q u e M i che l t10Ntq��R I E  d éc or t i qu e 
avec br i o . Ma i s  c e  l i vr E; m ' a  e:( g a l e me n t  p r o f o n d éme n t  
a g a c é  par s e s  a b us , s e s  e x t ra p o l a t ions ha s a rde u s e s  e t  
l e  t on ma l i c i e u x , v o i r e même gr i n ç an t  de c e r t a i n s p a s s a ge s . 

Q�=�����-���!.��� �r� �  _ E��! ��;!;���� �� _:;:��- !�-��!:rn� -��-��-!.�!29 : 
Il s ' ag i t  b i e n  i. b  J u  " Na u f r a g e  de s E x t r a - te r r e s tr e s " ,  

ma i s  pas de ce l ui d e s  OVN I . C e t t e  étud e ,  e n  e f f e t , e s t  
ut i l e pour c ompr· en d ç e  l e s  mé c a n i s me s  de l a  c r o y a n c e  a f ­
fé ren te à l ' h ypoth � s e  e x t ra - t er r e s t r e , q u i  s ' i n s t i l l e 
s ub t i l e me n t  a u  p l u s  pro f o n d  d e  c h aq u e  h omme , e t  J ' or i g i n e  
hi s t or i qu e  d ' u ne t e l l ;·; c ro y a n c e , ma i s p r é te n dr e  q u e l ' e n ­
s emb l e  de l a  phP-n OJr.é n o .l  oç; i •::: OV N I  r e l è v e  d u  my t h e  e s t  une 
e xt r apol a t i on h a s a r d e u s e . L e s  c on n o t a t i o n s e x tr a - t e r r e s t r e s  

i n c l u es d a n s  l e  t..e r me O Vt: l , qu i  s on t  u r.  f a i t d e  c 1 1 l t u r e ,  j ' e n  
c on v i ens , on t e :::; �, e n t i Ed l e me n t  c o ur s dan s l a  r>la s s e . Le s U f o-­
l og ue s on t a ppr i s  ( d u  moi n s  c e u x  d ' ent re e u x qu ' i l e s t 
po s s i b l e d e  di s t i n g uer Je l a t"! a s s e )  à s e  p a s s e r  d e  l '  HET a u  
prem i er d e gr �  depu i s q u e l q u e s  a n n é e s . L ' H E T  é t a i t a p p a r ue à 
l ' or i gi ne comme e xp l i c a t i o n  p o s s i b l e  à un e ép oq u e e xa l t é e  
pa r l e s  pr émi c e s  d e  l a  " c o nq uê t e  s pa t i a l e "  m a i s n o n  ·2n cor e 
ma rq uée par l es g r a n d s  dé b a t s  d e  l ' e xobi o l o g i e e t  d e  l ' a s ­
t rophys ique , dont l e s  dé c o uv e r t e s  r é ce n t e s  f ou r ni s s e n t  
d és o rma i s un c ac.i r e  rk: � 1. ni à n o s  " e xp l o i t s  r h é t o r i qu es " 
c o n c er na n t  l ' e x i s t � n co d e s  c i v i l i s a t i o n s  e x t r a - t e r r es t re s , 
l e ur or ga ni sa t i o l l  �;: t l e ur s  a mb i t i ons - I 1 e s t  do n c  a i. s é  àe 
d émon t er l ' HE T  ët U r 1 r· emi er de gr é q u i  d és o rma i s  n ' a c o ur s q u e  
d a n s  l a  Ma s s e ,  d u  f a i t  d e  l ' i ne r t i e  d e  l ' i n f ormat i on . Ma i s  
ce t t e  d é n o n ci a t i o n  e s t  tl t i l e ,  j ' e n  c o n v i en s ,  c a r  e l l e p o u r r a i t  
é v en t ue l l e men t ruou .i f i  e r  1 ' U IJ .i. rü c. n p ub l l q ue p o ur q u i  ma l h e ur e u -­
s eme n t  OVNI es t. t o uj our .::; s y nomy rne d ' e x t r a - t e r r e :_; t r e s  . 

. . . / . . .  



:.-, t:� l à  l:i p r ét e n d r e  e xp l i q u e r  l e �; OVNI , e n  h: . -·. d t:; s J. m i :t a n t 

d ir ec te me n t  au my th e , i l  y a u ne rn a r q (� q u E.  j e  j WJ�.: i n t o ­
l ér a b l e  p our d e s  rai s on s  s ur l es q u t:· l l c s  Il f:) L H r c ,J i •.'-� n ·l r on s . 
Au mi me t i tre q u e  P i err e V i éroud y s ' a c: c r oche j � s e s p é r �rne n t 
à s a  c o rr él a t i o n OVN I - i nq u i ét ud 8 d :.:.: l a  p op u la t i on q u i n ' e n 
e s t  pas u ne p o ur d e s  r aü ; on s  q u e  PO H E f{ e t  GH ES LO U  o n t m a g i s ­
t r a l emen t  e xp l � q u é  et. po ur u ne .r.:i i s o n  �� u p p l é me n t u  i r e ,  t out E;  
bite , q u e  j 1 a i  moi -n� me men t i o nn � 8  d a �s m o n  o uv r a ge , M i c h e l 
MO N NE R I E  s • a ccr oche , l u i a u s s i , d é s e s p (Yr é m e n t i:. J ' h y p o t h è s e  
s o ci o-ps ychol o g i qu e  et o u  f ou r r E:! - t out cJ ,:_: ] ' i n c o n s c .i. c:n t . I l  
es t ,  é ga l emen t ,  des ta bour et s q u e  j e  n ' é ch a n ge r a i s  pRs 
Da ns c e  l i vr e , o n  s e nt q tl e l ' a u t eur e s t l a s s ,·· : " O n  n e  p 0 ut 
pa s p l us apport e r  l a  preuve q ue t o us J e s t � mo i n s  s ' i l l u s i o n ­
n e n t  que ce l l e d e  l a  r � a l i t é  d ' u ne i n t e rv en t i o n  e x t r a - h uma i n� 
q a n s  n o s  pet i t e s  a f f a i r e s  . . . " ( F . 4 0 ) . 
M i che l MO N N E R I E e s t  dé ç u  pa r la q u e s té · : ·  L.: f o l o cp. q u e  �l l a q u e l l e  
i l  r éa g i t mai n te n a n t : " pe n d a n t  1 0  a n s ,  j ' a i  •; é c u  'J n  r ê ve "  
( P . 8 ) . Comme u n mo r i b o n d  s o uh a i t a 1 : t  8 n t. r<'J. .i n e r  �\ sa s u i t E� 

d a ns l a  mor t u n  ma xi mum d e  " c o l l è q w:: .s " , t o u l. s e  �J ë1 s s e  c o mme 
s ' i l  s a p a i t  l ' Uf o l og i e . E n  e f f e t , s ' i l  co n t r i b ue � n c on te s ­
t a b l e me nt à éc l a i r e r  ce s d o n n 8 <:: s  (: t r a n ge s , i l  r·a E; ::: e t-'' ga l e me n t  
p a r  c e r t a i n e s  cr i s e s v i o l  en te s d e  .f:.I:.Q.Y�'2. a n  t i  - my t h .i q u e q u i , 
s i  1 1 U f o l o g i e  é t a i t p at h o l ogi q u e , s e r a i en t  a u t a n t  d ' i n d i c a t i o n s 
d ' un n o uve a u type de pa t h o l og i e .  l l  u t i l i s e a l o r s  l e  pr i n c i p e  
d e  l • Ama l game , f a i t  d e s  er r e ur s ( d o n t c e r t: a i ne s  s o n l  g r a v es ) 
o u  d es c on tr a d i c t i o n s e t  p r a t i q ue 1 ' é v 1 c t i o n  s y s t 6 ma t i q u e  d es 

c ontre - a rg ume n t s  de p o i d s ( omi s s i o n d u  prob l È:>me -:h: s  n o t i f i c a t i ons 
rad a r  opt i qu e , p a r  exe mp l e ) . ��la i s  s i , p l a g .t d. nt C L !.:M F N CE l>.U , 
Mi ch e l MO NN E R I E  d éc l ar e  l ' U f o l o g i e t r o ,?  i q : : c r t c. r. t. c  p o u r  l â  
co nf i er a u x  U f o lo gu e s , q u ' i l  rr:e s oi t  p e .:::- r:-, i :, �· ? l e  r a s s ur er e n  
p l agi a nt moi - meme CLEt-lE N CEAL; ; j e  s u 1  s u n  r:v§ j ;:,:,_ n g e  de pr og r es ­
s i s te e t  de p os i ti v i s t e d a n s  de s p r o r o r t j o n s  q u i  r e s t e n t  à 
dé t e r mi ne r . J ' a c c or d er a i  d o n c , s a n s  r a n c u n e , à [:; 3 t h è s e  l e s  
bon s po in t s  qu • e l l e  mé r i t e . 

LA T HE S E  : 

i.lli crl e l  MO NN E R I E l a  r és u me l u i -même> .9 in � i  
l\ ) 1 L e  myt h e  e x t r a - te r r es t r e , p a r f e:u t G::c.; n t.  c ré c.: .i. b J c ,  

te ch n o l og i q u e me n t  po s s i b le ,  f c n t tr.; u r. c :.L.J r. c u r. i v er s e l ·­
l e me n t  a c cep t é . 

2 S o n  e xi s te n ce a u t or i s e  à e xp U. q wë: r  c.:� r.- ' . a i ne s  o b ::; e r v a t i o n s , 
c e r t a i n s ré c i t s  c omme d e.s rnd n i f: r:.: �; ta t i o � J. ::> ne c e t t:e p o s ­
s i b i l i t é  pr i s e comme a s s ur � e . 

3 Pa r un e f f e t  de ré s on n a n c e , l f.: r. ty t h c 1 n d u i  t d e  n o u v e l l e s  
ob s e rva t i o n s  q u i  l ' a mp l i f i e n t  e :.l u r.  i. n fE.' r  r<:t l c e r c l e  
v i c i e u x . 

B )  1 U ne ob s er va t i o n d é c r i t  ( p r e s q u e ) t ouj ours  u ne · c ê ne 
ou u n  ob j e t  r ée l ,  b ana l o u  b i z a r r e ,  n on r e c o n n u , non 
i d en t i f i é .  

2 I n f l u en cé p ar l e  m y t b e  U V N I , l e  t é m o i r .  t r ::-, n s p o s t:� :.; on 
ob s e r v a t i o n  e t  l e s dé t ë:J. i l t:: s e l o n  :; c ,- : c nn ··c a i c� sa n c e s  
c on s c i e n t e s  o u  n on d u  p h è no r n è n e .  
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3 A pa r t i r d ' un c er t a i n n i ve au d ' ét r a n g e t J ,  � ' 6 n � t j o n . 
d ' a ngo i s s e , l ' ob s e r v a t e u r- g l i s s e  d a n s  u n  é t a t  s e c o nd 
oil l ' i ncons c i en t  d e vl en t  l e  mai t r e  q u i  proc è d e  à. 
l ' é l a b or at i o n  d ' u n e  t-i c ê n e  0VN I , p l us ou moi ns 
é l o i gn é e  de la ré a l i t é . A l ' e x t r �me , on se � r o u v e  
a vo i r a f f a i r e  à è e s  h a l l u c i n a t i o n s  o u  à d e s  v 1. s i o ns . 

S u i t  e n s ui te d an s  l ' o u v r age , l e  d éc o r t i c a g 0  e t  l a  
na i s s a n c e d u  my t he ext r a - t er r es t re q u i d eme ure u t i l e  
e t  i nt é re s sa n t . 

Re v en on s de p J  us prf:.: ::o s u r c e t_ t e  t h è s e  : 

- 3 -

L es p r opos i t i o n s  A )  l e t  i'\ )  2 , ne s o u f f r er� t  p a s  d i sc us -­
s i o n . La pr op o s i t i o n � )  3 , 0 t  j ' e n  s u i s  dé s o l é ,  n e  p e ut 
r en d r e  c omp t: e q u e  de .::: e r t a i  r;s s e u l e me n t  .J es c a s  OVJ\'I 
rapport é s  d an s  l a  l i t  t_ ér a turc : c a n u l a r s  d i r e c te m en t 
i n s pi r és de l a  man n e cu l t ur e l l e  U f o l og i q u e , r ume ur s , 
s a n s  t ra ce s  a u  s o l , n i  év i d e n ce phy s i q u e ,  n i  c o n f i r ­
ma t i o n  r a d a r , ni t él llo i g n a g t� s c on c ord a n t s ,  n i  d ét e c t i o n , 
n i  pr i s e  de v uA s p h oto gra ph i q u es o u  c i néma togr ap h i q u e s . 
Qu ' on s ' e n p e r s u a de , l a  l i t t é r a t ur e  Uf o l o g i q u e  n ' e s t  p a s  
réduc t i ble à d e  te l s  c a s . L a  p r opo s 1 t i o n B ) i  e s t  v r a i e  
e t  l a  b on n e f o i  d es t é mo i ns e s t un e ch o s e a cq u i s e  d a ns 
l ' i rrune n s e  ma j or i t É  d e s  c a s . L ' O V NI n ' e s t  pas l e  r epè r e  
d e s  p l a i san t i n s  e t  l e  p our c en ta ge de me n t e ur s  d an s  l a  
popu l a t i o n  d e s  t �moi n s  n ' e x c è d e  p a s  c e l l e  d e s  me n t e u r s 
dan s la pop u l a t i o n  t o t a l e  p o u r  l a  b on n e  r a i s on é v oq u �e 
p ë.i" Ai lll� I·i� L l l<,<l.  y_ u t: U U U .=i  d lH i. u u s ,  e o  c e  Ca SI ue a u c o up p l u s 
de p h oto g t- ap l l i e s de s " en g i n s " _pr ét E:c n durne n t  o bs e rv és . De 
même , c o n t r a i r e me n t  à l ' é t ud e  rne n � e  p a r  Don a l d  WARR EN à 
l ' uni ver s i t �  d ' A nn Ar b o r , l e  p o u r c e n t a g e  d e  ma r g i na u x 
parmi le s t é m o i ns n ' e x c è d e  p a s  l e  p o u r ce n t a ge d e  m ël r ­

gi n al i t é d a n s  l a  p o pu l a t i o n  t o t a l e  ( Léo SPR INKL E  a m i s  
e n  é vi d en ce l e s  p o 1 n ts fa i b l e s de c e t t e  t h é or i e  q u i  
r e n de n t  l e s  c o n c l u s i on s  ca d u q u e s ) .  

La p r op o s i t i on E1 ) 2 es t a pr : l i c a i.J J e  �1 c e r t a i n s �; e u l emt:� n t  
d e s  c a s  d '  ob s er vd t i o r1 s ,  c a r  i ]  exi s te des L é mo i n s d a n s  
d e s  p a y s  n e il  c c:-: i ë cn '..� .::Jl L 3 é !"� c il  1 .= rr,y t h r: O V t� l  n ' e s t  n i  
v éh i cu l é p a r  l e s mô d i a .s ,  n i  p a r  l a  ::-; c i e n ce f i c t i o n ,  ni 
pa r l a  p u b l i c i t. é ,  n i  p a r  l e  ci n é roa ,  et o ù  p our t a n t d es 
de s c r i p t i o n s  i d e n t i q u e s  a u x  ré c i t s  U f o l o g i q u e s  de s p a y s  
o c c i de n t a u x  vo i en t  l e  j ou r . U n e  te l l e  é tud e r éa l i s � e  a u  
Gabon , d a n s  l e  c a d r e  d u  P r o j e t  f\-1AG O t� I A , i J  l u s t r e  d ' u n e  
p a r t , l ' ab s e n ce d e  con d i t J o nn e me n t  c u l t u r e l  d e  J a  p op u l il ­
t i on e t  d ' a  ut r e  p a r t 1 ' e  x i  s t e n  c e  : 'i.e c a s  d ' ob s e r va t i  o n::. 
d ' OV N I  d o nt l a  lr ame p h é n om� n o l o g 1 q ue e s t  i d e n t i qu e  à 
c e l le des pa y s  o c ci d en l� l i s é s . 

Qua n t  à l a  prop o s i t 1 o n  B )  � .  e ] l c  r.e r epos e s ur a uc u ne 
b a s e  s c i en t i f i q u e  v é ri f i a b l e p o u r  l e s  r a i s o n s  s u i v a nt e s : 
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L a  pt:;emière 

. . .  e t  s on 
c or ro l la ir e  

S i  c e rt a i n e s vi s i o n s  f on t é! PP '-'" 1  a u x  p a t t e r n s  
U f o l o g i q u es p u i s q u ' u n my t h � i n c o n t 0 s t� t• l e  s ' e s t 

dé ve l opp é à c e  s uj E.: t , a u  r;,eme t i. t. r c� q u e  d ' au t r es 

v i s i o ns font appel a u  b e s t i a i r e my t ho l o g i q u e 

( d i ab l e , l uti n s , e t c ,  . . .  ) c a r  u n  my the �qui va l e n t 
e x i s t e , q u o i q u e  mo i n s for t e t  u n  p e u  v i e i l l o t  à 
l ' he ur e  a c t ue l l e ,  i l  n ' e x i s t e pas d e  psyc h opgt h o ­

l og i e  o u ne ur opa t holoQ i e  s r i c t e me n t déf i n i e  s '  
rappor t a nt , ma l. s  tou t au p us q u e l qu e s  c a s  is o l é s  d .  
dé l i r e ov ni aque . 

U n e  te l le p a th o l og i e d û t - e l l e même e x i s t e r  ( ce 
q u i  n ' e s t  p a s  le c a s , r é p � t o n s - l e )  q u ' i l deme u ­
r era i t i mp os s i b l e d ' e x t r ap o l e r  e t  d ' y voi r l ' e x­
p l i ca t i o n d e  l ' e n s em b l e  d e  l a  man i f e s t <:l t .l o n  ovr·n 
e u  é g a rd à l ' amp l e u r  qui e s t 1 a si erm e ou a l o r s,... 
s i  l ' on c o n s i dè r e l e s s o nda g e s Ga l l u p ,  1 5 �� d e s  
Amé r i ca i ns , p a r  e xe mp l e ,  s e r a i C'r. t p s y c h op a t he s . 

E n  tout é t at d e  c a u s e , i l  s ' a g i t  l à  d ' u n  mod 1� 
bi en que l ' a ut e ur pr é t.e n d e  s ' e n c_;a rd E:r . Vous 
f e r e z le b i l a n  v ous - m�m e ; q ua n t  è mo i ,  j e  demeur e 
pe rs uad é q u ' i l ne s ' a g i t  pas l à  d e  l ' e xv l i c a t i o n  
d es OVNI S ,  e t  q u ' u n e e xp l i c a t i on :u n iqu -· n ' e x i s t e  
pas . 

Ex ame n pl us appr o f ondi d e  d e  c� t <. Lhè s e  : 
Mi che l  MONN E R I E  dé t a i l l e ,  da n s  l e s  premi è r es r a g e s  ic l ' ouvr a g e , 
l e s  proc es s u s i mp l i q u é s  d a n s  l e s  c on fu s i on s , q u i s c� t  à l ' o r i ­
g i ne de s  r appo r t s d ' O V N I , mon t re l e s  t r uc a ge s  e œ p lov� s pa r l a  
p re s s e  pour en j o l i ve r l ' h i s t o i r e ,  pour l a · r cn dre p l u s c on for me 
a u x  can o n s  de l ' e s th é t i q ue U f o l o g i qu e . P u i s ,  l ' a u t e u r  s '  t ta q ue 
à l ' ori g i ne d e  c e t t e  c r oya n c e e t  à s on é vo l u t i o� . :_ , : s re m a rq u e s  
s on t  t r è s  pert i n e n te s e t  dén o te n t ur. e l u c i d i t é 8 l  u n  0 s pr i t  cr i ­
t i qu e  q u i  s on t tout à l ' h on n e ur d e  � i c h e l  M >N N E R I F .  Ma i s , J. a 
t e n t at i o n e s t  trop gr an de , s a n s  d ou t e , c t  i l  s e  l a i s s e  a l l e r  à 
l a  mod él i s a t i o n . C ' e s t  là que l e s  e n n u i s c o�ne n ce n t  . . .  

L e  modè l e es t s i mp l e  : 1 ' e n s emb l e  de l a  p h é n orr,é n o l o c p ·: �  O V .t\ I  
r e l è v e  d u  mythe r e l a t � f a u x  O V N I  q u i  s ' a u t o - e n t r e t i en t . 

Comm en t  a r r i v er à u n  te l r é s u l t a t  ? l a  m·� t r1 ode a us s :i e s t  
s i mp l e  : gé n é ra l i s e r , c ' e s t - à - di r E  to m b e r  d a ns l e  p a nne a u  da ns 
l eq u el t o ut · l e mo nde e s t  tombé s a u f  \!A L L EE _ 

Mi che l  MONNE R I E r e c o n n a i t  ( P  . P . 5 5 - 5 6 )  q u ' .il n 'e x i s te p l  u s  r1 ue 2 
hypoth è s e s  va l i d e s . La p r e m i è r e  e s t , j e  c i t e , q u e r: o u s  s umme s 
l e s j o u e t s  de q ue l q u e d1 0 s e q '1 i no us d é pa s s e  i n f i n i me n t . L a  
d eu x i è me e s t  q u e  n o us s omme s l e s  j o ue t s d e  n o s  p r o.p r e s  i l l u s i o ns . 

Or , Ja cq u es VALL E E  ( cf .  Le Co l l è ge i n v i s i b le )  s e  bor rw à c on s ­
t a t e r  l ' i n f l u en c e d ' un " q ue l q ue chos e "  s u r  l a  me n t: a l i L ô  h uma i ne .  
C e  " q u elque chos e "  e s t s uf f i sa n.mE! n t  gè n é r a 1  p o u r  :i n c l ur e ,  à la 
fo i s  un p h é n omè ne e x t é r i eur à l ' h uman i t é  c o mme n o t r e p r o pr e 
e s p r i t , e t  e n  ce s e n s ,  i l  i n c l u  s i mu l t a n ém e n L l e s  2 (�: v e n t u a l i t é s  
r e c o nnu e s va l a b l e s r a r  Mi c h e l  M O NN E R I E .  
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O r , d e s  deux é ve n t u a l i t é s  en p r- è s e n ce , cc ; ' e s r: p .:� .;  c e l l e 
re t er. u e  p a r  L": i ch è  l HON NER IE q u i  t'OS t l < L  b (.-, , - 1c C éi l- e l J  e n ' e ."J t 
pa s gé n � ra l · s a b l e  d ' u ne part , d ' a u t r e  p � r L  pa� cc q u e  l a  
s pé c i f i c i t é  d e  l a  mani f es t:J.t: i o n  U f o l oq Lpk p r o ne e n  f av e ur 
d e  l ' aut r e e xp l i c a t i o n , q u i  es t l ' i n f l u e n : :<:: e x t · � r i e ur e ,  e t 
j e  d e m e ur e b i en con s c i en t. de l ' a s pe c t  p a i..- ·.:t Lo :l a q u e  q u e  
p r é s e n te p o urta nt c e  t y p e  d ' e xp l j. c a t i r � . Vo i l �  d ' a i l l e u r s  
l a  ra i s on q u i  ne p o u s s e  d. dé c l are r d a r s J r,::·rj r; r ol;r <:': o u v r a g F� 
q u e  s i  j ' en tr e v o j s 1 à  l ' e �-: pl i ca t i on , j e  n ' y c ro i �_ p a s ,  a u  
s e n s o ù  j e  n ' e n  s u i s  p a s  d u pe . L ' U f o l c � i e ,  c e  11 ' e s t  p a s  s i  
s i mp l e  que ce l a  . . . . .  

Je p r �t e n d s  do n c  g u e pr 6ne r l ' e xp l i c � L i on : o c i op s y c h o l og i que 
revi en t à e xt r apo l e r d ' un e  ma n i è r e  ha s a r d � ·· s e  ct �; e c o nà a :l' n c:: r  
à ce r t a i ne s e r r e  ur s don t nous a l l on s  m a i n t  : n a n  L L't o n n e r  .l e 
d é t a i l .  

Lq va l i d i t é  d u  n:o .J È · � e  ::; o c i op s yc l·J o l o<� H:1 U · ·  J :::· î·1i cèJ e 1  l · !ON N E !U E  
r epo s e  s ur u n  n or:1b r ,::! J i n:i té de f a c t e u r s  
1 )  L ' ut i l i s a t i o n  d u  p r i n c i pe de l ' l'·�'!la l g a me e t  .J e s  e x t r -:.:. p o l a -­

t i o n s  ha s ar d e w::; e �-; , 
2 )  D e s  con t r a d i c t i o n s 0 t  de s e r r e u r s ,  

3 )  Des oub l i s  e l  de s e xemp l e s  ma l c h o i s i s . 

LE .!?R INC I  P •, D E  1::! ' l\..MALGJ..!111E : 
Mi che l MONNERI E s e  d (· c l a r e  gué r i ,  É chu ppé , ' u n U n i v e r s  p a r a ­
n 0 r a  q u e 1 d 1 u ne é t u rJ e i 1 1  u s  0 i r  e " c a  r 1 i-'> m r-l h . r i  e .l 11 1 a v a i t p a s  
d e  va l eu r , l e s  d é s  é t a i en t p i pé s  à t o u s  l e � .  n i v ea u x ,  du 
t émoi n au phi l os op h e , p a r c eq u e  n o u s  vou 1 l oL s  y c r o i r- e '! 
(P  • 1 5 )  . 

I l  s ' a gi t l à  d ' un e a [ f i rrna t i on gr a t u i t e . Qu e M i c h e l 
MO NNE R I E ai t r 6e l 1 e me n t v o u l u  y c ro i re ,  i l  y a q u e l q u e s  
a nn é e s , l e  r e g arde . C e t te v o l o n t é  d e  c r o y a n ce s ' e xe r ç a i t , 
pe ut - � tre , d a n s  .l a  Ma s s e  ma i s  p l u s i eur s p er . � o n n e s  ( d o n t  j e  
me r é e l  ame ) p r cn n .:: r; t 1 ' ··.m s e cnb .l e  de 1 a p h é n o :  2 n o l og i e 0\':'H 
ave c  u n  c e rt a i n d ét ac heme nt . L e  pr o b .l t œe n ' . p a s  � té f aus sé 
a u  départ car po.w � vou l t o n s  y c ro i r e ( ce p l t r  a l  rn ' para i t  
b i en s i n gu l i e r )  rPa i s  p :3 r  t .o 1: r� n ég l i ge a n  .. � e . �J o ue. sa vo n s  
dé s or ma i s  qll ' i l  e n  fa u t  v l u s p o ur t r a n c h e r  _ :;  s é l e c t i o nn e r  
u ne hypot h è s e , o u  p J us ü � u r s , .S l  t a nt e s t IT\(� .ne q u e  c e l a  s o i t 
p o s s i b l e  . . .  I l  ne �:; ' a g i t  p a s  d ' a b u s e r  1 u  n.r: tD_c� pc ciEl 
l ' Amalgame . Ma i s ,  i 1 ne s e mb l e  y a vo i r  P'OJ U L  M .t ch e  l rv:O NN E R I F 
que l ' ar cha ïque a L  te L- n èlt. i v e  : cr o 1 r e  ou r c f  u ::.: e L • • • •  
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• 
D ' a ut r es exempl e s  d ' Ama l�me : 

D émont e r , d a ns 1 ' en s emb l e du l 1.  v r e , q u .:;; .l q uc; s c .:, : ;  q u i pa r f o i � 

n • o nt· même p l us cours p a r mi l e s  Uf o l og ue s e u x -- mê n1c .s ( d u  moi n s  

l e s  p l u s  s é r i e ux d ' e n t re e ux)  e t  i n f é r e r  q ue l ' e n s em b l e  d e  

l a  ph� n omé n o l o g i e  s ' y r�d u � t : Ce l a  re vi en t à f a i r e  f i  des 

L � d v d u x s c i ent i f i q u e s r e a l 1 s e s , dan s c e  d oma1. n� . o ut r e  c e u x  

d e  Poher q u i  s ont cr i t i cab l e s à c e r t a i r s é ça r d s , c e u x d e  
Va l l ée , d ' He at on ,  d e rv:c Campbe l l  ,e t d e  n owb re u x  ps yc h o l og ue s  

Amé r i c a i n s  ( 1 )  t e l s  Spri n k l e , H a i ne s ,  H a l l , S t u p p l e , W e s t r um , 

Shep ard o u S a u nd e rs . I l ne f aut p as a vo i r  f r o i d  a u x  ye u x l 

D éc i d éme n t  n on , j e  n ' é chan ge r a i s p a s  non ta b o ur e t con t re 

ce l u i  d e  Mi ch e l  MO N N E R I E .  

( P . 1 8 )  Evoquant l e s  dan g e r s d e  l ' i n t e rp r é t a t i o n : l ' a ut eu r , 

pour nous c onv a i n c r e , imagi ne l a  t r a v e r.- s é e  d ' u ne f o r e t  e n  
p l e i ne n ui t  o ù  l e  mo1 ndr e b r u l t  s e ra i i n t  .. rpr · t. é  comme u ne 
p r é s e n ce , où l a  mo i n  1re b r an che f r ô l .�e n o u s  i r.1 l i.ne r -.u t �� 
pen s e r que quelqu ' un che r ch e à n o u s  c a p t u r e r  o u  n ou s  � t r an y l e r . 
Bi en sûr , de te l l e s s i t ua t i ons e xi s t e n t  . .  D E  t c J  l e s  i n t e r pr é ­
tat i o ns o n t  cour s qui s on t  l e  f a i t  d ' en f a n t s  o u  � e  ce r t a i ne s 
personne s  parti c u l i �r ement émot i v es . Le s ob� c r va L i o n s  d ' OVN I 
s erai en t  don c l e  l o t  de c e s  pe r s on n e s  à J ' é; n o t  i v i  t é  i mpor tan t e ?  
Des te s t s p s y cho l og i que s s i mp l e s  pour r a i e n t  ·r·,o u:s e n  a r�p o r t er 
la preuve forme l le .s ). t a nt e st q u ' el l e  e xi s tP. · : · ' Ce p en d J n t ,  

Mi ch e l  Monp e ri e s a i t  c omme moi q u e  J e s t é mo i n s  d ' OV NI n ' on t  
p a s  touj o ur s  to u s  l es d é fa u t s  d u mond e , • t�mo t i vi t é ,  c r·éd wlité . 
prob l ème s psyc h i a t r iq ue s , p r ob 1 0me s d ' a c ui t é  v i  s u e l l€' ; · - e t c  . . .  ) 
Pourquoi ce t Ama lgarne s a n s a u t re f o r1:12 de �:.: r o c é s  ? 

( p  1 9 )  La pres s e:  d'"- io rmp l p .c:; r �:,. ,� i  t c: .-. ,.:. ,.. , � - -� · · � ,- r ,.,.· -· 1· - .· d. ·Lr· x 
• ... ,.... ' - - ·- � -- -· ..... 1 ._... ..... '-- ... '-·' .L - L l l, J  � ..  L - L c-

dire s d u  Comm a n dan t K e r vend a l  ( vo i r l '  i n U.Tvi  è\·t q u ' i 1 rr. ' a va i t  
a c c or d é e n  1 9 7 6  ( 2 )  ), l e s  réc i t s  d e  c a s ! n q u �. t  � :; par 'l a g e n da r­
me r · e  s on t  fidè leme n t  rappor t és p a r  la  pn�s s e  dd ns J. a 1t1a j o r i t� é  
d e s  c as . L e  prob l ème m a j e ur de l a  � r e s s e  ( p r �s s e  � s en s a t i o n 
e xcepté e )  t i en t  à l a  p ub l i ca t i on d ' � l 6 me n ·  s pe r s on n e l s  de 
1 ' e n quê te q lolt aurai en t pa r f o i s  mi ri t é  1 ' a n o n : mù . 

( P . 4 7 )  L es cas  à t r è s  ha ute é t r an ge t é  !? vo q u c·n t d · � l i r· c::t; , 
p s y chos e s e t  ha l l uc i n a t i o n s , o u  de s f a u x  ( 3 ) . C ' a c c nrd , ce l ù  
éyoqu e  d e  te l l e s  p o s  s i  b i  li  t é s , ma i s  de v o n s -- n o u s  n o u s  c o n t en te r 
d ' évoca e i ons ? 

P u i s q ue ce l a  é vogue , ttli ch e l  Mo n ne r i e i n f ·� r c q u e  c e l ë:.  e §._l .  
C ' e s t  pe u t  ê t re a l l e r· v i t e  e n  b e s ogn e q u e  rJ ' .9l!lqj._qa :i_��r_ l e  t o u t 
en c ore une f oi s .  

( 1 )  Le s r é s u l t a t s  g & n é r a u x  s on t r� s um� s 
' ' I n  UFOLOG I E  CON TACT S P E C i l,L N °  3 

dan s " l a 
( S P fP S E )· 

l o i  d e  B abe l " .  

( 2 )  " L es ext r a - te r r es t re s "  N c 2 ( G E O .') F RA N C E ) 

( 3 )  Ent e n de z p a r  l à  q u ' i l s  e 1 1  re l f.: ve n t. ,  e t  c ' e s t  f or t  
j us te dans cer t a i n s  c a s . 
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( P . 4 7 )  Lor s qu ' u ne p e .r. S • ) n D tè tH:  p •cc· u t  i · :lt-· :-: t i. f l t � r ��n c. l J j e � , 
i l  pe ut l u i  ar r i ver , s o u s  Li [) r cs �; i oi t  d e  L •. r u; l : t: il r  O V i\ I , 
d e  l ' a s s i mi l e r � une m a rn f e s t a t i o n de' c c  t y p e . S i  t? l l e 
cho i s i t  c e tte e xp l i ca t i on , e l l e  t r él n s pc<': e c_'\  c e  qu ' e l l e 
vo i t  e n  uti l i sa n t l e s  mo t s , J e s  cor> :p d. r a l .s o n s ,  l e s  de s -· 
c r i p t i o n s  c onsa cré es au ;:<:.,· t r. c  ov�:T ( c t.  ,� .::: s p é r  i tJ hé ­
r i q ue s .  s c i en c e  fi c t i o n ,  e t c  . . .  ) c : u ' r-, l l o p t : i.:' ·2 d .:; n s  
s e s  conna i s s a n c e s  c on s c i en t e s  n u  n o r  . .  

Touj ours l ' Ama lgame : j e  doute , par c xe r1 1p l. e ,  q u e  l e  
pay s an d u  C a n t a l  p u i s s e  p u i s e r J a n s  s e s  c on n a i s sa n c e s  
con s c i e n te s o u  n o n ,  a l o r s  qu ' i l n e  l 1 t  p a �  d e  S F  e t  
qu ' i l  d É-c r i t  s on ob s er va t. i. o r; e n  cOJ1'p a r a r. t l '  0 './1:\; I à u n  
t ra c t e u r  . . • . .  f a ut e d e  mi E: u x . I' ' a u t. r c  p iJ. rt , q u e  s a i t  
d o n c  M i ch e l MO NNE R I  F d e s  c on n -3 i s ::; a n c <� s  _;Lr;L_or: :sc i e n t e s 
d e s gen s ? 

( P . 5 2 )  Lo rsque l ' a u t e u r d ét <:ii 1 1 e  ü: �_; r c ���c ::-; ..:: us dt.:: c roya n c e  
t o ut l e  mon de , d e l ' U f oma,n i aq u e  d u  f �' tli. n e u r ëi t: s i n t é r e s s tS ,  
s e  re t rouve dan s  l e  10êrne p a n i e . c  é v i dol'�lfte n t . 
(P . l O O )  L ' e xp l i c a ti o n  p a r  u n  p l·,' no : :·- c\ l k  :( < : i v J l i .s a t e u r  

é voq ue f u r i euseme n t  e t  s o us un �� f o r rr,e ,h:: t u n J  t s 6 e  l '  i J ée 
qu ' o n p eu t  S e  f a i r e  de d i eu ,  o é c l a r t::; r·! l. C hc> l hon n e .r i e .  
Oh l à  l à ! La " t ra me h i s to r j_q u e  b J b J  t q u é: ' '  e t  J e s l i vr e �> 
apo cryphe s é voq u en t f u r i e u s em e n t , •;> u x ,  u_ n c o n  t a ct c i  v i ­
l i s a t e ur . Une f o i s dé b a r a s s é  d e  s a  � éi. f i c a t i o n bé a t e e t  d e  
l a t ra n s cen d a n ce q u i  s ' y i n s c r i L 2 n  f 1 l t g r a n e . l e  p h é n o ­
mèn e  X s e  po s e , l u i  a u s s i. ,  e n  ' c i vi :: l s ::-. t cc ' tr " .  :V:t:-; i .s  r a re s 
s o n t  l es pe r s o n n e s  q u i  l u i _pr ·!: t e r; t_ :::L"�; c c :-: n o t a t i o n s  my s ­
t iq ues o u  r e l i g j. e u s e s . P o u rquo i a r:ï e. l:tëp . .  c-r <:: !! c o r e  u n e  f o i s . 

( P . l 0 6 )  Sous pr ét e xt e q u ' o n r e t: r o u � <" da :·1 :::: l 'ë> Can u l a .::.· de 
l ' I l e Mq ur y ,  l ' e s s en t i e l d e  ce q n ' c:. n t r o uve d â n s  l e s a u tTe s  
ca s ( ce q u i  es t  t o ut d e  mê me l e  p r o ; ,n e  r:l u b o n  C a n u l a r )  
M i c h e l  Monne r i e i n f � r e  que l ' � n � cmb l e  � e �  c � s  r e l � ve don c 
d ' i n ve n t i ons ou d ' i l l u s i o n s  rJ è c r 1 t.c s e n  e t:-,p r Ul : t a r: t  d ' u n .= 
ma n i è r e  con sc i en t e o u  n on l e s  é �_ 6 rr e n t .:.; d l_ ,_; po n :i. ll l e s  d u  
my t he . To uj ours .L� Am�_lgap.t::! . 

( P . 1 3 8 )  Mi che l Mon n e r i e  dé c r i t  l e s  e r n  t : r s  d ' e s t i rr.at. i o n  c'! e s  
t é mo i n s  s u r  u n  e xe mp l e  co n c re t . Or , i l  es t d e s  ge n s  q u i  o nt 
d u  ma l  à s ' exp r i me r  e t  f o u r n i r o n t  e n  c o mp a r a 1 s o n un  o b j e t 
don t l a  t a i l l e n ' e s t  pa s c omp a t i b l e 3 ve c  l e u r o b s e r va t i o n . 
Ce l a  pe u t  s e  dé t e c t e r  e t  Mi c h e  l t 'o J iO f" r i  lé'' n n u  s e n  d o n n e u n  
ape r ç u . D ' o� l ' u t i l i t é ,  p a r  e xe 0p l e , d ' U G2 u t i l i s a t i o� 
ma s s ive du S I MOVNI , mi s  a u  p o i n t� p a r  ·-�a u d r on · l'l.b u s er , a u  
s e n s  gén é r a l ,  de s i n c oh é re n c e ::; r a pp o r t é e :ci f o r t u i t eme n t  pa r 
ce r- t a i ns témo i n s  c omme a rme c on t re l e s  d i t s : t é mo i n s  e t  
u s er à ce s uj e t  d u  pr i n c i pe de .l ' ;.ma LJ a.me e s t ma l a d r o i t . 

( P . l 6 0 ) envi ron : To u t i l l u s t re l ' Ama l g a me , j u s q u ' a u })O r s ­

te xte ph o tograp h 1 q u e , ha b i  l erre n t r r /· ::; e r.  t ..;- p o u r  f a i r (� c ro i r e 
que l ' en semb l e  de s c l i c h é: s  s e cl i. r C' Y � LiJ: (:J. b l ,-; o u  p r i ::.> pa r d e s  
fa u s sa i re s o u  d e .s i n c a p a b l e s . l .c� ::: t) l : o t o� - p r i s e s à 1 ' i l e d e  
la  Tri n i t é , p a r  e xe mp l e , s on t - c .l 1 r: s · ' -" !> 1  J . · · ::t b le ::; '? 

. . .  1 . . .  
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( P � l 6 3 )  U n  ca s de dé l 1. r 0  O v n J d q u e  :t2 n i f ,:: s t e  e s t c i h� .  D e  
ce o a s  uniqu e r appor t é  en 1 9 S 4  par l e  br ave Dr . He u ye r , 
1-li che l � ONNExi E fa i t. l a  ba s e  d ' une Symp t omat o l o g i e  
S e n  t i en � l I l  s ' ag i t  l à  :l ' u n c a s  i s o l é ,  m a i s  i l

- s ub i r a  
l u i out> ::. .i  l t:  1H. i l l ( i p..:: J e  l ' A;;, ;J l g .: IT' a . 

( P . 1 83 )  Mi che l lvtO NN E R I I rré s t� n t e e n s u i t e  h L i t r e  d ' a t· q umc� n t  
e n  fave ur d e  l a  c r oya nc e , l e s  1 ·!ypo th è s e s  e xp l i c a t .1 v es l es 
p l us f a � fe l u es ,  comme s i  e l l e s  é ta i en t  l e  l o t  d e  t out l e  
monde . � .  lima1gam'� · 

( P . 1 9 7 )  Aux d i r es de J. ' a u t e u r , t o u t l e  mon d e  s er a i t per -.. 
suadé q u� l e  t é mo i n ù ' u n e  ob s e r v a t i. o n ,  e s t c h o i s i . Vo i l à  
en cor e un abus q u i  é v i d enmen t c o n f or t e r a , f o r t  à p ropos 
la th� s e  pr é s e n t 0 e . 

(p . 1 7 5 )  E n f i n f1l i ch <'� l  f"!O N NE RI L f a i t  d u  pl a s mo 1d e, l a  p a n a c �·e 
un i v er s e l l e . S i  l ' e x i s te n c e  d e  p l a smoïd e s  n e  f a i t  p l u s · 1 ' o(Tlbr e 
a • u n  dou t e , i l  d eme ur e i mp o s s i b l e de l e s  i n voq u e r en c a s  
d ' OVNI d o nt l e d i amè t r e d é c r i t  e s t  d e  p l us i e ur s  n � t r e s . 
Ce l a  a u ss i , i l  f a l l a i t l e  d i r e !  J e  d e �e u r e  d op e  p er s ua d é  
qu e Mi c h e l  MO NNE IU E a l ' Ama l g a me f a c i l e . 

L�§ ÇQ,n tr;ad i c t i o n s  e t  l es e r r e u r s  

Le§ Contrad ictiQ n8 
" J e oeV� i s  g a rd cr à c e  rnomc n t , d e s  s É:q u  e l l e s  de 1 a pl us 
glfave mal aç1 i e  U f o l og i q u ç- : l a  mo d è l i s a t i o r. " . (P . 1 6 )  
et " Ld s e u l e f a ç on de t r a v<J. i l l c r  e s t à. ' e n v i s a ge r , 3. r• a r t  i r  
des témoi gna ges , u n  o u  p l u s i e u r s mo . è l e s  q u i  p u i s s e n t  e n  
ren d r e  comp t e  ' '  ( P . 4 2 )  • 

" On es t en dro i t d e  t e n te r d e  v é r i f i er d ' a  u t  r e s  mo.dèl e s , 
en pa rt i c u l i er l e  p l u s  s ·t mp l e  d e  t o u s  : et s i  l e s  OVN I 
n ' e x i s t a i e n t  p a s " ( P . 4 5 ) . 
" C er t a i ne me n t ce mo d è .l - d o i. t  ê t r e v ér i f i a b l e ' '  ( P . l 8 2 ,  à 

p r opo s j e s p l a s m o i d  es ) '' . 
" L a  9 e u l e  ré v o l  ut i o r. e .s  t d ' ap p l i q u e r l a  mé t h od e  : qua l i  t É� 
et p t é c i s i o n  d u  ma t � r i c l  de ba s e , r i g u eu r  d a ns l e  r a i s on ­
n ement e t  d a n s  l e s d éd u ct i o ns ,  e n f i n  co ncept o n  d e  modè l e� 
en a cc ord avec l e s fa i t s ,  sa n s  p i t i é  p our l e  p e t i t  é c a r t " 
(P . 2 0 1 ) . 

I l  y a ,  i c i ,  c o nt r ad i c t i o n ma n i f e s t e d a n s l e s  p r opo s . D ' a ut r e 
part , j ' a i  d �m on t r é ( Vo i r  l a  l o i  d e  B AB E L , v o i r  a us s i  mon i n te r ­
ve n t i o n  Mo n t l u ç on n a 1 .=> e  e n  1 9 7 8 ) l ' i nuti l i t é  d e  l a  modé l i sa t i on 
en l ' é t a t  a c t u e l  d es c h os e s . Or , pour t a n t  M i ch e l  MONNE R I E  n o u s  
r e s s eft pr es q u e  i n t a c t  s on m o d è l e  s o c i op s y ch o l o g i q u e . 

f-Y,tre pon traël i c  i or,__g_r_.;cL. : 
" I l  n ' e s t  -p l u s  d e  ph y f> i c i en de n o s  j o ur s po u r  d o u t er d e  s on 
e x i s ten ce , pour t a n t  i l  n ' exi s te po u r a i n s i d ir e  p a s  de p h o t o ­
gr ap h i e s  d e  c e  p hé n om è n e , n i  n o n  p l u s ,  cc qui ep t p l u s g rave , 
de lflodè l e  ph y s i q u e  u n i v �:'r s e l l e me n t  a dmi s . P a r  c o n t r e , J e s 
r é c i t s  s on t i n nombr a b l e s  e t  s o u v e n t e xt r è meme n t  f a n l a s t i q u e s ,  
c e  q u i  en t ra i ne che: !:; po l é mi q u e s  q u i  !:> on t h or s d e  n o t r e  propos ; 
rete non s s i mp l e me n t q ue l e  p1l é n om ène e s t  a c ce p t � ,  ca r i l  pr é ­
s e n  t e  u ne ce r t a i  r,e c o hére n ce a ve c  1 u i - rr:E! me d ' u n t é m o 1  gn age à 
l ' a ut r e " ( p . 1 7 4 ) . 

• 1 
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i::e: quoi M iche l MO NNEIU E p a r l e - t - i  1 ? d e :; OVt<I '? P a s  d u  
t o u t  : d es p l a s mo i d es . Or , l e  d i s c o u r s  q u ' i l  t i cn :t p o u r  
f a i r e  adme t tre l ' e xi s t e n ce d es d i t s  p l a sm o i d e s  ( q u i  s on t  
re co nnus , e u x )  e s t  l e  m�me q u e ce l u i  q u e  tout Uf o l o n u e  
t � en t  au suj e t  d e s  · -ovN'.r�--

-
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·· . Or , c es a r g ume n t s  s on t  s u f f i sa n t s  à 
M i che l MO NNE R I E  pour a c c ep te r  1 ' i d Ée d e  1 ' e xi s t e n ce d e  
p l a s rno i de s ,  mai s p a s  po ur 1 '  i d ée  d e  1 ' e x i s t e n ce d e s  o v r·; r s . 
Q u ' on ne v i en n e  p a s  me d i r e  q u ' i l ne s ' a gi t  p a s  l à  d ' u n 
choix d i c t � p a r  une i n f l u en ce a f fe c t i v e ,  e n  u n  �ot p a r  u ne 
c r oyanc� , ou p lus e x ac t e ment par u ne an t i - c r oya n c e t oü t  
a us s i  n éf a s te . 

D er n i è r e  con t rad i c t i o n  : 
Di r e  ( à  j us te t i t. r e )  qu ' OVNI e t  ET n ' o n t  r i en à v o J. r , à 
pr i or i , d émo i i r  en s u i te l ' HE'r e t  p r éten d r e  al ors l e s  
OVN I esp l i qu és 1 

Les err eurs : 
( P .  5 0 )  Mich e l  MON N E R I E  me t e n  p a r a l l è l e  l e  rapop or t  

g r av i t é/nombre pour l a  p s y ch o l og i e  ( d e  1 ' é t o u r d er i e  à -lu 
p l u s  grave p s y c ho s e ) et le rapp o r t  é t r a n g e t é / nombre pour 
les ré ci t s  Uf o l og i q ues . De ce p a ra l l è l i s me ,  i l  d éd u i t 
q u ' o n trouve donc b e a u c oup de c a s  p e u  é t r a n g e s  ca r l ' é t o u r ­
de r i e  e s t  c onunune , moi n s  de c a s  t r è s  é t r a n g e s  c a r . l e s  ps y­
c h os e s  s on t  moi ns fréque n te s .  Con c l  u a  n t  ? Q u e n e nn i ! 

Perm e t t e z -mo i  une pe t i te d i gr e s s i o n ma t h 6m a t i �u e .  I l  y 
a ur a i t, s e l o n  MO � E R I E/ u ne b o n n e  c o r r é l a  t i  on e n t re r a pp o.r t  
g t a v i té/ nombre p our l e s  HJ C l d e n t s  ps yc h o l og i qu e s  e t  l e  
rapp o r t  é t ran ge t é / n ombre p o ur l e s  r é c i t s  U f ol Og i q u e s . 
Co nc l us i o n  ? o n  e s t  e n  p r é s en ce de l a  c a u s e  e t  de l '  e f f €' · • 
Ben t i en s  1 . . 

Vous t r ouve re z d an s  t o u t  bo uqu i n  d e  s ta t i s t i que au c h a p i t r e  
" j u geme n t  d ' i n te rp r é t at i o n "  l a  ph r a s e s u i v a n t e  ( à  p eu prè s )  

En c a s  de c or r é l a t i o n  e n t re 2 v a r i o.b l. e s  a J ,:'· ë:' t o i r e s  X et Y ,  
nous s omme s e n  p r é s e n c e  j s o i t  d ' u ne re l a t i o n  cau s a l (X  c a u s �� Y)  

s oi t  d ' un e  cova r i a t i on X e t  Y va r 1 en t 
c on j o i n t emen t à u n e  t ro i s i � me va r i a b l e  Z 
qui r e s t e  à d é te rmi ne :r.- . •  

L ' op t i o n  d e  M ic h e l MON � E R I E  pr o c è d e  d ' u n c h o i x ,  et e n  pl u s  du 
rnauva �  s comme n ou s  a l l on s  l e  mon t r er . 

En e ff e t ,  g r a v i t é / n o mbre e s t une c our be d éc r o i s sa n t·e ou u ne g aussi enne 
ca r l ogi queme n t  l o r sq u ' u n i nc i d en t  s u r v i ent f erl u i t e rne n ·t ,  i l  
e s t  peu probab le p our q u ' i l s e  r é v6 l e  d ' u ne i mpor t a nt e g r a v i t é .  
Pour étrq. ng e t é /nombre , i l  en va d e  m ê me . L o g i q u eme n t , i l  y a p l u s  
d e  c a s  d e  l umi � r e s  n oc t ur n e s  ( d u  s eu l  f a i t  d es é n orme s  po s -
s i b i l i t é� d e  c on f us i o n , d ' a i l l eur s )  que d e  c a s  r a ppr eché s t r è s  
é t r ange s s ur l e s q u e l s  n o u s  n ous c a s s on s  l es d e nt s . Do n c  l e s 
c o urbe s do i v en t  ê t re t r è s  vo i s i ne s  FAE LA FOR C E  D ES CHOS ES , 
CAR �U U S  N O US I NT ERE S ::3 0L S  P A F� D EF I NI T I O N  A D ES DI S T fH BUT IO NS 
PIWBAB I L  I S T ES DL l.v! EfviE ES S E N CE . (Voi r e xe cnp l e f \ g . 1 .  à 6 )  • 

. . . 1 . . .  



� e S de U X  C O U r b e s  n ' o n t  pa s  d ' a u t r e s  l i a i s o n s  q u e  d � ê t T B  
· ou � D �  ! e s 2 par l a  f orc e d e s  c h o s e s  d e s  c o u r b � s  d é c r o i s s a n t e 3  o �  

d e s  g a u s s i e n n e s ! V o u s  n e  p o u v e z  p a s s a v oi r  l e  n � m b r e  d f e r r e u r s  d E  
c e  g e n r e  p o r t a n t  s u r  l ' i n t e r p r é t a t i o n de c o r r é l a t i o � q u e  j 1 ai p u  o é ­
c e l e r  dan s  l a  l i t t é r a t u r e  u f o l o g i � u e !  C ' e s t  e f f a r a n t ! " l e  p r o � a � �  
s e  s e r t d e s  s t a t i s t i q u e s  c o m m e  u n  i v r o g n e  d e s  r é v e r b è r e s  p o u r  s i  
a c c; :r· o c h e r � p a s  p o u r  s ' é c l ai r e r ! !  { R é mi Ch a u v a i n ) 

N o m b r e  de 
c a s  
r e c e n s é s  

G r a v i t é  d e s  i n c i d e n t s 
p s y c h o l o g i q u e s  

F igu r e  1 : 
Al l u r e  p r o b a b l e de l a  c o u r b e  
g r a v i t é/ n o m b re : d e  m o i n s  e n  
m o � n �  de c a s r e c e n s é s  lorsq�e l a  
g r avi té d e s i n c i de n t s a u g m e n t e . 

N o m b r e  d e  
c a s 
r e c e n s é s  

E t r a n g e t é  d e  
l ' o bs e r v a t i o n  
u f o l o g i q u e  

F igu r e  3 : 
Al l u r e  pr o b a b l e  d e  l a  c o u r b e  
E t r a n g e t é/ n o m b r e  : D e  m o i n s  
e n  m o i n s  de c a s lo r s q u e  l ' é t r a n ­
g e t é  a u g m e n t e . 
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G r a v i t é  d e s  in c i d e n t s 
p s y c h o l o g i q u e s  

Figu re 2 ·  
Al l u r e po s s i b l e  de l a  c o u r b e  
g r a v i t é / n o m b r e  � p e u  d e  c a s 
de t r è s  f a i b l e  o �  de t r è s  
t a r t e  g z a v i t é � e t  p l u s d e  c a s  
d ' u n e  g r a v i t é  m o y e n n e . ·  

N o m b r e  ri e 
c a s  
r e c e n s ' s  

,. 

/ 
---------------- -� 

E t r a n g e t é  d e  
l ' o b s e r v a t i o n  
u f o l o g i q u e  

F i q u r e  4 : 
Al l u r e  pos s i b l e  d e  l a  c o u r b e  
E t r a n g e t é / n o m b r e  : P e u  d e  c <s 
d e  t r è s  f a i b l e  o u  t r è s  f o r t e  
é t r a n g e t é  e t  p lu s  d e  c a s  
d 1 u � e  é t r a n g e t é m o y e n n e .  



Y P. - T - I L  POUf{ 1\ UT.:'\ �:T COHi�  rT� .Z..T I O f·. '? 

Nou s a l l o n s  1 ' i l l us t re r p a r  u n  e x e mp l e e mp r u n t (�  à Dom.:i n i q u e  
C AUDR O N : 

/ 

N ombre d e  
remp a i l ­
l eus e s  

1 
1 

1 

N o mbr e  
d e  
vache s 

/ '\ .' \ 

Figure 5 

1 

_/ 
Pr o­
du c t i on 
mé di ocr e 

P r o ­
d uc t i o n  
r ec o r d  

Act i v i t é  de- remp: : i l l eu s e s  d e  cha i s e s  
a u  P ortuga l � 

On t rouv e t r è s  p eu d e  r e mp a i l l R us e s  1 on t  
l a produc t i o n  j o u r n a l i è r e e s t  s o i t  t r � s  
f a i b l e s o i t  t r è s  f or t e , et be a u co u p d E  
remp a i l l e us e s  à product i o n  moy e n n e  · 

Do i t- on e n  co n c l ur e que 1 ' a c t i v i t é  
d e s  r e mp a i l l e u s e s  p o r t u a i s e s d :.  e nd 

e ce .e e s  va c he s  tyr o l .:i. en n e s  ? 

.f_i_ q u.z;: e  6 

P r o ­
d u c t i o n  
l a i t i �' r  e 
j our na­
l i è r e .  

P r o d u c t i o n l 2 i t i � r e j o ur n a ­
l i � r c  d e H v a � h e s  t y t o l 1 en n � s . 

T r è s  pe u d c :'e s br ::1 v e ::; b o v i ­
d é s  c. n t  une p r o d u c t i o r.  n u l l e  
o u  pl:é n o m<én a l c ,  e t  1 a rr- 1 j o ­
r i t é  prG� u l � · u ne q ua n t i t é  
m oy e nne '.l e  J a 1 t ;  

Auta nt pr ét e n d re que le s l ap i n :-.> r e s c a p é s  -::i r.o­
s on t c e ux q u i  por t e n t  un e c r oi x  V it a f o r  . . .  · · 

1 ' o uv e rt:ur e -:"le 

, 
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,, 
( P . 5 3 )  A propo s  d e  l ' i n f l u en c e e x l<.� r i e ur �� :-=> ur l ' h uman i t é ,  

r1 i ch e  1 MONN E R I E  d éc l a r e " L e  dé sa r r o i  d e s s cm c o upophi l e s l e s 
co n dui t i nexor a b l e me n  1� , !2'-lr u n P  r é f l  xi o n  pr é l oql.q\) C ,  à 
prê t e r  aux e xt ra - te r r es t re s  ( ou a ut r e s ) l e s  a p a nage s d e s  d i e lJ X  :· 
C ' e s t  g r a v e , c a r  s o u s  c o u v e rt d e  r hé o r i_qu e  (e t n on d e  p r (  .. loqi -­
q u e )  KUI PEk et MORR I S  exami ne n t  l ' HE T  sa n s  q u ' o n p u i s s e  pour 
c-e l a  t r a i t er l e ur d émar che d e  r e l i g i e u s e . .  A mo i n s q u .� KU IPER 
et MORR I S  s e tr ompe n t  é g a l eme n t  r:: t q u e M i ch e l  M O ��NE R I E  s o i t  
l e  s e u l  à a vo i r  r a i s o n  . . . 

(P . 5 6 )  D e  même 1 p ar l e r d e  d o gme s o u t e n u  p ar l a  sc i en ce p our l a  
p l u� al i t é d es mon d e s  h ab i t é s  e s t  f a i r e  pr eu v e  d ' u l t r a  po s i ­
t i vi sme .  L ' i d ée en s o i  e s t  va l a b l e e t  e l l e n e  r emon te p a s  a u  
XV J ième s i è c l e, ma i s à l a  Gr � c e  a n t i qu e  où M éthro do re d e  
Lampsa q u e l ' ava i t  p r o p a g é e  dé j à  a u  4 � m e  3 i è c l e  a va n t n o t r e  è r e . 
Tout e s  l e s  spé cu l at i o n s  a c t u e l l e s  s ur l e s  c i v i l i sa t i o n s  e xt r a ­
t e r re s tre s rep os e n t s ur l ' a c q u i t a us s i  bi en t e ch n o l og i q u e  que 
s oc i o l ogi que, a n t h r o p o l o q i q u e ,  e t c ,  . . . de n o tre s c i en ce . 
D écl ar er q u ' i l s ' a g i t d ' u n d ogme e st u n e  propos i t i o n  a b u s i v e . 
I l  ne fa ut pas ê t r e  p l u s  r- o ya l i s te qu e: l e  r o i . 

( P .  6 2) " L e  d é ve l oppe me n t� d ' u ne vi e i nt e l l i g en te s ur u ne 
a utre p l a nèt e, mê me t r è s s emb la b l e  à l a  n � t re , n ' a ri en 
d ' a ut oma ti qu e  ou de p r o ba b l e ' ' ! P o u r s u i t - i l . 

C et a rg ume n t e s t  bat t. u  e n  b r è ch e  p ar l a  l o i  d es g r a n d s  
n ombre s ,  e t  p a r  l e  f a i t q ue nos r e c he r c h e s p o r t a i ent s u r 
l a  vi e te l l e qu e n o u s l a  conn a i s so n s . L es e xp � r i en c e s  r & a l i s é e s  
s ur Ma r s  pour d ép i s te r  u ne f orme d e  v i e ,  mê r.1e rud i me n ta i r e ,  
S P  s on t  � o J -i .fo.� .s r � r-- J e� é r: � �� � .:  ::: � : :- � 1 :: :-:  _: � :. � . '2 cp c� d ù� t ,  
" ça " bouf f e, e t " ç a "  r e s pi r e  . . . 

(P . l 5 3 )  Au tr e e r r eur ? " Nu l  n ' a l e  moy e r, d e  démon t re r  qu ' i l 
s ' ag i t  d ' u n do s s i er t r uq u é ,  c a r  se u l s  l es c roya n t s  a g r es s i f s 
e t  a n i mé s  d ' une vo l o n t é  f a r o u c h e d ' i mp o s e r  l eur c r oya n ce a u  
g r and pub l i c  d i spos en t d e s  p i è c e s  ! ! '1 

No n ,  mai s - sa n s - b la - g u e  ! � C NZ E L et K LAS S , p a r  e xe m p l e ont 
é cr i t d es l i v r e s  sur l e  .::; uj ;:� t ,  i l s o n t  e u  a c c è s  a u  d o s s i e r e t  
ma l g ré t ous l e u r s  e f f or t s f� t l e u r  ma uva i s e f o i ,  i l s n ' a r r i v e n t 
p a s  à rendre c ompte de t o u t . Ce n ' e s t  p a s  d e  rn a  fa u t e  s i  l ' A ir 
For ce rej et te ( re n s e i gn e z - vo u s ) l e s  e xp l i c a t i o n s  d e  M EN Z E L . 
N e  p a s  d i r e  q ue l e s  d é t r a c t e u r s  n ' on t p a s  a c c P. s  a u  d os s i e r . 

( P . 1 9 0  e t  s u iva n te s )  L ' a f f a i r e �lig u f:. r P. s e s t  p r é s e n té e c omme 
un témoi gn age n a i f  mai s s i n c è r e .  Tu pa r l e s I l  n ' es t  q u ' à  l i r e 
l e n umé ro s pé c i a l  d u  b u l l e t i n  d e  l ' A FS V  s u r  1 ' a f f a i r e Mi gu è r e s  
o �  P ét r a ck i s  a pro uv é q u ' i l  s ' ag i t  d ' u n  coup monté . 

Ma i s  le bouqu et e s t  q u ' en a p p l i q u a n t  s o n  modè l e  a u  c a s  Mi g uè r e s , 
M i ch e l  MONNER I E  prouve q u ' i l ma r che a u s s i a v e c  l e s  i nv en t i o n s  
pure s . I l  s ' a gi t  d o n c  e n c o r e  i c i d ' u n e  i nd i c a t i o n s upp l éme n ­
t a i r e  pro uva nt q u ' i l e s t  po s s i b l e  d ' e xp l i q u er à pe u p r � s  
n ' i mpo t e  u o i  à peu - rè s  n ' i mp o r t e  c omme n t si l ' o n c o n f i ne 

' a n a l y s e  au s e u l  ni v ea u  d e  l a  l i t t � r a t ur e . 
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D ét a i l s  compléme nta i re.§.. s ur _ l a f o rrr..: : 

Av a nt t out e cho s e , nous p ouvo ns di r e  g l oln l c rr:c n t ,  q u e  rr. 1. s à 
p a r t  l e  dé cor t i c age d u  my the , q u i  es t e n  s oi u ne n o nv e ç: u t •� � 

ce ux d e s  a rgume n t s  de M i ch e l  Monne r i e  rr u1 s o n t  r a i s o tH'a b l e s  
s on t  c o nnus d e s  Ufo l o gu es dep u i s  l on g te mp s . 

Ma i s  p l us i eur s p o i nts c o n ce r n a n t  l a  f orme g � n � r a l e  d e  1 ' e x ­
p o s é  m \ o pt ch oqu �  : 

- D ' u ne part , M i che l  MO N NERI E ,  e t  j e  p c � s c  q ue c ' e s t  l �V � ­
l on ta i r e , a trop t e n d an ce , d a ns s e s  p r op os à j o u er l � s 
p i o nn i e r s .  � 1  nous appa r a i t  comme l ' U f o l oqu � " CJ U ·.: r i " 
( d i xi t ) ,  l e  pr em i er d o n c  à voi r c l a i r  et d on l  l e  de vo i r  
es t a lo r� de gu id e r  s e s  c o l l è g u e s  v er s  l e ur p nJ p r e  (] L h'- r j s on . 
- D ' a u t r e  part , l e  t on d e  l ' e xpo s é  e s t  p a r f o i s .c: a r c.1 s t i q u e  " L e s  
p o ur o nt a cq u is une c e r t a i ne n ot o r  i é t (' ,  j l s  .s o r. t. c!e v �n u :.:;; 
U f o l ogue s , ce q u i f a i t  qua nd mê me p l us s é r i eux ". ( P . 3 9 )  .::.u 
" R ec onn a i s s on s  l e  t a l e n t  de s a ut e u r s  d e  l i vr e ::> l ; f .; � o .=: J -l u cs q u i  
r éu s s  t s s e n t  à f a i r e  p r.· e n d re à l e ur s  l e c t e u r  '3 u n  t a s d e  :�: r a  va t s  
pour u n  monu ment •• (P . 8 3 ) , ou en cor e " P en d a n t d i x  a n née s ,  
j ' a, i v�cu u n  rê v e . I l  e s t  a u s s i d i f f 1 c i l e  d ' e xp l i q u e r  ce t t e  
aven t ur e  à ceux q u i  ne l ' on t  p a s  c o n n u e  q u e  d ;) 1 .:1  fa i r e a dme t t r e 
à c e ux q u i  y s on t  e n core p l o ngé s ' '  ( P . 1 3 ) , O Ll en f u1 " C �� n ' e s t  
p l  u s  une vague rume ur q u i  va s '  i n s t a l l e r  r:<:ti. s un my t hE:' d o'n t · 
l e s  d ogme s  s on t  i mpos é s  par d e s  " .s pé c i e. l i s t c �·> " , en r '�< t l i. t è ,  
1 e :;; grands prê t re s d ' u ne n é o - r e  1 i g i o n  a rrt. i gu è ,  ri - sc i e n ce , mi ­
c roya n ce " .  O n  cr o i ra i t  e n t e n d re S CE l. T Z JV;):_N • . .  

Pourquo i c e  ton gr i n ç a n t ? M i che l �O �KE R l f f 2 i t - i �  t � r l  g � i e f  
à l • U f o l og i e d ê  l ' a v· ü i J...- l e: Li.L J... � l..J t 1 1 Ll6 1-1 L l �) a t . � �  '·l u � L l ' ' t l  a r· r l v �) 
m a i n t e n a n t  à us e r  d ' u n m i t r a i l l a ge d ' i n v e c t i v Es i l l us t r a n t  de s 
pous s é e s  d ' a d r én a l ine c ommune s à M es s i e u r s  V LJo, ::: s o u  .S CHNrz r�AN 
ma i s  q u ' on ne lui c o n na i s sa i t  p a s . 

D ' a u t r e s  pr opos é to nna n t s  ? 

" U n hypot h� t i q u e  c on t a c t  o f f i c i e1 où l ' on v c• 1- r a i t  ::t t l:r� r i r  
u n e  f l at i l l e d ' A ér o ne f s  d a n s  l e s j 21 r d i. n s d e  1 ' L: i. i �; ��, c , 
e.: s t  s i  na ï f  q u e  l e s  a u t e ur s  de .S - F  c u x- r:1ê me s  r. ' o ::., c n t  p l  L, ::> 
l ' F> c r i r e " ( P . 4 2 ) . 
Ma i s  q u i  s on ge e n cor e p a rmi c e u x  qui s ' i n  b.!: r e :::: ::.; t.� n t .:> (' 1- i L-, u s eme n t 
à l ' U f o l o gi e ,  à un c on t a c t  p l a c e de l a  Co n c o r d e  � ve c  G i s c a rd , 
d es grands che fs mi l i t ai r es et l e ur c o r U· g c  d e  bÔ t 1. s e .:; , l e s  
ma j o r et t e s  e t  une d i s t r i b u t i o n  d e  l é g i o n  d ' h on n e u r  . . .  s e uJ e 
un e i n d éni a b l e  é mo t i o n  a n t i - m y t h e  e s t s u s c cp t .i b l e  d e  c on du i r e  
Mi r h e l MO NNERI E à a r gu er d e  l a  s or t e  ! 
C er t a i ns de s con tre - ar g u me n t s  q ue j ' u t i l i s e  i c i s on t  p e u t � � tre 
i n c o nnu s  du dé t ra c t e ur Moy e n  q u i  en t o ut 6 t a l  d� c a u s e n e  s ' e s t  
p a s  don n é , b i en e n ten du , l a  p e 1 ne d e  s ' i n f o rme r a va n t  d e  p r o f � r er 
s a  c r i t ique , ma i s  M i c h e l MO NNE R i f a d i x  a ns d ' U f o l o g i e de r r i � r e  
1 u i  1 D e  t e l s  a r gum en t s c,n t  é té br a s s ô s  e t. r e b r a E� s -6 :=� o a n s  J a 
r l é tl: o re d ' o uvrage s e t  cJ e  r e v u c:�s C} Lt ' i l a d t . 1 i r· t:: o u  dan s l e s 
n o mbr e u s e s  d i � c u s s i. on s  a u xq u e l l e �; i 1 a p a r t i  c .  p ô . P o u r q u o i  
d o nc d és orma i s  f a i r e  f i  d e  c e s  a r g � m e n t s  ? 
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En f i n , j e  c on s t a te q ue V é nu s e t. l a  L U L l  re v i_ e n n c n t c o: r: rnc d é s  
l e imot ivs · d a n s  l ' e xp l i c a t i o n q u ' i l p r o p � s e  a u x d i f f é r �n t s  c a s 

d ' ob s e rva t i on d ' OV N I . KLA S S  a pou r  d a d a  l e s p l d .� mo i d e s , 
q u a n t  au doct e ur ME NZ E L ,  i l  op t a i t vo l o n t i e ..:.· s p o u r  l e �. 
ba l l on s  s on de s . �'-1e s s i eur s ,  vo u s  a u s s i  m e t t. e z - vo u .s à '  a c c o r d  
S i  l e s s p éc i a l i s te s ne d éno nc e nt p a s  l e s  r :� rr1c s f a  L;J x , ·· v o u s  
n ' an n on ce z  p a s l e s  mê mes c o ul e u r s  q u e.  ri t 0 1..: x e x p .l  i c a  t._.1 o ns a 
re te n i r . • . . . 

C e l a  éta nt ,  j ' e s t i me don c l a  f o rme qén é r a l c d e  l ' e xp o s é - po u r 
l e  mo i ns s urp r e na n t e . 

CO NCLUSIO N (OU P R ESQU E) 

Je f=:On c ède à l ' é t ud e  de M i c h e l  M O N N ! m i F  l e:-:; . b on s fJ O i  nt s .. s. u i va n t s  

1 )  L ' art d e  mon t re r  ( ma i s e n  é t a i t - Ll  e n  c r) r e  . ) e �> o  1 n )  q �1 ·· i 1 
n ' est n i  n éc e s sa l t e n i  l og i q u e  d r� r c:- :. v u .L l r  a < 1 x  �� T ( d u  moi n s  
a u  premi e r  de gré ) p our e xp l i q u er le �� nVN f . 

2 )  L ' a r t  d ' a na l y s er l ' o r i g i ne de l ' i d � e J ' u n0 v i e  e x t r a -te r r e s t r e 
dopt le d é ve l opp en� n t  m o d e rn e , à l ' é p oq u �  d �  l a  c o rq uê t e  s p a t i a ­
l e ,  c o n t r i bue à re v i gorer l e  rny t h e  p a 1: ô .:;i t a n t: · l a phé n omé -
l og i e O V NI . 

3 )  L ' a rt de mon trer qu ' ti n e i d ée non e rt c o rc co n c ré t i � é e  ga r d e 
s on c on te n u  s ymb o l i q u e . Le rê ve c o n t i n u � 1 c on s e r ve s a  r i c h e s ­
s e  t o ut e n  s e  s t y l i s a n t , e n  i n t ég r a n t l e s  h o uve l .l e s  a c q u i ­
s it i on s  de l a  te c hn o l q g i e  e t  l J i v q l u t i o r  d e s  i d ée s . e t  d e s  
m o e ur s . 

4 )  L ' a rt de d é n on ce r l e  rëi l. e  d e  l ' évo l u t i o r :  d •� s  i J f e s  a s t re ­
na u t i q u e s  co mme dé c l e nc h e ur d u  my t �. e  U t. 0 1  o g  i q u e .� 

5 )  L ' a rt d ' i l l u s t re r  l e  r ëi l e de " s upp o r t  l o g i. s t i q u e " d e s  
mé di a p ou r  l a  promo t i on d e  l a  c r o ya � c e � t  s a  d i f f us i o n  
d a n s  l e s ma s s e s ,  e n  véh i c u l a n t no t ar,; ; , r:: n t 1 f..: s é l f; rrc n -t: s  dE.� 
l a  r ume ur a va nt mê me q u ' e l l e  n e  s ' j r: :-; 1.::: 1 1 • �' . 

6 )  L ' a rt d ' é c l a i r c i r l a  s t r u c t ur e d u  p rJ n r)mè n e  .l e \B. J U e ,  
s ous l e s  an g l e s j o u r n a l i s t i q u e s e t  s o c i o - p s y c h o l ng i q u es . 

CEP ENDANT : 

Nous a von s mon t r é  q u e  ! ' .h yp o t h è s e  " !�·. a r c h e " �.� t:! 2 1 ..o; r r.< : n  t. ü ve c  l e s  
c a n u l a r s  ( le c a s  MIGUER ES ) c e  q u i  e s t p o u r  1. 8 mo .i 1� s gE'; na n t , 
e t  n ou s  a l l on s  mo ntre � ma i n t en a n t que re L L 0 h ypot h � s e  n ' e s t  
p a s  g é n� ra l i sa b l e  c a r  i n co mp a t i b l e  a ve c  l 0  f a me u x  r a s o i r  
o ' Oc cam . 

P o u rquoi l ' hypot h � s e s o c i o - p s yc h o l og i q ue n · � � t - e J. l e  p a s  c orn­
p a  ti b l e  ave c l e  r a s o i r d ' O C CA M ? 
L e  mod èl e s oc i o - p s yc h o l. o g i q u e  e s t  va l ab l e  p o u r- La ma· j c c i t é  d e s  
c a s  d ' é t r ange té t r è s  ré d u i ts , ma i s ] ' ,c�x�:ll i ca t i o n  p a r  ce mod è l e  
d e s  ré c i t s  l e s p l u s  É: t: r a n ge s t i e n dr ç;: i t d u  �� · i r a c l e  . .  



... 

S i  u n  ca la ge moteur e s t é ve n t u e l l e men t i mp u t a b l e â l a  p a n i q u e  
du cond uc te ur q u i  n ' a u ra p a s  s u  r- e c o n n a i t r e  un phé n o mè n e  
r ée l  e t  expl i cabl e ,  i l  n • e n va pa s d e  n•nme p o ur u ne i nt e r r upt i o n  
d e  l a  ré c ept i o n  r a d i o  o u  l ' arrit d ' u t� mo n t r e, p a r  exemp l e ,  
évè neme n t s  qui s uppos e r ai en une a c t i o r. d e  c a r a c t è r e  p a r a p s yc ho -

og i q u e e t  Mi c he l  MONNER I E  l u i -më me c o n v i e n t  qu ' i l n ' e s t  p a s  
t ol éra b l e  d • e xp l i quer u n  " my st è r e " pa r u n  a ut r e  " my s t è r e " .  

J ' en i n f ère q u e  s i  no us po uvo r. s  obt e n i r d a n s  d e  n ombr e u x  c a s  
la pr e uv e q u e  l ' OV KI r el è v e  de la s oc i o ps yc ho l og i e ( ra l l u c i na t i o ns , 
phé n omène s de ru me ur s ,  e c, . . •  ) n o u s  n e  pouvon� pas é t e n d re 
l ' exp l i cation soci ops yc ho l og i que à l ' e n c: e mb l e  de l a  phé nomé ­
nolo� i e  OV NI , au même t i t r e  a u e  l ' hypot hpse E . T . , l ' hypo t h ès e  
p a r apsychol og i que o u  'I'ar tempi o n , don t l a  va l i d i t é  u n i ver s e l le e s t  
a ust s i  une �mpo s s i ti l i t é  ma.n i f e s te . B i e :1 e n t e nd u ,  i l  s ' a g i t  d ' u ne 
op i ni o n  pe rs onne l l e q u e  j e  c ro i s  c ep e n da n t  s u f f i samme n t  c on f o r t é e  
p a r de s � ai t s  a uxqu el s, sc i en t i f i qu e m c n t1 l e s t hé o r i es s o n t  s e n s é e s  
s e  so ume t tre . I l  vi en t d o n c  q u e ,  d e  r1e u x  c h o s e s  J ' un e  : 

- ou l ' açqu it. U f o l og iq ue ( lE� s t r ava u x  d e  POt ; E R ,  FR I FDivîAN , 

LAWSON , HAI NES , HEATO I\: ,  e t c ,  . . . ) e s t  v é r i t a b l e ,  e t  d a n s  c e  
c a s  l ' HSY de MONNE R I E  n e  s u r� i vr a i t  p a s  a u  r a s o i r 
d ' OCCAM pour r e nd r e  c omp tt.� d e  t o u te l o  p h 8 nomh no logi e ,  

- o u  ce t a cqu i t !Jt o l ogi q u e ,  r é ::� ur.-té d a n s  " l a l o i d e  B..Z\ B F L " ,  
doi t  itre r em i s e n  q u e s t i o n  p o u r  f a c i l i t e r  l ' a c ce pt a t i o n  
d e  l ' HSY conun e e xp l i ca t i on � p<3 r t  en t i ,� r  , a uq u e l ca s ,  i l  
s • a g i t d • u n  d é ba t de c omp é te n c e  <'� n t re MO N NE R I E  et l e s  
té nor s  de l a  r ec he r c h e  qu i ne me r e q a r d e  p l us . 

Le d rame de l a  thè s e  de Mi che l MO N N E R I E e s t  d ' �t re j u s te s a n s 
a uc un doute c a r  év i d  n t e  ( ma i s j e:; .r e n. ,.i s  � .o;r.n;age à l a  f i ne s s e  
e t  l a  pe r sp i ca c i t é  d e  

'
s on a r g ume n t at i o n )  m a i s  d e  n ' êt re j u s t e  

gue q uq. l i t a t i vemen t ,  c ar i l  e s t  ürpo s :::; :i b l e  d ' e n q u a nt i f i er l a  
v a l eur e xp l i ca t i v e  a u  r eg a r d  du vo l um e  con s p t?rab l e  de s o b ­
s e r va t i o ns a l l é gu é e s . 

Je n e  s ui s  p a s  en t r a i n  d e  mén â q e r· b. t o u t  p r- i x  u ne p l a c e à ms_ 
c r oyan c e  q u i  n ' exi s te p a s  ( e t  c r o y e z -mo i j e  s A r.a i s  l A  pr emi e r  
s a t i s f a i t  d ' �vo i r  l a  pre u  � de l a  v a l i d i t é  d ' une e xp l i ca t i o n  
p o ur l es O VNI , f u s s e  même ce l l e d e  l e u r �o n - e x i s te n ce . Au mo i rs 
s e r i on s - no us f ixé s ) . !'-l a is t-li che .l · 1 0�,: �-J r-: rn F L:1 i t u ne f oi s  de p l u s  
j e  l a  l i tt ,rat ure . P o u r  p r o u ve r l a  Vd l l d i t 0  d e  l ' H S Y , i l  f a ut 
prouver qu ! e l l e e st va la b l e  p ar c a s  d '  e s pÈ' c e, c ar ] a  r é cur r e n c e  
n e  p�ut e xi s te r  p o u r  c e  ge nr e d ' e x p l i c� a t i o n . P a r  c o n  r e ,  u ne 
a n a l y se s t at i st iqu e  p e u t _ g l o ba l e me n t , d é g a ge r. d e s  i nve r ia t s . 
Le s d i t s i nvar i a n ts n e  f our ni s s e n t  a u c u n e me n t  L:1 pre u v e  de l a  
va l id i t é d ' une hypoth è s e  U f o l ogi qu e d o n r . '�' e ,  ma i s  i l l us t r e n t  l a  
s p & c i f i ci t é  d e  la ph� no m� n o l ogi e O V N I , c e  qu i es t dé j à  b i e n  l 
E n  tout état d e  cau s e ,  n ou s  a von s d u  t ra v <.! j l c a r  u ne an t i - t hè s e  
MO NNER IENNE n • e s t  p a s  e n  s o i  u ne p r e uv e  d e  l '  e x i  s t e nc: e d e s  OVNI . 
L a  non impo s s ibi l i t é  d ' u n p h é n o1rèn e c o :!lr:.e d r �:ru m en t  en f a v eur d e  
l ' e xi s te n ce de ce phé n om è ne e s t  u n  so r- h L :; me 1 u l  s ' a p pa r e n te a u  
d �l i r e  sc hi zophré n iq u e , s e l o n l a  f or mu l P  c on s a c r ée . 

- 4 2 -



DLJJ U ' I L  AURA IT FAT . T  1 1  F .�.IBX 
Je p en s a i s que M i ch e l  MO NN E R I E  � va 1 t  p r j s c on t � c � d V f c d e s  
p s vc h o l o a u e s . CP.l a n e  .s r�mh 1 (, O ët S  ê t re l �C� c a s . !Je rni�mE· , j ' ;} + -­
ten d a i s u ne b ib l i o gr aph i e  r i ch e  e n  r � f� re n ce s s o c i o ps yc h o lo ­
g i que s et j ' a i  & t �  d éç u . 

Da ns c e  l i vr e, M i ch e l  MO N� E R I E a do n n é  ce r ta i ne s  i n d i c a t i o n s  
ù e  p o i d s  e n  f a v eu r  d e  l ' t. · x i s t. e n ce é1 ' u r: my the , e t  C f ' S i n é! i c a t i o n :-:> 
rep o s e n t  s ur u ne a n a l y s e  h i s t c r i q u e ,  de s r � f é r e n c e s  b i b l i o ­

graph i que s c on s a c r É"e s  3 l ' h i s t o i r e  d e  J. ' a s t ro n o m i e e t u n e  
�r ud i t i o n pe rs on ne l l e i n c o n s te s t a b l � . � a i s l ' e x t r a p o l a t i o n  d e  
l ' HS Y  à l a  ph� n om�n o l o g i e O V N I  e n L i � r e , e s t d bu s i v e  e t 1 c U r 1 c u s c ­
ment 1 l e s r é f ére n c e s  ma nq u e n t � g a i e men t .  

A mon humb l e  avi s ,  e t  c ' e s t  c e  q u e  j e  s w: ;g h r e r u. i  ,] M i  cl1e l 
MO NNE R I E ,  en de r n i è r e  J n a l y s c , i l  au r a i t  � t� i n t i re s s a n t  d ' e n ­
q u ê t e r p a r  s ond a ge ët u p rè s de s v é:r i. t gb l es_ s p é� c i a l i s t e s  d u  pl l é ­
n omè ne , en l e ur dema nd a n t.  d e  f1te n t i o n n e r  l e s  2 0  o u 3 0  c a s  mo n­
d i au x  q u i  s emb le n t s e l o n e u x  ré s i s t e r  J e  m i eux � l ' a n a l y s � 
a f i n  d e  c on t r e - enqu� t c r  à l e ur s u j et .  I l  p o u r r a i t  J ' a i l l e ur s  
c omme nc e r  p ar l e s c a s  Fr a n ça i s e t  a u  b e so i n l :·tême r e t o ur n e r  .s u r 
l e  t e r rai n ,  v éri f i er .  c omp i l e r  l e s  d o s :3 i er s  e xi s t: a n t , e t c ,  . . . 
mai� s u r pl ace e t  n o n p a r  t 0l ép h on e  o u  p a r  c o urr i e r . 

S '  i 1 p ar v i e n t a l o r s  à e x L:. l i q ue r  l e s  ca s l e s  p l  us a rd u s  d '  unf� 
man i è r e  j ugée · c onv a i nqua n t e ,  a l o r s ,  b i t:n q u e  n o u s  n ' e n n ' a u r o n s  
j a ma i s  la p re uve , fa ut e d e  r écu r r e n c e , n o u s  d i s p o s e r i o n s  e n f i n  
d • i nd i cat i on s  guan i_tg. t i  v e§ qu a n t  à 1 a v a l i d i t é  ê e  1 ' 1-:.s 't .  
S i  l a  spéc i f i c i t �  s ' i l l u s t r e gl oba l e me n t p ar d e s  i n v a r i a n t s , 
l a  n o n - e xi s t e n ce p o u r r a i t  s e  d � g a gc 1 u n i q u eme n t  d ' é t ud es 
pr éci s e s e f f ec tu� e s  p a r  ca � d ' e s p�c _ t  n on l ' i n v er s e . 
Le croi re ( c f . p . l 0 4 )  v i en d r a i t à p r end r e l e  con t r e -p i ed de 
ce qUi es t s e n sé �t r e une déma r c he s c i en t i f i q u e . 

Je ne p r éten ds p a s  i n te rd i. r e  à Mi ch e l  MO NKER I E  d ' a v o i r  r a i s on ,  
mai s s imp le m en t  d ' a vo i r  ra i s o n p a r  l e s mc·y e n s  q u ' i l e sc om pta i t  
e t  qu i demeur e n t  c r i t i c a b l e 3 . D ' a u t r e  p a r t , j e  l u i  co nt e s t e l e  
dr o i t d e  promo uv o i r  1 ' H S �  a u  r a ng d e  p a na c � : u n i v Prs e l l e , c a r  
s i  l e s  modè l e s  lJ f o .l og :L q w : ;;� r e l è V f)!l t .-j e l a  c: roy a n cc: , l ' B S 'i  au s s i, 

et , c omme l e  d éc l a r a i t E; i . .i u s t ernen L Je e :w  R o E:: t a  n e� " T.Jn e  c r:- o  )':..î. n e e , 
j e  s u i s  a me n é à l a  j uge r l o u t  à f a i t d j f f é rernme n l  � e l on q u ' e l l e 
revend i qu e  l e  d r o i t d ' e x1 .:: t er o u  q u ' e l l e e x i qe ci ' é� t r e l o.  s e u l e ." 
A v ec l ' O V NI , n o us n o us i n t� r e s s o n s  sa n s  c on te s te a u x "e f f e t. s  J e  
fra nge " et j e  l e d é c l a r a i  d �j �1 s o u s  u ne fo rme s i r: t i l a i r e  d a n s  
mon p r opre ouvrage . A l o r s ,  f o r c émen t ,  c e  n ' e s t  p as s i mp l e  . . . .  
M i c he l MON NER I E  e s t i ma i t  avo i r  •2 n ma i ns l e s é l é me n t s  s u f f i sa n t s  

po ur t r a n che r , à mon humb l e  a v i s  c ' e s t  p r éma t u � � - I l  n ' e s t  p a s  
i n t er d i t  d e  rê ve r à l ' H �; 1  o u  a u t r e  c h o s e  ( c ' e s t mo n c a s )  ( 1 ) , 
e n c o r e faut - i l  d E) m eu r e r  co n sc i e n t  qu e p o ur .l ' i n s ta n t ,  i l  ne p e u t  
s ' ag i r  q u e  d ' u n  r ê v e  e t  n e  pas � re d upe de s e s pr opr e s conclusions 
c onc e r n a n t  l ' or i g i ne d u  phén omè ne . 

( 1 )  Vo ir l a S ème p a r t :i. e df:; rno n  ouvrct g e  " l e n œ u  \ g or d i  (:)n o u  l ,1 
f a nt a s t i q u e  h i s t o j  c e  ck s  O Vt\' I " 

( Ed. . Fr a n c e  Emp i r e: )  



,\v E:c l '  Uf o l ogi e ,  le v i eu x  d i l emme Pas ca l i e n , e n t r e  1 ' e s p r i t d e  
gé om étr i e e t  l ' e spr i t  d e  f i ne s s 0 r ep r end t o u t e so n a c t ua l i t é . 

J ' a i l ' e sp r i t  d e  gé omé t ri e .  S i  j e  n e  doute p a s  un i n s ta n t  que 
l ' e xpl i c a ti o n  du monde appar t i en n e  a ux po� te s ,  leur t h � s e 
n ' a  de va le ur que l or s qu ' e l l e convi nct l e s l ogi c i en s . Mi che l 
MONNER I E  a qu i tt é c e  qu ' i l c roya i t  êt re le r a d e a u  d e  l a  méd us e ,  
préte xt ant ( s i  j e  pu i s  me p e rme t t r e ) qu e l ' U f o l og i e  l e  me n a i t  
en bate a u . Pe r s on n e l lemen t , j e  n �� me s e n s  p a s  emb ar q u é  po ur 
Cythèr e .  Non . Je pen s e  se u l e me n t.  qu ' o n pe ut m a r ch e r  l o n g t emps 
d an s  le s té n èbr e s  l or sq u ' o n  pr end s oi n d ' a s s u r e r  s on pa's . 
Et j e  t i en s  à êt re e n core d a n s  la c o ur s e  s i  l ' aube , u n  j our , 
deva i t  s e  lever s ur des l1 ori z o n s  n o uv ea ux . . . •  
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Da ns la f u u l èe , n o t r e  c: u l l È� g tl e  f' I J\:V I D 1 C ,  d f!' c i d F-m ent 
pr i s  par le ,L rno n de 1 ' à  c r  1 t u r e ,  e n  2 p r o f i t (( p o u _t: 
nous f a i r e  p a r- t  d e  sa r é f l e x  J o n p e rs on n e 1 l e  q u a n t  à 
l ' ouvr a ge de n o s d 1 ni s ! s ,\ l �THE L e t  BR UC K FR ' ' La  g ra nde 
peur Ma r t i um e "  ( Ed i t  1 o r,s L e s  N o u v e l l e s  Ed i t i o n s  
Ra t i o n a l i s t e s ) vo i l â  u n  d � b a t  q u i d o nn 0  u �  a s p e c t . 

o n  n e  pe ut p t u s  dé rro c r a t i :J u e  à l a  S P EP .S E  e t ,  . . . . . . .  . 
nous en s omme s f .u:: r s . 

l1 . B o nn av en t urc . 
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" I l n ' '.t' a p a s  gr and ch ose ê e n  d i re . Il ne s ' a g i t  p a s  là 
d ' un("  t h é or i e , ma i s  d ' un  �ons ta t .  Gé r ar d  BJ,RTH E L  e t  Ja cqu e s  
B RUCKER on t r a i s on d e  l e  f a i r e  e t  de le cr i e r , r a i s on e n f i n  
d ' e xi g e r  de s U f o l ogue s qu ' i l s r e fa s s e nt l e  pa r cours q u ' i l s 
on t fa t t  e t  qu ' i l s  vo i e nt r� ux -même s l ' é te n d ue du dé s as tre 
( 1 ) , t.: an t  i l  e s t vra i  q u ' on pG ut conv a i n c re l e s  a u t r e s  pa r  
s e s  p rop re s rai s on s ma i s  q u ' on n e  l e s  pers uade q ue p a r  le s 
leurs . Que BARTHEL e t BRUCK E R  s oi e nt i c i  fé l i c i té s  de ce q ui 
s emb l e ra êt re un b o u l o t  de s âpe à c e rt a i n s  e t  q u i  n ' e s t , s omme 
toute , qu ' un e  purge s a luta i re . 
Un s e u l  r e g re t  toute f o i s  : l e s  n ombre u x  p a s s ages en i ta l i q ue ,  
vi s ib le me n t  i s s us d ' ouvrage s U f o l og iq ue s  ou de j ourn a ux 
d ' époque 1 don t  les a u te u r s  ne f ourn i s s e n t  p a s  l e s  ré fér e n ce s , 
ce qui c onve non s -en a ura i t  gr andeme n t  fa c i l i té l e  trava i l de 
vér i f i ca t i on qu ' i l s  n ou s  p r op o s e n t .  

En f i n , j e  rapp e l l e  une o b j e ct i on ma j e ure f a i te a u  l i vre de 
Miche l MONN ERI E ca r n o us t r ouvons d a n s  le l i vre de BARTHEL e t  
BRUCKER une o c ca s i on ide nti q ue d e  cri t i q ue : q u e  p ro uve ce 
l i vre ? que les c a s  e nq u6 t � s  par le s a ute u r s  s on t  t ous e s ­
pli cables , dé for mé s pa r l a  p re s se o u  l e s  é c r i va i n s  e t  p o ur t an t  
uti l i s é s  dans d e s  c omp i l.a t .i. on s  q u i  s ' a vère n t  s an s  f ondeme n t . 
C ' es t  en tendu . 

De là à dire q ue t o us , ab s o lume n t  tous l e s  r é c i t s  U f o l og i q ue s  
s ont e xp l i cab les , q u ' i l ne re s te r i e n  d ' une phé nomé n o l og i e  
OVN I q u i  serait spé c i f i que , i l  y a u n e  ma rge . E n  e f fe t , p our 
pr ouve r qu ' aucun ca s n ' e s t  va l ab l e , i l  fa u t  l e s  e xami n e r t o us 
e t  les e xpl i que r t ous . lvla démar che , c omme ce l l e  des a ut r e s  
Ufol oque s q u i  s e ve u l e n t  s é r i e ux , e s t  d ' e s sa y e r  de déga ge r de 
la l i t tér a ture une ce r t a i n e  i n var i ance q ui l a  déma rq ue des 
exp l i c a t i ons conve n ti onne l le s  et en fa i t  une phé n omén o l og i e 
spé c i f ique . De s n ombreus e s  é tude s s ta t i s t i q ue s  d on t  n ous 
d i spos ons , ayant p our ba s e , out re les cas déme n t  és i c i ,  
de n ombreux a ut re s  ca s n e t te me n t  mi e ux é t ud i é s ,  on a pu 
dégage r ,  s urtout a ux E t a t s - Un i s , un e ce r ta i ne s pé c i f i ci té ( ré ­
s umée ent re aut re dan s " La l o i  de B ab e l'!- Voi r U .  C .  Spé c i a l  
N °  3 ) . Ce tte s pé c i f i c i t é  n ' e s t  pa s prouvée ,  l o i n  s ' e n  f a u t ,  
ma i s  n ous di spos on s e n  s a  f a ve ur d ' i n di c at i on s  s é r i e u s e s  érna ·­
nan t de t r avaux ri goure ux d on t  le s e u l  moyen de ne pas ten i r  
comp t e  ré s i de dans l a  mi s e  e n  doute de l a  p r ob i té s c i e n t i f i que 
du che rche u r . Le prob lème e s t  d on c un déba t de compé te n ce . En 
tout é ta t  de caus e , l a  mé thode con s i s t an t  à n ou s  déb ara s s e r  
des fa ux et des ma uv a i s e s  i n te rpré t a t i on s e s t  v a l ab le e t  g l o­
ba leme nt pos i t i ve 1 ma i s  e l l e  n ' e s t p a s  r é c urr e n t e i do n c  t o u t e 
ten t a t i ve d ' e x tr ap o l ati on a u  re s te d e  l a  c a s u i s t i q ue re l ève 
d ' un a c te de f o i . 

Alors Me s s i e ur s  BARTHEL e t  BRU CK E R  ce q ue vous a ve z  f ai t  e s t  
très bien , mai s  i l  vous f aut é p u i s e r· l e  s uj e t  a v a n t  d ' avoi r l e  
dr o i t  de con c lure e t  croye z b i e n  q ue j ' e n  s ui s  dé s o lé " . 

T .  P I NV I D I C  

1 )  Quoique l ' i dée que 1 9 5 4  s oi t  u n e  v ag ue e s s e n ti e l leme n t  j ou r ­
n a l i s t i q ue ava i t  cours dan s  le s llli l i e u x U f o l o g i q ue s  a va n t  même 
l a  p ub l i c a t i on de ce l i vre ( v oi r mon p r opre ouvr age P .  3 2 6 , 
n ota mment) . 
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